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Winston Churchill 
démissionnerait 

au début d'avril

MONTREAL. LUNDI. 21 MARS 1955 S sous le numéro

Londres (Reuters) — Des amis 
du premier ministre Churchill 

rédisent confidentiellement que 
e chef d’Etat britannique démis-: 

aionnera comme chef du gouver­
nement, des le début du mois pro­
chain.

On a ajouté que le premier mi­
nistre céderait ainsi aux instances 
de son épousé et de son médecin 
qui veulent qu'il cède sa place à 
M Anthony Eden. afin de profiter 
de son bon état de santé pour se 
retirer de la vie publique.

Les dirigeants du parti conser­
vateur sont d'avis, vu qu'il est 
presque assuré que M. Churchill 
il lenchera des élections généra- 

l'automne prochain que leur 
chef devrait céder dés maintenant 
les rênes du parti à son succes­
seur afin de permettre a celui-ci 
d'organiser la campagne électoral 
comme il l'entend.

Sir Anthony Eden est âgé de 57 
ans et il occupe le poste de 
secrétaire au Foreign Office.

Certains observateurs sont d avis 
que M. Churchill ne veut pas con­
firmer tout rie suite la tenue 
délections pour l'automne pro­
chain, afin de ne pas laisser en 
tendre qu'il veut profiter de la 
d scorde qui règne au sein du 
parti travailliste, a cause de l’af­
faire Bevan.

M. Churchill aurait indiqué qu'il 
craint que ccttc tactique ne tour­
ne les électeurs, contre 1$ parti 
conservateur, lors du scrutin.

• 11 a d'ailleurs refusé de com­
menter jusqu'à présent la rumeur 
de ('election, refusant de la dé­
mentir ou de la confirmer, en dé­
pit de l'importance qu'y ont ac­
cordée tous les journaux britanni­
ques.

La presse anglaise s'est deman­
de d emblée si le premier ministre 
ne tentera pas de convoquer une 
conference des principaux chefs 
d'Etat avec les dirigeants du Krem­
lin. afin de tenter un dernier ef­
fort pour la paix mondiale, avant 
de se retirer officiellement.

les journaux font remarquer 
que M. Churchill ne pourarit pas 
diriger de tels pourparlers, mémo 
s'il demeurait membre du Parle­
ment, à titre de simple député 
conservateur, après sa démission 
comme leader du gouvernement.

On se demande, dans les cir­
constances, si le premier minis­
tre, conscient de son prestige per­
sonnel, n'a pas l'intention de pour­
suivre l'idée d'une telle réunion 
à titre personnel.

Certains journaux croient qu'il 
pourrait tenter d'organiser des 
pourparlers avec les Soviets avec 
lappui de son successeur, M. 
Eden, et celui de plusieurs parle­
mentaires. sans toutefois donner 
un caractère officiel à scs démar­
ches.

SUR LA COTE CHINOISE

Chaîne de bases 
aériennes établie 

par les communistes
Taipci, Formosc (PA) — Des 

sources d’information nationalistes 
ont affirmé, hier, que la Chine^ 
communiste projette d'établir une 
rhaîne de bases aériennes en bor-; 
dure de la côte continentale, rie 
façon à gagner la maîtrise des airs 
au-dessus du détroit de F'ormose.

Toute tentative d’invasion dei 
Formose équivaudrait, sans cette 
maîtrise, à un suicide; mais de| 
toute façon le parachèvement ries 
bases communistes prendra plu­
sieurs mois.

‘ D’ici les deux prochaines an­
nées, a prédit un haut feprésen 
tant nationaliste, la région au sud

Signature 
entre la

du pacte 
France et

économique 
La Sarre

Roosevelt aurait compromis 
la sécurité de la marine

Paris (Reuter». — On prévoit conserve ses privilèges économi-porter un argument supplémentai- laissés amener à donner leur ap- 
que le pacte economique inter- ques dans le riche territoire indus re aux sénateurs qui hés-taient à put a l'alliance turco-irakienne, al-
venu hier, entre la France et la triel qui est situé entre la France voter les accords de Paris, de liance qui a poussé l’Egypte, la
Sarre, hâtera la complète ratifica et l’Allemagne On considéré que crainte que les privilèges rie la Syrie et l’Arabie Saoudite a envi- 
lion des accords de Pans dont le , rip |'PntPn|r nprmp, France dans le territoire de la sager, en guise de menace, la for-
Conseil de ia Republique sera saisi 1 ' .' , Sarre ne soit mis en danger. mation d’une organisation arabe
des cette semaine. Iront au president du C onseil des rivale.

En vertu de l’accord, la France ministres, M. Edgar Faure, d'ap-ris, qm prîvoient le réarmement Les chefs de la diplomatie fran-
de l’Allemagne occidentale, sont çaise sont d’avis qu'on ne saurait
inséparablement liés au statut mettre efficacement sur pied une
franco-allemand de la Sarre, signé alliance défensive au Moyen-
cn octobre dernier, à Paris. Orient sans obtenir au moins le

.,. , ... consentement de tous les EtatsI. Assemblée nationale a.vant de arabes et surtout rEut d-jsraël.
la ratifie les accords, un débat de „ ’ , , , , . \ ,
trois jours s'ouvrira, mercredi, au , ^ur 0 *l nnl domestique, c est le
Conseil de ia République. La plu- omiget qui retient d abord I at-

. . , „ , T part des observateurs s'accordent l{,n,lon-
Washington (P.A.) — Le sou s-Berlin-Tokyo. Le sous comité at- a prévoir que les traités seront L'Assemblée nationale a voté,

.comité senatorial de la sécurité,firme neanmoins que la decision approuves avant la fln de la sc. par 392 voix contre 211, un bud-
| intérieure vient de publier un du president Roosevelt avait sou- maine. gel de près de 7 milliards de dol-
■ rapport de 74 pages dans lequel levé les protestations des princi- . ' , , . , iars mais "le gouvernement rie M
il divulgue pour la première fois paux dirigeants de la manne a ce i,a!s sl lps. législateurs sont en- j,-au'rp a dÿ re<jrer Dolir r,nsianjcertains messages échangés entre temps-là. f" ^sposes a donner leur entière son budget militaire auTsVtève à
le président Roosevelt et son se- 11 condamne ensuite le président approbation au projet des nou- vo 500 000 000 M Faure devra
crétaire de la Marine, Frank Knox, Roosevelt en termes directs: ''Cet- ':,eaux dispositifs de defense en d“’nc demandér i l'Assemblée des
durant les derniers mois de la te politique rie protection a l'egard ^ trf.(|,ts provisoires pour faire face
guerre. des communistes américains, tede 10 mem^ Fntnousiasme la politi- besoins militaires

Le rapport affirme que le pré-qu'adoptée comme mesure de.^îf anBlo-amertcaine touchant ia . ' ... , . , .
sident Roosevelt et M. Knox ont temps de guerre par le président ^('f('nse du Moyen-Orient. la1 problème du budget s est ag-
[compromis la sécurité de la Ma Roosevelt et M. Knox. a affaibli le Selon les milieux diplomatiques «j?rouetoue «00 OM ennfrî
r/ne américaine en permettant a programme de securité de la ma de la capitale, la France n'entend huables qm sou* la direction d.

itravamêr'à"boni "’"nàv'lres'ma,* Zt ;’mcnca‘"e a{flrme 1(' rap ™ T' "V
|ZZ%resa EUtlunisnaV,reS raa' Zc sous-comilé. formé il y a ^nsrmcnts dans la

Knox était un républicain pro- deux
snus-comitc. formé il 
ans sous la présidence j, ■ ,e. n a du resiC: structure fiscale. La majorité des

, ■ du reçu aucune invitation de la Tur-protestataires sont de oetits com-
prictaire d un journal a Chicago, sénateur William Jenner, un repu quie. pro aires sonl ne Pe,lls corn
Le président Roosevelt l'avait choi-blicain de l'Indiana, soutient en1 merçants.
si comme membre de son deuxiè- outie 
me (abinet de guerre.

que “des communistes ou Samedi, l'agence France-Presse Dans huit jours, lorsque s'ou- 
a transmis un communique senti- vrira à l’Assemblée le débat surdes pro-communistes s’étaient in- d UV rommumqu . p .

Le rapport du sous-comité cite filtrés dans des postes de corn , £iel dans leciuel il est dit quelle projet de lot du gouvernement 
en outre un commentaire de M. mande du service de l'information j t'raî1t'e tnsiste sur la nécessité tendant à modifier certaines mé- 
Adlai E. Stevenson. Alors assis- mibtaire rt du service d'enlrainc-dp .pr?.®<'r ! lndePendance des di-thodes fiscales, la pression des 
tant de Knox, Stevenson devint ment, durant la seconde guenc vfls Etats du Moyen-Orient Les poujadistes se fera sentir très seu­
le candidat à la présidence du mondiale". observateurs français prêtent a siblement. Poujade a "ordonne”
parti démocrate en 1952. F.n dernier lieu, le rapport du c , e dec al!a^°n un sens précisjjune grève générale des petits

Le sous-comité stipule qu'il sous-comité s en prend vivement à se - ellx- ‘f l'once est portée à commerçants, grive qui coïncidc-ia 
avait soulevé la question de ja M. John W. Powell, de San Fran- Crolre 1,116 les Etats-Çms se sontavec l'ouverture du débat, 
présence de sans-filistes commu- cisco. --------------------------------------------------------------------------------------------- -----
rustes à bord de certains navires 11 accuse notamment ce dernier, 
marchands et qu’il avait expliqué de trahison innommable contre 
qu'il y avait une rareté de spé- les Etats-Unis en Extrême-Orient".: 
cialistes dans ce domaine. Powell est l’ancien éditeur du

Le président Roosevelt reçut un "China Weekly Review" et le sous- 
message de M. Knox, le 1er mai comité affirme que son magazine 
1942. Le secrétaire de la Marine était utilisé par les communistes 
affirmait qu'il s'opposait au ren- chinois, durant la guerre de Corée, 
voi des sans-filistes communistes, pour endoctriner les prisonniers 

Trois jours plus tard, le prési- américains, 
dent Roosevelt lui répondit qu'il Powell a invoqué la loi du chi­
ne fallait pas congédier les sans- quième amendement lorsqu'il a 
filistes dont le seul tort était été sommé de comparaître devant 
d'être communistes. le sous-comité, l'année dernière.

Le président avait déclaré, dans Jl avait alors refusé d'indiquer 
ce meme message : “Il semble de s’il était pro-communiste ou non, 
plus en plus vrai que le commu- afin de ne pas s’incriminer lui 
nisme d'il y a 29 ans n'existe à même
peu près plus en Russie.” Questionné hier, à San Francis-

Ixs Etats-Unis et la Russie co. il a déclaré : "C'est encore la 
étaient devenus des alliés à cette même histoire .. c'est-à-dire de la 

, époque et Ion combattait l'axe pure bêtise.”
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Une souscription d'un détenu 
à St-Vincent-de-Paul...

La politique provinciale

La loi des valeurs mobilières 
n'altend que les commissaires

par Pierre LAPORTE
l.e Lotum clç Montu'al ressemblait à une vêtitable foiteresse, samedi soir, lors de la |,a nouvelle loi des valeurs mo* très termes, d empéeher des com- 
joute ( anadien-Rangers. Tout autour du Forum, on pouvait voir des policiers a tous bilières est en vigueur dans la merçants peu scrupuleux d’offrir
les cinq pieds surveillant étroitement la foule qui déambulait sur les trottoirs. Pour Provint'e. de Quebec. Des copies à des clients trop crédules des va-
entrer, il fallait d’abord montrer son billet. Dans le grand parc en face du Forum, au- t,f’ la loi 50111 A la disposition de leurs mobilières... sans valeur,
cun attroupement n était permis. Il fallait “circuler". De plus, on avait caché à l’inté- teux quL en dcslren, , a ]oi est sévère . ,
tieur du Forum, au deuxième étage, tout un détachement de policiers à cheval prêts à Ellp Prévoit la nomination d'u/tation. I.es articles 61 et 62 en 
entrer en action. Les scènes ci-haut ont été croquées pat le photographe du DEVOIR np c®"*mi.ss.ion de trois membres paripnt spécifiquement. Il sera 
»ins( w cell-, ,|U. l’on pourra voir pa au 13. «S

---------------------------------------------------------------------_____-------- ------------------------------------------------ le Quebec. Cette commission n’a des gens pour ,eur of{rir des ac
^ r m • « pas enpore p,p formée. Ses décj-,tj0ns. Cette sollicitation se faisait

Déploiement de force constabulaire: sœ* w Chambre et a 1 extérieur pour ob quj s-y livraient. Mais, souvent,
itemr du gouvernement quit mo- très peu à ceux qui se {aisaient

à Montréal, samedi, et à Détroit, hier
de 'Sang-rsé sera couverte de pis- Un déploiement do force poli- de la police montée était camou-d'agents se tournèrent de son gôté d°j 
tes d envol communistes.” tière a entouré les deux dernières fié à l'entrée de l'amphithéâtre Aussi la joule, l'assistanc# et en,

La situation actuejle est toute joutes du Canadian et à Montréal, au deuxième, prêt à intervenir, même le service d'ordre subirent po

jdifie cette clause.
On a toutefois obtenu que les 

commissaires n'aient pas le droit 
"imposer des amendes. Ils feront' 

enquête, prépareront leurs rap­
ports et soumettront leurs conclu-

prendre!

Dts adoucissements

On a adouci la rédaction pre-
- --------— —-------------------------------- ,,— -------- ---- ---------------------------... ov-.Awc uuiuic Buuucin. poris ei sounienroni leurs conclu- mi®rp de ces deux clauses. Les’

riiftercnte De Shanghai jusqu'à samedi soir, et à Détroit, hier Tout sc déroula datis un ordre, tous le rigoureux calme plat d'un sions aux tribunaux qui pourront courtlPrs 0n‘ expliqué que les:
i embouchure du 5ang-T.se, au soir. Dans la métropole canadien-Comme on lavait annonce aucune ordre trop rigide pour, être ton-le cas échéant imposer des amen- res,rlct!ons ‘,llaipnt vraiment
sud. il ne se trouve pas plus que ne, environ 500 policiers avaient place "debout” ne fut vendue, fortable. Après les grands remous des ou même des sentence d'em tro,> ,oin 11 cût 6,p intprdit à un
trois bases importantes dont aucu- été mobilisés et la joute fut l’une Toutes les personnes qui ont assis- et leurs inévitables conséquences’ prisonnement Les commissaires courtio1' rfp fai|p affaire pai télé-
nc n’est assez rapprochée de le «les plus calmes de toute rhistoire ré à la joute avaient leur siège. De (m trouvera bon le retour à Fat-'auront le pouvoir de révoquer des ’phone avct' un nouveau client, 
forteresse nationaliste de Fnrmo-jiontréalaise du hockey. obis une vérification soignée et mosphére normale du bon vieux permis de courtiers en valeurs mpm(' 51 c'plait 'p clipnt qui avait

muiidirp ue ure lors ne la joute cl hier soir. pour evuei loui
e la Chine, La dernière joute de la saison attroupement.
Formose. régulière de la Ligue Nationale à aT- Clarence Campbell, president 

au sud de Montréal, samedi, s'est déroulée,a Ligue Nationale, s est rendu

Jeune homme 
tué dans un 

accident d'auto

Satisfaits

-,p . A Détroit, les Canadiens ont rigoureuse des billets fut faite a temps.
i cllc de Shanghai. 400 milles au bénéficié de la protection d r^e Centrée, 

nord de Formose. est la plus im-escorte policière spéciale dès Aucun flâneur ne fut toléré aux 
portante. Fille groupe à elle seule; ejjr descente du train et durant '.bords du F’orum et dans le hall 
quatre séries de pistes destinées tout leur séjour. Quelque 7u du vaste arena, les policiers diri 
aux réactés. Moins importants sont'ciers américains ont assuré For cèrent avec célérité les assistants 
les terrains d'aviation militaire de dre lors de la joute d'hier soir. vers leurs sièges pour éviter tout 
Canton dans le sud de la Chine,
450 milles à l’ouest de

Ningpo, 95 milles au _________ , _____ ( _______
Shanghai, ainsi que Hang-Tcliéou, devant la plus petite assistance® )a reQUPte ries autorités du Fo-j 
à même distance mais vers le sud- qu'ait connue le Forum depuisrurn- Pt n a Pas assisté à la partie sur la route du Lac Beau-port,(sérieux aux commercants honnê 
ouest, logent des bases encore plus 1947. rie samedi soir. près de Québec, vers 3 h. samedi ,ps- Mais, dit le journal de To
restreintes. Les mesures exlraordinaires pri Quant a'ix policiers, ils étaient matin, a coûté la vie à M. (’lauderéonto, tout n'est pas parfait. Le

Les projets communistes corn ses par les autorités policières dP tellement conscients de leur de- Côté, frère de la Reine du ré-iukempnt final dépendra heau-
porteraient l’établissement d’un Montréal se sont étendues à toutes voir> tiup nombreux sont ceux qui cent carnaval d'hiver québécois, ‘mun de l'interprétation que la
base à environ tous les 159 milles les rues avoisinantes du Forum. n ont Kuèrc suivi la partie, concen Mlle Estelle Côté. Le jeune ho!n- POmmission donnera à un certain
Déjà, à Luchiao, 220 milles ai -our éviter la répétition des actes tra.nt toute leur attention à la sur- me. un étudiant, est mort instan- nombre de clauses,
nord rie Formose, les rouces s'em \ violence de jeudi dernier. A v*riHancp rie la foule. Si bien quejtanémehnt lorsque sa voiture a ca eiau»«« imaortant*,
ploient à terminer Fétablissemen iitérieur du Forum policiers en lorsqu'un amateur esquissa le ges poré. tandis que les quatre oecu-
d’une vaste hase destinée à de uniformes et en civil riaient de tp machinal de lancer son sacs vide pants de la voiture ont. été blés f,e but essentiel de la loi. c'est
chasseurs réactés. réaction tandis qu'un détachement do “peanuts” une dizaine de tête scs. de protéger le public. Ou, en d'au

mobilières et celui d’imposer Fan-Mfî? 1 initiative d appeler. 11 au- 
nulation de certaines débentures. f-81 a,dss p!e 'j]6®8! pour un cour-,

tier licencie d envoyer des pros 
(pectus, même approuvés par la 
j commission, à des gens qu'il ne: 

Le Financial Post écrit qu'en ('onna*ssari Dé­
générai les trafiquants de valeurs:
mobilières sont satisfaits de la „sanctionnée, la loi 
nouvelle loi. On a réussi à fairej”1!n,erdA ^as: ,? sollicitation si 
rayer ou amender certaines clau- P,: .t.AIf7!Adl1,- cbPn^ réi-tnême'. la 

Un accident de la route survenu (ses qui auraient causé des ennuis jrdistribution de feuillets de propa- 

(Suite à la page 3)

L'histoire de "Ti-Louis" est 
une bien touchente qui pourrait 
édifier les plus endurcis des 
hommes publics. Elle commence 
il y e quelques années, «lors que 
Son Honneur le maire Jean Dra­
peau, jeune avocat, se livrait de 
tout coeur à le pratique du 
droit.

"Ti-Louis" s'est trouvé mêlé à 
une affaire louche. Sans argent, 
il lui a été impossibla da trou-;

$âb0,356
ver un avocat pour se défendra. 
Me Drapeau, toujours généreux, 
a donc accepté cette cause dé­
sespérée. Malgré toute la scien- 
ca du jeune procureur, "Ti- 
Louis", trouvé coupable, e été 
condamné à X années de déten­
tion à St-Vincent-de-Paul.

Pour occuper les heures de 
loisir du jeune prisonnier. Me 
Drapeau a cru bon de l'abonner 
au journal La DEVOIR. Depuis 
ce temps, le maire de Montréal 
renouvelle, chaque année, Fa- 
bonnement de son "protégé". 
C'est ainsi que "Ti-Louis" est 
devenu non seulement un lec­
teur assidu mais un grand ami 
et un propegendiste du DEVOIR.

Lors de la souscription orga­
nisée per le journal pour la 
construction da l'école française 
de Vancouver, "Ti-Louis" a don­
né $10.00.

Vendredi dernier, le courrier 
nous réservait une surprise : 
une enveloppe portant l'étampe

du pénitenciar St-Vincent-de- 
Paul contenait un beau chèque 
de $20.00, signé L. Levesque (D- 
2419). Or ce L. Levesque c'est 
précisément le "Ti-Louis" de 
notre histoire.

Le maire Drapeau doit être 
fier de ton "protégé". Ce n'est 
pas tout let jours qu'un jeune 
avocat, par ta générosité, réus­
sit à faire d'un condamné à dé­
tention un homme avec des pré­
occupations d'ordre intellectuel, 
social et national, en un mot 
un lecteur et un ami du DE­
VOIR.

Si un détenu à St-Vincent-de 
Paul, avec le salaire que l'on 
sait, souscrit $20 pour la survi­
vance du DEVOIR, vous, lec­
teurs libres, trouverez-vous quel­
ques dollars pour la même cau­
se ?

36ème liste de
souscripteurs

$100.00
Anonyme, Montréal.

$50.00
Association Canado-Américai- 

na, N.-H., Etats-Unis.
$40.00

Jacquet L'Heureux, compta­
ble, Ontario, (2e souscription).

$25.00
Emile Jerry, curé, St-Victor, 

Montréal.
$20.00

Des religieux.
L. Lévesque, pénitencier St- 

Vincent-de-Paul.
$17.00

Groupa d'employés de Crena 
Ltée, Verdun.

$15.00
Société St-Jean-Beptiste, Fre- 

lighsburg.
(suite è la dernière page)

URE EN PAGE 4

Les grandes 
manoeuvres du 

printemps
par Orner HEROUX

;

Un appel 
d'urgence 
au Canada 

français

"Les Canadiens français ont une dette de reconnaissance à l’endroit du DEVOIR. Ne f°üsa,m * 
pas s’en acquitter serait non seulement de l’ingratitude mais une grave imprévoyance” des Amis^du

„ . Louis-Philippe ROY "DeVOir"

Adressez vos chèques : Les Amis du Devoir, 434 est, rue Notre-Dame, Montréal

%
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CHRONIQUE JUDICIAIRE

S'endormir au volant 
auto constitue une 

génératrice de responsabilité

de son 
faute

par Cillas DUCUAY

constitue pour le chauffeur d'un 
véhicule une faute génératrice de 
responsabilité s’il en résulte une 
perte de contrôle du véhicule et! 
un accident au cours duquel ses 
passagers sont blessés".

"Enfin, à raison, entre autres,! 
des circonstances qui ont précédé 
l'accident, nous ne pouvons accep­
ter la théorie de la défense à! 
l'effet qu’il s'agissait d'une aven­
ture commune, que le demandeur 
en avait assumé les risques et 
qu'il est malvenu de réclamer les 
dommages qu’il en a subis”.

Me Grégoire ayant prouvé la 
responsabilité solidaire des défen­
deurs et ayant établi les domma­
ges, Coupai et Latreille sont con­
damnés à payer à Généreux la

y,4

/a

T

<7<-\

H
ir.K

menf de l’honorable juge Paul-E. Côté dans somme de $2,528.05. 
une affaire d’André Généreux vs Roland .
Coupai et Edouard Ijitreflle. Me .lean-Paul 
Grégoire était l'avocat du demandeur Gé­
néreux.

LE BRIDGE
L« fait de s'endormir au volant de sa 

voiture constitue pour le chauffeur d’un 
véhicule une faute génératrice de respon­
sabilité s’il en résulte une perte de contrôle 
du véhicule et un accident au cours duquel 
ses passagers sont blessés. C’est un juge-

Coupal était un chauffeur delune randonnée commune et avait juge est d'opinion que cela éta 
taxi et c’est Latreille qui était expressément et implicitement ac- blit bien que Coupai était dans 
propriétaire du taxi. Le soir du ceptq le risque de l’aventure. Gé- l'exercice de scs fonctions et par temps est l'un des facteurs indis- 
5 juin 1951, Coupai rencontre Gé- néreux a accompagné Coupai dans conséquent Latreille est respon- pensables. S’il fait défaut, tout est 
néreux et son amie. Carmen Le-une course purement personnelle ; sable des fautes de son employé perdu !
veillée. Il leur propose d’aller à aux occupants de la voiture. De Coupai. ! Jamais le déclarant ne portera
St-Sulpice où il doit lui-même al- plus. Coupai était en parfaite san unc {rop grande attention à ia
1er effectuer la perception d’une i té physique et intellectuelle au Le voyage a ete calcule au mon-vaieur d un simple tempo. En des 
créance personnelle. 11 est enten- moment de l'accident. Subitement, tant de $9. Comme on le sait, t.aï j[ peut représenter de nom- 
du que Généreux paiera la moitié pour la première fois de sa vie. Généreux n’a payé que $4. Le juge breUses levées et plusieurs centai

M. Julien Lord, nouveau maire

PRECIBUX TEMPO I

Dans toutes les réalisations.

Jacques - Cartier vote avec calme
le Des policiers de six corps 

ont monté la garde samedi
M. Julien Lord est le nouveau ,saire. Il remplace M. Desmar-

du voyage, soit $4.00. |sans . .aucun. . avertisssement .^j
, symptôme antérieur, il perdit con-| préposé ait négligé

En revenant de St-Sulpice, Cou naissance. a son commettant de ce
pal s’endort au volant ou perd . . . qu’il devait faire en dehors de
connaissance, on n’est pas certain Exarcica dai fonctions Montréal, ni qu’il ait associé ses
de ca qui lui est arrivé. De toute „ , nie! fins personnelles au but du voya
façon ,1 perd le contrôle de sa Latreifle. de; 8* en réduisant à moms de 50"

to suite dë^ cet" accident, "coupai codefendeur Roland Coupai n'agis- ^ « dm OUKT* A ° ’° ? * ' MT
>it des blessures Par l’entre- sait pas comme prépose du defen- coupai a l eiiei qun était en ^ p 5 4 A 6 2
m aes measures, far deur Edouard Latreille dans l exer- b°nne santé et qu il a perdu con- „ v 9 8 S 3 V 10 4 2

cice des fonctions auxquelles ii|naissance et qu il ne pouvait pre 4 to 8 2 ER
* R V 6

voiture qui quitte le chemin pour ^cô*J*^““‘”Àu“momënt de1'* Pr« <«*» voyage." La responsa entrer dans un fosse et aller s'ar- ^pn coie, piaioe . au momcni. ue , :]it. «tai.iip
rèter sur une entrée de nierres accident dont il est qucsLon, le conjomie esi eiaone.
A ^"'.ilrodéfendeur Roland Couoal n’acis- . En ce qui concerne la defense
subit
mise de son patron, M prend ac­
tion contre Coupai et contre se v'-y .....v.■■ ' vnir fortuit mi’it n-a Hnnr. T iv.'patron de ce dernier. Latreille, oUit employe. Il se servait de la na‘ “ Hp fai.tr rt " * * 9 2voiture du défendeur Latreille a Pas f°tnmis de faute et que pai

l’insu de ce dernier, hors sa confluent il n a pas de responsa- 
connaissance, malgré la défense je juge decide en etudiant
qui lui fut faite de l’utiliser et: *®s faits (consommation d alcool
sans aucune permission. Il s’en ftc' .

pal dans une aventure ou dans seevait pour des fins purement a. une cause extrmeque, indepen
-------------------------------------------- 1 personnelles, complètement en de- dante dc Coupai.

! hors de ses fonctions.”
Me Grégoire mit en preuve que 

! Coupai travaillait de 5 h. du soir 
à 2 ou 4 h. du matin " J -

Part en est une démonstration, 
voyage: Donneur : Nord

Est-Ouest vulnérables 
NORD

A 8
V O 6 
♦ A O S

|rité sur son plus proche adver-

Deuil chez les 
Frères de 

Saint-Gabriel

La défense de Coupai est la sui 
vante : Dans la soirée immédiate 
ment précédant l’accident, le de-,„ul
mandeur s’était associé avec Cou-j^ans aucune permission. Il s en etc.) que 1 accident n est pas dû

Commun* aventura

SUD
A A D V 10 9 7 2
V A R 
♦ V 9
A 8

7

NORD EST SUD
1 A passa 2 A
3 A passa 4 SA(B)
5 V passa S SA
6 A passa 6 A
pais* contra passa

La journée d’hier a été calme,
| comparativement à l’élection gé­
nérale qui avait eu lieu en juillet 

! 1954. Le secrétaire de la ville, 
M. Jean-C. Dcsiardins, qui était 

(président de l’élection, a déclaré: 
[“Nous avons été sur le qui-vive 
I toute la journée, mais tout s’est 
bien passé." M. Desjardins a ren- 

Les Frères de St-Gabrie! vien-ldu hommage au corps de police 
tent de perdre un excellent reli-;de Jacques-Cartier, ainsi qu’aux 

764 3 gieux dans la personne du Frère agents de l’extérieur qui sont ve 
w 1 Raymond-de-Pennafort, décédé di- nus leur prêter main-forte. Il a 

manche matin, à l’Hôtel-Dieu de mentionné la gendarmerie pro- 
Montréal, où une dernière crise:vlnciale, la police de la route et 
de diabète l’avait fait hospitaliser : les policiers de Mackawille, de 
depuis trois semaines. ’LeMoyne et de Montréal-Sud.

Né à Montréal, de M. et de 
Mme Narcisse Poirier, le 14 fé­
vrier 1909, Julien était entré au 
Juvénat des Frères de St-Gabriel 
en 1922. Il prononçait ses pre

tiers des votes du aagnant, perd 
son dépôt de $50.00.

A peine 40 % des 8,805 élec­
teurs. ont exercé leur droit de 
vote. C’est un peu moins qu’à l’é­
lection de l’été dernier.

Le lieutenant Dubé, qui rem­
plaçait le chef Armand de Miffo- 
nis. hier matin, nous a dit qu’on 
a opéré hui^ arrestations pour 
supposition de personne au cours 
de la journée de samedi.

Le nouveau maire. M. Lord, a 
fait une courte déclaration après 
l'annonce officielle de son élec­
tion. Il a remercié la population 
et l'a assurée de son entier dé­
vouement. -M. Lord sera peut-être 
assermenté au cours d'une séance 
spéciale du conseil municipal. La 
prochaine séance régulière aura

lieu le 5 avril.
Polit groupéa

On avait pris des dispositions 
spéciales pour prévenir les diffi­
cultés. En juillet 1954. les bu­
reaux de votation étaient distri­
bués dans toute la ville. Un grand 
nombre étaient situés dans des 
maisons privées. Les voleurs d'é­
lection avaient eu beau jeu pour 
exercer leur métier. Cette fois-ci, 
les 41 pools étaient groupés dans 
huit locaux, des écoles pour la 
plupart. Cela a facilité la surveil­
lance.

■ En tout et pour tout, il y avait 
hier 54 policiers dans Jacques- 
Cartier. La force 'constabulatr# 
locale en compte 22.

OUEST
passe
passe
passe
passe
passe

40 p.c. votent

Un mlavrant 4e 
■PpvtPflen Internationale

Spécialité

du jour:
HACHIS 

DE POULET 
A LA KING

Réservation, ' f N ' ^ult

DiH^êtdcuiôc^au/

RESTAURANT/.. „

Musique de
Will mm Lashmar et 

Gene Donati

Hotel de LaSalle

M Lord a obtenu 2,198 voix. Il 
avait deux adversaires: M. René 
Prévost, ancien maire, qui a re- 

miers voeux de religion en 1925;cueilli 1,111 votes, et M. Henri La- 
et faisait profession perpétuelle casse, qui en a obtenu 268. Ce

dernier, qui n'a pas obtenu leest survenu à minuit. Le lende- Carmen s’étaient associés à lui P«ïs* ^ 193)
s main de l'accident, Coupai a fait dans une commune aventure etj Entame : neuf de trèfle j frère Raymond fut tour à

un règlement avec Latreille des qu'ils devaient en supporter les Le Mort fait la première levée ou professeur‘aux écoles de Ste-
courses qu’il avait faites a Mont risques. Après avoir expliqué que de |,as trèfle. Bien confiarft {osesrchristophe.Coiomb de Mont­
réal avant son départ pour Saint- même si Généreux n'avait pas dc trouver le roi de pique chez ste-Thérèse de Blainville, St- 
Sulpice et il a aussi fait un règle payé le plein montant, il avait Est, ce dernier ayant fait »n con-Esp'it et au Noviciat de Beaubois. 
ment de ce voyage a St-Sulpice Le quand même payé "De l’avis de tre„ de, Pénalité, le declarant ap- , H{ut ensuite pendant trois ans, 
— cette Cour, le défendeur Coupai Pe"e nuit ne pique qui court n charge ja diffusion de la

^INSTITUT PIE XI avait assumé envers le demandeur Jusclu au ro1 , e,9lJes^ Pevant ^es evue des jeunes, “Ave Maria’*,
------------------------ et sa compagne l’obligation dc ?an^rs 9ue le declarant puisse ai pujs directeur-fondateur de l’éco-

_ j, les conduire en toute sécurité *5,®, ’ estjn ose e paroissiale de St-Paulin.LOISirS et principes d'autant plus qu'ils étaient des revcnlr a cette suite afin de ne ^ n retour d’un stage de six , , . f r passagers payants. Le fait de s en- P“ nf«ois en Europe, il était nommé
chrétiens dormir au volant de sa voiture1®^® au^ctTëea^ii ë déelarT ^ rinciPal du seolasticat-école nor-piuioi aux carreaux, i.e neciara ,,0i„ nonniu un an m

Avis de décès
se volt dans la nécessité de recou 
rir à une nouvelle impasse et

iiale St-Gabriel. Depuis un an et 
< emi, la maladie l'avait contraint 
; se retirer à l’infirmerie provin- 

sa communauté, où il
Ce soir, à D’Arcy McGee. 220 

ouest, rue du Parc, seront données 
deux importantes conférences s"r 
les loisirs. La première: “Parois- favrfmt 
se et Loisirs", sera donnée à 8 heu- of) mars 1955
aumônier diocésain diî service des ®*pd®Cpmiix,de,BSÎche>,pnl1cain^résuUa,tl mal lîeureu'x I perte d ni Esprit cultivé et sensible, le
loisirs Pour la seconde à 9 heures vrofu. epoux de Blanche Policain résultat malheureux La perte du F • " Raymond a surtout laisse loisirs. Four la seconde a a neures, ^ funcralurs allront lieu mer. contrat provient dim tempo que L®,®,,,®^,, *
M. I laude Ryan, secretaire du le déclarant a sacrifié sans consi-*7 tout.011 a Passc

' ■ au d une àmi
on dévouement total, avait con­

centrât est perdu alors que Est * s,® ‘jl1
fait la levée de son roi de car-Cla ®, a® , „ ... , , ___ .

- A Montréal, le reau. Que la position des rois ait il™ ‘rrhivM^et 1 'l'édiüon de 
à l'âge de 63 ans été défavorable, ceci n'est pas J®* archives e a 1 edition depouvant expliquer le|^ ^ü0"s Œt"6*,,

M ('laurie Rvan secrétaire du lunci“1,IC5 «muiu neu mer ►"'yConseil national d’Action catholi- "*«“.23. Le convoi funèbre par'ededarant asacniesansconsu 
n,ip traitera rie "l’Action catholi-tlra des sa|ons A. Bazinet. 1922. «cranon l.a perte dune levee au que' et'def îoisL" tA^once) boulevard Rosemont, à 8 h. 15. roi de p.que devait être envisa-

le souvenir

naturelle:-
DU BASSIN de:

VICHY
SOURCE

CAMILLE
ÊN VtNTE entZ. TOUS LCA 

Pharmaciens
Ulstributrur :

J.-Alfred Ouimet
a, est, rue St-Paul, Montré»! 1

pour se rendre à l’église St-Jean g*?' ma'* '«* nsques aux autres juis 'a sympathie rie ses colla^ 
Berchmans, où le service sera cé- suites devaient être évités,.Dès et la collilance des
lébré à 8 h. 30. Et de là au ci fl^uxieme levee, un trèfle devait ramilles.
metière de la Côte-des-Neiges lieu être appelé du Mort et coupé par . Lui survivent: M. et Mme Nar-
rie sépulture Parents et amis sont le sePt de Pique. Seul un partage 9’?s« Poirier, ainsi que plusieurspriés Pd’y a^istfr sans a^re fn"- des trèfles aurait, pu causer dës frere, et soeurs vivant au Canada 
tation inquietudes. Mais meme en ce cas. c’ aux Etats-Unis. A tous, nous

si Ouest surcoupe de son roi d" «‘irons nos pjus sincères sympa-
-------------------------------------------- pique, une rentrée supplémentaire thies. .
•ju^a . est accordée au Mort par le huit La dépouillé mortelle du îrère !

de pique et la suite trèfle pourra Raymond est exposée à l’Ecole 
être affranchie tout en laissant Normale St-Gabnel, 10385, rue
une dernière rentrée au Mort. Vaché, au Sault-au-Réeollet, où le:

Cette main illustre bien la va-scrv.ice funèbre sera chanté mardi; 
leur d’un tempo. Après une en- malin, le 22 mars, à 9 h L’cn
tame à carreau, le déclarant aurait torrement se fera au cimetière de
été sans ressource car ainsi pré- la communauté, à St-Bruno. Pa- 
maturcmcnt une rentrée au Mort rents et amis sont invités à veoiir 
serait disparue et il se serait trou- rendre un dernier tribut à cet 
vé sans rentrée alors que les trè-'ami des jeunes, qui a été sure­
ties auraient été affranchis. Eu ment bien accueilli par le Dieu
entamant à trèfle, Ouest s’est sim qui promet une gloire éternelle, 
plement rendu à la demande de à ’‘celui qui garde sa loi et en 
son partenaire faite par le contre eigne aux autres à la garder".
Le tempo perdu par l’appel d’un __ ______
atout à la deuxième levée sacrifie LUNETTES 
la suite trèfle. Si après avoir ob-

BRUNET
DE

COTE-DES-NEIGES

EST LE NOM QUI DOMINE 
DANS LA CREATION DES

MONUMENTS
AUCUN AGENT

RCONOMI8RZ LA COMMISSION

AYANT D’ACfVBTm 
CONSULTEZ LA PLU» VIEILLE 

MAISON DU QUEBEC

J. BRUNET Liée
Fondé* an 1877

Deux Excursions 
À TRAVERS LE CANADA

durant la* vacanctt d'été
organisé** par “LA LIAISON FRANÇAISE" 

an collaboration avac I* Pacifiqu* Canadian
1. 21 jours: du 30 juin au 21 juillat.

PRIX: d* $500 à $600 talon la plaça chaitla.
Le “VOYAGE IDÉAL” dan* le* neuvaaux.wagnnf-liU 
de luxe du C.P.R. dont le wagon aalon à DOME 
observatoire.
L'itinéralra comprend: quatre jour* à Banff et au lae 
Louise,—un au Glacier Columbia—quatre à Vancouver 
et V ictoria—la croisière des Grand/Lacs, ete.

2. ,j, 16 jours: du 15 ou 31 juillat
PRIX: lit haut $300-llt bas $325.

I.e "VOYAGE AUBAINE” qui i connu un si grand 
sucrés l'an dernier. A l’intention des personnes ayant 
deux semaine* de vacances.

Endroits visités par let deux excursions: Winnipeg, Begins, 
Ssskstoon, Edmonton, les Rocheuses, les Canyons, Vancouver, 
Victoria, etc.

Tes prix indiqués sont de Montréal et comprennent tous le* 
frais de voyage: transport, repas, coucher, promenades, pour­
boires.

Autrm rmsrignanmtt mr tîmtmA* aux fciiresrux des 
Mlets du C.P.R.—à P. E. Cin/tras, gar* Windsor, Montrtml—au i

LA LIAISON FRANÇAISE
Univarsité Laval * Québac, P.Q.

SANS ODEUR

Service de Nettoyage 
de 3 heures

cAl£k&àJËIi&?
BE. 1158 - BE. 7151

éWVNAJVAW.WW.’V.'.V.V.V

Heures d’affaires : du lundi au samedi indus : 9 heures à 5 heures 30.

EATON
Spécial !

Paletots et 
casquettes

pour garçonnets 1

PRIX SPECIAL EATON

10.50
Gabardine, mélange rayonne et nylon. 
Avec ourlets de 3 pouces au bas et 2 
pouces aux manches permettant de faire 
des rallonges. Des à godets et dos à 
empiècement pour les manteaux droits. 
Entièrement doublés de souple satin rayon­
ne. Tons manne, sarcelle et gris ardese. 
Tailles 4 à 12 ans. Avec casquette as­
sortie.

VETEMENTS POl'R GARÇONS (MT-23Î) 
AU DEUXIEME, CHEZ EATON

f. EATON C?,
OE MONTRE

UNITE P

tenu une levée par son roi de 
P'que, Ouest était revenu à trèfle, 
ainsi aurait été restitué au décla 
rant le tempo perdu et avec la 
plus grande facilité le contrat au 
rait été réalisé.

Le temps est une richesse qui 
varie suivant son emploi.

Noal DUCHESNE

ENCOURAGEZ
NOS

ANNONCEURS

Consultations : 9 a m. h i p m. 
Vendredi : 9 a.m. à 9 p.m.

Roger Langevin
R OPTICIEN

Attaché à l'hdpttal Jean-Talon 
Service de laboratoire

A domicile
7569», sur demande 

rue St-Hubert CR. 1084

tr
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gagner le coeur d’une maman

EUROPE
$1,070.00

DEPARTS 
12 mai 

8 juin 
é juillet

PAR AUTOCAR DE LUXE A TRAVERS 
la France, l’Angleterre, la Suisse, la 
Belgique, l'Allemagne, la Hollande et 
l'Italie, Durée de 60 jours. Demandez 
nos prospectus.

B.-A. Turcotte, Président Jules Desmarais, Secrétaire

TRAM1DE
BUREAU lTEE

80 MEZZANINE • ÉDIFICE DOMINION SQUARE 
1010 STE-CATHERINE OUEST • MONTREAL 2

RZNRKINZMXNT* 
ATITRX GRACIEUX 
8 AM à O PAC CU 

LUNDI AUVENDK8DI

UH.6-65011

Un de nos amis voulait envoyer à une jeune 
maman un cadeau vraiment utile pour sa 
fillette. Il reçut une lettre de remerciements 
bien plus chaleureuse qu’il ne s’y attendait: 
"Comment pourrais-je jamais vous remer­
cier d’avoir ouvert ce compte d’épargne 
pour ma petite Lison! J’y ferai autant de 
dépôts que possible—et quel trésor ce sera 
pour elle, quand elle sera grande!” Vous 
constaterez, vous aussi, que dans bien des 
cas un livret d’épargne de La Banque

Canadienne de Commerce est un cadeau 
fort apprécié. Si vous ne l’avez pas fait 
encore, pourquoi ne pas vous en donner un 
à vous-méme? Vous verrez combien un 

. compte d'épargne encourage les économies 
... et elles s'augmentent de l'intérêt com­
posé. Passez à notre succursale la plu* 
proche et commencez dès aujourd'hui à 
mettre de l’argent de côté. Nous avons 
plus de 680 succursales où l’on s'empres­
sera de vous aider.

POURQUOI Ht PA* PROP.TXR DE NO. AUTRE* SERVICE*!

:iÆ“œ..
. co«»!U MUU«T* • cpftnl Bt iùMTi (UK ne L
• TMKUttKWl .c"wil Ol . K.hl MllO l

LA BANQUE CANADIENNE DE COMMERCE
M-iaM.
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Problèmes de la vie ouvrière

A Sorti, It nombrt dts 
tant-travail attaint prêt de 
50% du total do la main- 
d'otuvrt. On comprtnd alors 
quo It prétidtnt du Conttil 
central dtt fyndicatt natio­
naux, M. Roland Salvail, 
(photo ci-contra) ait déclaré 
hitr : "Il ratta baaucoup à 
taira dans la combat contra 
l'insécurité ouvrière. Les con­
flits industriels na sont que 
l'expression de ce malaise 
plus profond qui fait souffrir 
det milliers de familles. Nul 
ne saurait soutenir actuelle­
ment que la prospérité que 
notre pays tire de ses res­
sources naturelles est bien 
divisée". En arrièrq de M. 
Salvail, on reconnaît M. Jean 
Marchand, secrétaire général 
de la C.T.C.C.

Les travailleurs de Sorel 
manifestent contre le chômage

Cinq incendies font un mort, 
une blessée et des dommages

“Nos gouvernements sont en train de 
nous taire la démonstration que seuls les 
pays communistes ne sout irent pas du chô­
mage. Comment se fait-il que les seuls 
hommes d’Etat qui semblent capables de 
régler ce proh'ènie soient des gens comme 
Hitler et Staline ? Ça n’a pas de bon sens. 
Et qu’on ne vienne pas nous dire surtout 
que le chômage e t la rançon qu'il nous 
faut payer pour conserver n ;tre liberté. Il 
nh a pas d’être humain moins libre que

le chômeur’’.
\ oilà ce qu’a déclaré hier après-midi, 

à Sorel, M. Jean Marchand, secrétaire 
général de la (TCC, au cours d’une assem­
blée de masse convoquée pour protester 
contre le chômage.

M. Marchand a réclamé l’institution 
immédiate d'un Conseil économique et 
sac,al. a Ottawa et dans chaque province, 
afin de ramener un peu d'ordre dans le 
régime économique.

Cinq incendies ont fait rage 
dans Montréal et la banlieue au 
cours de la fin de semaine, faisant 
un mort et une blessée dans un 
état grave et jetant sur le pavé 
une famille de sept enfants. Les 
dommages matériels sont égale­
ment très élevés.

Le plus récent de ces incen­
dies s'est déclaré hier matin à 
Ste-Dorothée. où il a détruit un 
restaurant-épicerie de M. Roland 
Desrosiers, ainsi que le logement 
qu'il habitait avec sa famille de 
sept enfants et sa mère. Le feu 
débuta un peu avant 8h., alors 
que M. Desrosicrs et son épouse 
assistaient à la messe dominicale 
Les flammes se sont propagées 
rapidement et la maison est une 
perte complète ainsi que le gara­
ge dont le camion n’a pu être 
retiré M. Desrosiers s’est légère­
ment blessé à un pied en tentant 
de sauver divers articles. Les 
pompiers de Plage-Laval et de Ste- 
Rose ont été appelés sur les lieux 
et ils ont travaillé à mettre l'in­
cendie sous contrôle jusque vers 
llh. de l'avant-midi.

Mort dans la feu

M. André Demers, vendeur d'au­
tomobiles âgé .de 37 ans. a été 
brûlé vif dans l'incendie qui a ra­
vagé samedi matin le seul hôtel 
de Ste-Martine, municipalité si­
tuée a une trentaine de milles au 
sud de Montréal, samedi matin. 
Malgré les efforts des pompiers 
volontaires de Ste-Martine, la mai­
son de trois étages rie M. Paul 
Jeanneau a été complètement dé­
truite par les flammes. Après cinq 
heures de travail, soit vers 3h. de 
l'après-midi, le feu était sous con­
trôle et l'on a découvert dans les 
cendres le cadavre de M. Demers, 
qui était un pensionnaire régulier 
de l'hôtel.

Brûlée vive

Une quinquagénaire, Mme E.

Delorimier, quoique brûlée vive 
dans son lit, a réussi k se déga­
ger des flammes pour se trainer 
jusqu'à l'extérieur et appeler au 
secours, samedi soir. Le feu a pu 
être éteint en quelques secondes 
à l'arrivée des pompiers dans la 
chambre située au 3458 rue Henri- 
Julien, tandis que Mme Delori­
mier fut hospitalisée à Saint-Luc, 
ou son état est considéré comme 
sérieux. C'est la propriétaire de 
la maison de chambres, Mme E 
Hanzelka, qui a porté secours la, 
première à la malheureuse.

Les deux autres incendies ont! 
eu lieu samedi après-midi et sa­
medi soir. Le premier a détruit! 
l'arrière d'un immeuble de trois! 
étages, coin Marie-Anne et Par-i 
thenais, causant de lourds dom­
mages à l'épicerie T. Laçasse et | 
à quatre logements. Personne n a 
été blessé et il a fallu une heure 
de travail aux pompiers pour mai- 
triser les flammes qui avaient 
pris naissance dans un hangar.

Samedi soir, un magasin de la 
rue St-Hubert, situé entre Beau 
bien et St-Zotique, le “Elco Furs 
ft Furniture'’ a été sérieusement | 
avarié par un incendie qui s'est j 
déclaré à l'arrière. Les pompiers 
de quatre casernes ont dû travail­
ler pendant une vingtaine de mi­
nutes avant de maitriscr le feu.

A LA FEDERATION

I.e Comité des locataires des marchés puhl ics tente par tous les moyens à sa disposition 
d’empêcher la disparition des marchés St-.lacques, St-.lean-Baptiste et St-I.awrent. On 
voit ci-haut quatre membres de ce comité photographiés au cours d’une rencontre avec 
une trentaine de conseillers municipaux à qui on a exposé les vues des locataires. Ce 
sont, de gauche à droite : MM. Louis Thow. représentant du marché St-I.aurent; Solly 
Ci man, du marché St-.Iean-Haptiste; Marcel Lamontagne, pr ésident du comité et 
représentant du marché St-Jacques, et Yvon Trudel, trésorier du comité.

"Il faut maintenir les marchés 
publics", affirme M. Lamontagne

Noyé en tombant 
près d'un quai

M. Marchand décria- nationaux de Sorel agissait corn 
: ic maître de cérémonie.

C'est le curé de la paroisse SC 
’ierre, Mgr Nadeau, qui a pro- 

r incé le mot de la fin.
10 ♦ ------

Deux autres 
victimes de 
chauffards

Un garçonnet et un septuagé-

'11 n'est pas normal qu'on laisse.d’habitation.
1 economic se développer au pe-! rait encore ; 
tit bonheur. Personne n'a jamais!
songé à laisser l’armée ou le ser ! “Le manque de coopération en 
vice des postes par exemple entre tre le fédéral et le provincial ai 
les mains de l’entreprise privée, sujet du logement et des taudis 
C’est trop essentiel: mais quand c’est de la folie pure. Et j'espère, 
on en vient à parler de l’éeono- que la population ne tolérera pas 
mie du pays on adopte la politi- que ça s'éternise. L'argent est là. 
que du laissez-faire. Evidemment In n’y a pas de principe en jeu, 
les résultats sont désastreux. seulement de la bêtise. Toutes les 

I,. ,, autres provinces et toutes les mu-
I" r,P,v" pHurtan, ,irlmc trc nicipaütés se prévalent des avan- 

(Juo cIcn foiccs qui influencent si * . , . ; f . ,
profondément la vie des familles li 1^5,lo,„ aa»L°‘t JfiL ° }30r>L"’ !,a 
continuent d’être maniées en se- clemohtion des taudis, sauf nous .
cret par des gens qui n'ont à ré- Avant d'entendre M. Marchand, naire auraient été victimes de 
pondre à personne de leurs res- les auditeurs avaient écouté des chauffards durant la journée de 
ponsabilités.’’ .discours prononces par le maire samedi, à Montréal. Dans les deux

Voilà pourquoi M. Marchand'd® Sfircl, M. Armand Matton. el cas, il s'agirait de lourds camions, 
pense que les divers gouverne- Par 'e depute federal, M. Lucien Les conducteurs ne paraissent pas 
merits devraient se réunir, en Uardin. avoir été arrêtés depuis,
compagnie des associations d'cm- yj ‘fardin a explique que le Ea première victime est Mauri- 
ploveurs et de travailleurs, pour chômage était un problème extré- CP Leblanc. 15 ans, domicilié à 
essayer de demeler I eiriievrau et niement complexe, puisqu'il rie- ,22n rllc Iberville. Ville-Jacques- 
chercher les remèdes les. plus op- , „ndajt dans unc bonn mesurc Cartier Elle a été frappée en face 
port uns. U a indique cependant ,irs conditiüns des marcht,, mon. du logis portant le numéro 1331 
ou on pouvait en attend.,nt avoir rüauX- jj a longuement rappelé ost- nlc Craig. Le jeune Leblanc 
recours a des solutions secondai- tout cc oue le gouvernement fc- était à bicyclette.
eeS IT*3°parlé ri-s'TaTaux publics \U'rJ aVi,i‘ fait P°ur Mabiliser ,Le septuagénaire est M. Del- 
_e. 11 a P-irli d. C a'al'-'£. nul".lc* ri économie et venir en aide aux Pb|s Desjardins. 6617 rue Cas- 
et surtout d une exploitation Plus jn(jj„cnls ,| a annonC(\ ia t,)ns. grain, qui a été heurté près des

(ruction prochainement d'un bu- rues St-Laurent et Beliechasse. 
rcau de. poste à Sorel et quelques! Ics deux victimes ont été con- 

‘ On aurait dû établir des hauls autres travaux publics de moindre duites à ('hôpital. L'enfant s'est 
fourneaux pour raffiner le 1er importance. Au sujet du Conseil L'acturé le pied gauçhc; le vicil- 
dans l'Ungava: ou encore on au- economique et social, réclamé par lard a dû subir cinq points de 
rait pu les rtahlir hi à Sorel. M. Marchand, M, Cardin a expri- su,u>'c pour unc coupure près de 
a-t-il note à titre d'exemples. mé l'opinion qu'il s'agissait la ‘de. 1 ocil gauche.

Parlant des bienfaits que pour- i:l solution la plus sensée qu'on ail . ,... ™
rait apporter une saine politique[Cncore proposée”. il s'est dit heu la DrOVMCIi) P

reux d’avoir rencontré un audi- - -
“ toire ouvrier et a souhaité renou- (Suite rip ]a n

verier cette expérience. ,Sulle <le 13 page 11
Le maire Matton, pour sa part, gande approuvés par ta commis 

FOREST. A Montréal, lu 1-1 a déclaré que même si le chômage sion; la vente à domicile de va 
mars 1955, a Page de 42 ans, est avait touché durement la ville de ,eurs mobilières ne tombant pas 
décodé Pierre U. Forest, proprié-Sorel (3,000 demandes d'emplois, sous la juridiction de la corn mis- 
taire de De Eoresl, epoux d'Isa-sur un total rie 7.000 a 8.000 s‘on- t:ola mclut les obligations 
belle Lamourtux Les funérailles ouvriers), cette localité n'était des municipalités, des commis- 
auront lieu mardi, le 22 courant. Pas plus affectée que d'autres ci- sl0na scolaires, des gouverne- 
Le convoi funèbre pftrtira des sa- tés et villes. Il a souligné qu’un men s *c°eral Pt provinciaux.
Ions mortuaires Bonnier. Duclos, comité industriel récemment for- 
Bonnier, 3503, rue Papineau, à mé par le Conseil-de ville avait

rationnelle des richesses naturel­
les.

Avis de décès

Les ventes sous pression
8 h. 30. pour se rendre à l'église 
Immaculée-Conception, où ' ser­
vice sera célébré à 0 h Et
de là au cimetière de l’Est, lieu 
de sépulture. Parents et amis sont 
priés d'y assister sans autre invi­
tation.

^out éût,t coHitucAùeu/i Muge.,.

LE COGNAC

ALBERT ROBIN
LES PROPRIETAIRES DE CETTE MAISON 
SONT ETABLIS DANS LA RÉGION DE 
COGNAC DEPUIS PLUS DE 4 SIECLES.

ntrepns un travail sérieux dans II existait à Montréal ce qu'on 
espoir d'amener à Sorel de nou appelle dans le métier des ‘boil- 
'ellcs industries. Il espère que ce ci' shops". Des équipes de télé- 
ravail portera bientôt des fruits, j Phonistes appelaient les gens 

M. Fernand Villeneuve, conseil- Pour leur offrir des actions dans 
er technique et agent d’affaires Joutes sortes de compagnies. Ils 

du Conseil central des syndicats devenaient des experts dans leur
--------------------------------------------------métier et atteignaient parfois des

chiffres de ventes renversants.
On croit que la nouvelle loi 

mettra un frein aux activités de 
cette catégorie de trafiquants en 
bourse.

D’une façon générale, la nou­
velle loi. espère-t-on. va refaire la 
réputation de Montréal, qui était 

-au plus bas dans le monde de la 
bourse,

j Pour y arriver, il n'est pas suf­
fisant d’inscrire une commission 
dans les statuts. Il faut la créer 

leffectivement. On ne sait pas 
quand le gouvernement désigne­
ra les trois commissaires.

LE SERVICE D'APPELS TELEPHONIQUES LIMITEE
Offre aux usagers du téléphone

un service d'appels à des TAUX UNIFORMES 
dans tout le TERRITOIRE METROPOLITAIN

TALON

SERVICE de 12 heures.
7 e.m. h 7 p.m.

$10 per mois, plus 10 cts % 
pour chaque appel 

au delà de 150 1

SERVICE de 24 heures 
$15 par mois, plus 05 cts 

pour chaque appel 
eu delà de 150

Nous répondons 
à vos appels 
jour et nuit.

SERVICE REVEILLE-MATIN
pour $3.00 par mois nous nous chargeons de vous réveiller à l'heure 
que vous désirez.

Service d'appels téléphoniques Limitée
163 rue Beliechasse - Montréal - TA. 8404

Célébration de la 
Saint-Patrice à 
Montréal hier

L'atmosphère à l'hôtel Queen's 
était nettement irlandaise hier 
soir. Un peu partout dans les cor-! 
ridors et les salons de Thole!, on 
pouvait entendre, à travers les 
éclats de voix, des bribes de chan­
sons de la vieille Irlande. Les 
chapeaux haut de forme enruban­
nés de trèfle irlandais étaient à 
Thonneur: enfin, une véritable in­
vasion.

Pour tout dire, Dhôtel Queen’s 
était le site qu'on avait choisi 
pour tenir le banquet marquant la 
fin des célébrations de la Saint- 
Pal rice.

La salle Espagnole avait, à l'oc­
casion, été décorée du tricelorc 
irlandais, du drapeau de la rébel­
lion irlandaise de 1798. ainsi que 
du fleurdelisé québécois... Tout 
cela faisait très canadien.

( "est d'ailleurs là un des points 
qu'illustra le maire Drapeau dans 
le discours qu'il prononça à la fin 
du banquet : "La meilleure façon 
ri être de bons Canadiens, disait le 
maire, c est encore de demeurer 
attaché aux traditions et à l'esprit 
du groupe ethnique dont on fait 
partie. La réunion de ce soir prou­
ve jusqu'à quel point on peut être 
différent d'origine et pourtant 
unis en tant que Canadiens’’.

Le maire Drapeau faisait sans 
doute allusion à ce fait oue la ma 
jorité des groupes ethniques de la 
métropole avaient tenu à se faire 
représenter au banquet d'hier soir

En terminant, le maire invita 
les organismes irlandais de la mé­
tropole à se servir du grand hall 
de l'hôtel de ville comme point de 
départ de la parade, l’an prochain, 
ce qui fut accueilli par un tonner­
re d'applaudissements de la part 
de l'auditoire.

Me Drapeau avait été présenté 
par M. John Loye, président des 
“U. I. Societies".

Il fut suivi à la tribune par M. 
Redmond Roche, membre de l'As­
semblée législative et "officier du 
jour'', qui s’attacha surtout à sou­
ligner les progrès accomplis par 
1 Irlande, au cours des dernières 
années.

Hier après-midi avait lieu le dé­
filé traditionnel de la Saint-Patri 
ce. rue Sherbrooke. On y remar 
qua surtout les uniformes flam­
boyants des effectifs de réserve du 
“6th Duke of Connaught's Royal 
Canadian Hussars”, qui ouvraient 
la parade, à la suite d'un contin­
gent de la police montée.

Les principales paroisses irlan­
daises de la métropole partici­
paient également au défilé, ainsi 
que les Chevaliers rie Colomb, la 
Fédération des professeurs catho­
liques. la noliee provinciale et la 
Société St-Patrice.
------ ------------♦ «te---------------——.

Double noyade 
dans un étang

Guelph. (PC) — Brian Stuart, 
âgé de six ans et son ami de huit 
ans. Harold Broderick, se sont | 
noyés, samedi après-midi, lors­
qu’ils ont percé la glace d'un étang 
de neuf pieds de profondeur. Le 
frère de Brian. David, âgé de huit 
ans. jouait au même endroit mais 
a pu se sauver et demander de i 
l'aide. On a en vain pratiqué la 
respiration artificielle pendant 
une heure sur les deux enfants.

Les résultats de lin 
de semaine attendus 

anxieusement
A la fermeture des livres, same­

di soir, au quartier général de la 
Fédération des oeuvres rie charité 
canadiennes-françaises, 445, rue 
St-François-Xavier. le total des 
souscriptions représentait 37 % 
dp l’objectif minimum de $1,500,- 
000 avec de- rentrées au montant 
global de S553.413.

Ce chiffre accuse un retard de 
3 % sur Tan dernier, et les din. 
géants soulignent que le volume 
des rentrées devra se maintenir à 
un niveau élevé chaque jour d’ici 
la date de clôture, lundi prochain, 
si Ton veut que la Fédération as­
sure à scs trente-trois oeuvres les 
fonds nécessaires ou maintien de 
leurs services.

I.a sollicitation s’est poursuivie 
avec une ardeur redoublée dans 
tous les secteurs de la ville, en 
fin rie semaine, et l'on espère 
que les résultats do cet effort 
contribueront a améliorer la si­
tuation d'ici deux jours.

Aperçu du travail des oeuvres

“On a une meilleure idée de 
Tampleur de la lâche qui incombe 
aux oeuvres de la Fédération, 
quand on sait que l'an dernier el­
les sont venues en aide à près de 
190,000 indigents, a déclaré le it- 
col. Paul Trudeau.^ E.D., président 

: général rie la campagne. Trois 
d'entre elles — la Société de sor- 
\ ice social aux familles, la Socié­
té de St-Vincent-de-Paul et la So­
ciété d'orientation et de réhabili­
tation sociale — ont secouru à 
elles seules 44.292 personnes. Les 

! cantines scolaires ont distribué 
du lait gratuitement à plus de 10.- 
000 écoliers sous-alimentés. L’été 
dernier, les colonies de vacances 
subventionnées par la Fédération 
ont accueilli plus de 5.000 garçon­
nets et fillettes pauvres ou débi­
les. Et il ne s'agit là que d’un ta­
bleau incomplet des services in­
nombrables offerts à notre classe 
nécessiteuse par les oeuvres grâ 
ce au produit de la dernière cam- 

! pagne...
Comparaison avec les 

autres Fédérations
"Notre population est généreu­

se, a continué M. Trudeau. Elle 
Ta prouvé à maintes reprises dans 
le passé. Mais, quand il s’agit de 

j charité, personne ne peut dire 
qu’il a fait assez; il n’y a qu’une 
mesure pour tous: faire d'avan­
tage. Selon les chiffres récents 
émis par le Conseil canadien du 
bien-être social, nous souscrivons, 
on moyenne, par tète, beaucoup 
moins que nos concitoyens d une 
autre race ou d'une autre reli ! 
gion. Cette moyenne est de $6.06 
pour la Federation of Catholic 
Charities: de $5.55 pour la Wel­
fare Federation; de $5.37 pour la 
Federation of Jewish Community 
Services, et. enfin, de $2.20 pour 
la Fédération des oeuvres de cha­
rité canadiennes-françaises. Voilà 
des chiffres qui se passent de 
commentaires et qui doivent nous 
inciter à faire plus large que ja­
mais la part du pauvre cette an­
née.”

La question sera débattue aujourd'hui 
au Conseil municipal

Sarnia. (PC) — M Shelby 
Scullion, assistant mécanicien âgé 
de 31 ans et résident de Bucking­
ham. Que., s’est noyé peu après 
minuit, hier matin. II semble qu’il 
soit tombe entre un quai ,et son 

C’est aujourd'hui, au Conseildepuis des générations daps ces;navire, le Imperial Simcoe. qui 
municipal que doit se décider le commerces. j hiverne dans le port de Sarnia,
sort des marchés St-Jacques. *St- m. Lamontagne a noté particu- en Ontario. Des sapeurs ont trouvé 
Laurent et St-Jean-Baptiste. Corn- lièrement que les marchés publics son corps 40 minutes plus tard.
me on le sait, le Comité exécutif, ont créé avec leur apparition des!___________________________—.
par une résolution qui sera sou- rentres commerciaux. Ils n'existe-1
mise au Conseil municipal, deman- raient pas, qu’il faudrait les créer, j municipal, que fera-t-on des mar­
ri c-ra que soient abolies les zones dit-il. Combien de petits commer-!ehés qu'on aura quelques années 
de ccs marchés, c'est-à-dire que ces se sont établis autour des mar- auparavant convertis en édifices 
Ton permette l'établissement de chés St-Jacques, St-Laurent et i,publics ?
commerces de boucherie dans le St-.lean Baptiste. Si Ton faisait; Le président du comité des lo- 
voisinage immédiat de ces mar- disparaître ces marchés pour les cataires de marchés publics, après 
chés. remplacer par dos édifices devant avoir fait valoir que la décision de

Les locataires de ces marchés'°Eer de* fonctionnaires, on ferai l’exécutif était très impopulaire, 
ont protesté avec véhémence au beaucoup de tort à tous ces petits a affirmé que même les locatai

res des marchés non concernés, les 
commerçants qui font affaires dans 
le voisinage et les populations des 
quartiers où sont situés ces mar­
chés, attendent avec anxiété la 
décision qui sera prise.

M. Lamontagne a demandé en­
fin aux conseillers de bien réflé­
chir avant de prendre leur déci­
sion en leur signalant que c'est 
le sort d une institution établie

prés des autorités municipales commerces établis autour, 
contre la menace d'éviction qui si l on fa't disparaître le présent 
pèse sur eux. Les baux de ces règlement de zone, on ouvre la 
locataires ont déjà été mis au porte aux «rands magasins à suc- 
mois ce qui veut dire que la ville rursales multiples qui viendront 
pourra les évincer dès qu elle iu- mencr une concurrence effrénée à 
géra à propos de convertir ces ,olls ces pe,lts commerçants, 
marchés à d'autres fins M- Lamontagne note enfin que

r „ . , les autorités municipales, à l’heu
? ,ocai?'res,des re même ou l’on songe à cons-

' .de,a demande qu une truire un nouvel hôtel de ville ,v ---------
I leie son menee par des ex- afjn de centraliser les services mu- chez nous depuis près d'un siècle 

yfr,Si s.llr ‘® 'oie économique et nieipaux, font déjà de la déeen- qui est en jeu et que toute une 
social des marches. Les locataires tralisation. Si dans quelques an-partie de la population est étroite- 
sont convaincus qu une telle en- nées, dit-il, on décide la cons-ment liée au sort de cette insti- 
quete ne pourrait que conclure au truction de cet. immense centre tution.
maintien de ces marchés. '------------------------------------------------------------ -—---------------------------—-

On s'attend aujourd'hui à une 
lutte au Conseil sur la question 
du zonage. La suppression des! 
zones de commerce autour des! 
trois marchés visés par le nouveau! 
règlement amènerait, aux dires!

! des locataires, une concurrence 
déloyale qui les forcerait, à brève!

; échéance, à abandonner leur corn-! 
morce à l'intérieur des marchés,!

Le président du Comité des lo-! 
cataires de marchés publics, M.
Marcel Lamontagne a déclaré hier ; 
que si la Ville faisait, disparaître| 
les zones, ce n’était qu’un moyen 
détourné de chasser les locataires!

; actuels des marchés. Nous ne pou- j 
vous, dit-il, concurrencer avec des | 
bouchers qui peuvent en même 
temps vendre de Tépiccrie, de la ■ 

j bière, etc. En effet, dans Jes mar- I 
chés publics, les bouchers sont ! 
strictement limités à la viande. Ils ! 
ne peuvent meme pas vendre du 
poisson.

Le comité a déjà commencé la 
îlutte en mettant un bon nombre 
ide conseillers municipaux au cou­
rant du problème qui se pose.
Mardi dernier, en effet, ils avaient 
réunis une trentaine de conseil- 

! 1ers représentant les trois clas- 
; ses.

Tous les conseillers présents à 
cette réunion ont assuré les mem-1 
bres du comité de leur entier ap-l 

! pui.
Au cours de cette réunion, M.

Lamontagne s'est efforcé de dé- ! 
montrer les droits acquis par les 
locataires des marchés publics 
dont certains font affaires dans 
ces marchés depuis plus de 45 ans.

Des familles sont même établies
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Les Tailleurs Joly l'ont depuis longtemps compris. Leur 
politique est d’étudier soigneusement les besoins de chaque 
client individuellement et de ne lui présenter que des vêtements 

___personnels et bien ajustés.

Contiez-nous donc le soin de vous vêtir selon toutes les 
règles de l'art, tout comme vous confiez votre santé à votre 
médecin de famille et non à un charlatan.

Rod. Joly,
Président. ,

Les Tailleurs Joly Inc,
251 EST, STE-CATHERiNE HA. 1171
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Sur !• front ontarien

Les grandes manoeuvres 
du printemps

La période particulièrement dramatique 
de la lutte scolaire ontarienne est aujour­
d’hui chose du passé. Elle appartient à l’his­
toire, qui lui doit certaines des plus belles, 
des plus émouvantes pages qu’aient écrites 
les Canadiens français.

Elle a inscrit dans les mémoires fidèles 
des noms qu’on n’oubliera pas.

Mais, pour fcvoir perdu de sa violence, 
la bataille n’est pas finie, et personne ne le 
sait moins que les chefs de la minorité.

Ils n’ignorent pas, non plus, que ces pé­
riodes d’apparente accalmie recèlent parfois 
de graves menaces.

•
Les minorités françaises, un peu partout 

dans notre pays, sont condamnées à vivre 
dangereusement.

Elles n’ont pas le droit de désarmer; 
elles doivent constamment se tenir sur la 
défensive.

Nous pouvons regretter qu’il en soit ain­
si et souhaiter que vienne rapidement le jour 
où la concorde et la paix régneront partout, 
de l’Atlantique au Pacifique.

Mais, d’ici là, il nous faut faire face aux 
réalités, et c’est pourquoi, chaque printemps, 
les Franco-Ontariens organisent leurs gran­
des manoeuvres.

Celles-ci se tiendront, comme d’habitude, 
à Ottawa, mais en des cadres qui différeront 
singulièrement de ceux de jadis.

•
Au fur et à mesure que se développaient 

les phases de la lutte scolaire, nos frères 
d’Outre-Outaouais ont dû mettre sur pied et 
maintenir des services de défensq_qui répon­
daient à leurs besoins les plus urgents.

L'A s s o ciatio n canadienne-française 
d'Ed "ration — l’Association, comme l’on dit 
simplement d’un bout à l’autre de la provin­
ce —, surgie du grand congrès de 1910, est 
tout de suite devenue le centre nerveux de 
ce système de défense. De là sont partis les 
mots d’ordre essentiels, les indications tac­
tiques nécessitées par les difficultés nouvel­
les. A l’Association et à ses filiales, aux 
énergies qu’elle a su mobiliser, sont dûs pour 
une large part, les succès obtenus depuis 
1910.

Elle ne s’endort point sur les lauriers 
accumulés depuis lors ; elle ne se laisse point 
éblouir par ses succès anciens; elle se rend, 
au contraire, très nettement compte de la 
longueur du chemin qui lui reste à poursui­
vre et des obstacles qu’elle rencontrera en 
route.

C’est une dure vérité que lui rappelait, 
dans l’un de ses derniers congrès, l’homme 
qui a recueilli la lourde succession des chefs 
anciens, son président d’aujourd’hui, M. 
Gaston Vincent. •

Aux grandes manoeuvres de cette année 
qui se tiendront du 11 au 16 avril, et que 
l’on désigne communément sous le nom de 
Semaine française, participeront, à des 
jours différents, avec les chefs généraux et 
régionaux de l’Association proprement dite, 
les représentants de l’Association de l'Ensei­
gnement français de l’Ontario, ceux des com­
missaires des écoles bilingues, du Conseil 
ontarien d’orientation populaire, de la Fédé­
ration des associations des parents et des 
instituteurs de langue française, des inspec­
teurs des écoles bilingues et des professeurs 
de l’Ecole normale bilingue d’Ottawa.

Il y aura, en plus, au cours de la Semaine, 
remise par l’Association d’Education des di­
plômes du Mérite scolaire franco-ontarien, 
proclamation des lauréats du dix-huitième 
concours provincial de français, organisé 
sons les auspices du ministère provincial de 
l’Instruction publique. Cela suffirait à mar­
quer le chemin parcouru dans le bon sens, 
durant ces dernières années.

Le mercredi, 13 avril, banquet de la 
solidarité française.

On voit par là quelle magnifique occa-| 
sion la Semaine offre aux r ranco-Ontariens 
d’échanger leurs observations, de faire le 
bilan de leurs travaux et de tracer des plans 
d’avenir. •

Ceci, c’est le bon coté, qu'il ne faut, cer­
tes, pas oublier; mais il y a aussi un envers 
que l’on ne manquera sûrement point de 
souligner au cours des débats, et notamment 
la situation cruelle que fait aux écoles catho­
liques le régime de l’impôt scolaire.

C’est un point qui préoccupe depuis long-) 
temps nos coreligionnaires ontariens et dont 
nous avons eu plus d’une fois l’occasion de 
parler.

Il faut, tout de même, espérer que nos 
voisins se décideront à mettre plus de justice 
dans leur législation scolaire.

Ils ont déjà fait, en ce sens, des progrès 
sérieux.

Pourquoi n’iraient-ils pas plus loin 
encore ?

Orner HEROUX

BLOCS-NOTES
On a tué mon frère Richard

Le nationalisme canadien-français parait s’être 
réfugié dans le hockey. La foule qui clamait sa colère 
jeudi soir dernier n’était pas animée seulement par 
le goût du sport ou le sentiment d’une injustice com­
mise contre son idole. C’était un peuple frustré, qui 
protestait contre le sort. Le sort s’appelait, jeudi, M. 
Campbell; mais celui-ci incarnait tous les adversaires 
réels ou imaginaires que ce petit peuple rencontre.

•verve qui lui conquirent tout le 
monde. Il dénonça, comme les au­
tres, ceux qu’on appelait ’Tes deux- 
cents de Toronto", accusés de me­
ner le pays. Là-dessus quatre ou| 
cinq voix, dans l’auditoire, accu­
sèrent "les maudits juifs”.

i L’orateur se recueillit un ins-; 
tant. Puis il fit front. "Non, mes 

De même que Maurice Richard,Mercier faisait jadis appel quand amis, mes frères, leur dit-il, il ne
est devenu un héros national. Sans >1 parcourait la province en criant; faut pas obéir à des préjugés. Qui
doute, tous les amateurs de hoc-;'0" * tué mon frère Rie1’” 5jont *** Deux-Cents de Toronto?

1 des chrétiens. Vous ne résoudrez
rien en criant maudit Juif..." Il 
poursuivit ainsi quelques minutes,! 
amical mais ferme. On se deman-i 
dait comment la foule allait réa-! 
gir. Or, dès qu’elle en eut la chan-! 
ce, elle se mit à applaudir: un ap-| 
plaudissement crépitant, assourdis­
sant, toutes les mains qui battent

key, quelle que soit leur nations- Sans doute il s'agit aujourd'hui 
lité, admirent le jeu de Richard,^* m'se * mort symbolique. A pei-
son courage et l'extraordinaire lû 
reté de ses réflexes. Parmi ceux

ne le sang a-t-il coulé. Nul ne sau­
rait fouetter indéfiniment la colè­
re des gens, y sculpter une revan-

mait frénétiquement une dénoncia­
tion de l’antisémitisme...

qu’enrageait la décision de M. rhe politique. Et puis, il ne s'agit
Campbell, il y avait certainement tout de même que de hockey...
des anglophones. Msis pour ce pe- Tout parait destiné à retomber

»__ ... dans l’oubli. Mais cette brève flam-“T“V l"tit peuple, au Canada français,! et donnent une impression d una... ....... . bee trahit ce qui dort derrière lap-, ... . .. . „ . , ,
Maurice Richard est une sorte de parpn,e indifférence et la ,ongue Parfalte- salIe* et la f«u
revanche (on les prend où 1 on pas,jvjtg ,jes Canadiens français. ! e r Pa ue ex eneur, acc a 
peut). Il est vraiment le premier * 
dans son ordre, il allait le prouver •
encore une fois cette année. Un
peu de l’adoration étonnée et fa- Les foules Volfe-face
rouche qui entourait Laurier se J n y avait autre chosç sans dou. L’assemblée terminée, la foule 
concentre sur lui: mais avec Pju>|)e. y VvaiMa foule^Quând elle P***a quelques moments près du
de familiarité, dans un sport plus ' y . fou ’ nd e'le marchj jean-Talon comme en dis
• i ni a «t «ist. «nssUit-xx «.i-a i*ise déchaîné, sous tous les cieux du martne Jean laion, comme en aïs-
nnïm,? C est romme rles neLtis mondf' el,e devient mauvaise et Ponibilité Ces «cns là "’avaient 
politique. C est comme des ’ ,pas )e goùt d,al,er se coucher Ils
gens qui nen reviennent pas du se sentaient encore vibrants, ils ne
fils qu'ils ont mis au monde et de; Une cinquantaine de marchands, voulaient pas se séparer
la carrière qu’il poursuit et du rue Ste-Catherine, ont dû rempla
bruit qu’il fait... Cer leurs vitrines, volées en éclat. Quelques meneurs, surgis d'on

parce que M. Campbell a porté,nc sait où- se Présentèrent et en- 
Or, voici aurgir M. Campbell contre Maurice Richard un juge- oadr^rent ,a f°ule. Un ordre de 

pour arrêter cet élan. On prive les ment sommaire. Çntre ceci et cela,jmarcbe' épaisse colonne s'avan- 
Canadiens français de Maurice Ri- le lien logique est faible. Maisl^a jusquà la rue Saint-Laurent, 
chard. On brise l'élan de Maurice quand des hommes sont nombreux qu eRc st' "u4 * descendre. Elle 
Richard qui allait établir plus'et animés par une passion commit- eban,a', A bas la conscription ", 
clairement sa supériorité. Et cet ne, où est la logique ? sur * a'r du Save the King.
‘‘on’’ parle anglais, cet ‘‘on” décide „ . J Puis des '"jures isolées surgirent,
en vitesse contre le héros, provo- Jai vu de pres une scènc de fe dont les ^ faisaient les frais,
que, excite. Alors il vs voir. On ®cnre y a fre‘ze ans- C'était le Elles s'emparèrent de la foule, qui 
est soudain fatigué d’avoir tou-,pleblscite' La LiSue pour la Dé-bientôt les répéta. Plus on mar- 
jours eu des maîtres, d’avoir long- fense du Canada avait organisé au chait et criait, plus on s’excitait, 
temps plié l’échine. M. Campbell marehe Jca" T*10" un ralliement Et bientôt, savez-vous ce qui ar-
va voir. On n’a pas tous les jours de la Jeunesse- c’éta,t «ne foule riva ? Cette foule, qui venait una-
le mauvais sort entre les mains; cn ébullltl0"- Ble" entendu, tous nimement d’exécrer l'antisémitis- 
on ne peut pas tous les jours tor-leS orateurs Parlaient français,;me se mit à jeter des pierres sur 
dre le cou à la malchance... lous’ sauf un dont f ai oublié le;les vitrines des magasins juifs ou

nom: un jeune Irlandais de l'Onta-:supposés tels
. . . • • . , rio, magnifique orateur.Les sentiments qui animaient la

foule, jeudi soir, étaient assuré- En ce temps-là les anticons- 
ment confus. Mais est-ce beaucoup criptionnistes de langue anglaise 
se tromper que d’y reconnaître de n’étaient pas nombreux. LTrlan- 
vieux sentiments toujours jeunes, dais reçut une ovation. 11 parla 
toujours vibrants: ceux auxquels anglais, avec une chaleur et unc|

Parmi ceux qui me lisent ce ma , 
tin, il y a peut-être des hommes 
qui participèrent à ce vandalisme, 
et se demandent pourquoi ils l'ont 
fait.

André L. ,

Lcttr» de Washington

Les grands hommes ne voient 
pas si loin!

En marge des entretiens de Yalta 
par Henri Pierre

(Tous droits réservés pour lo "Devoir" et le "Monde")

Washington. — Cédant à la pression de l’aile 
droite républicaine, Foster Dulles a donc autoiisé,, 
après une discussion animée avec les sénateurs Know- 
land et Bridges, la publication des documents contro­
versés sur la conférence de Yalta. La décision était 
totalement inattendue, car jusqu’à la semaine dernière, 
le département d’Etat avait pris en considération l’avis 
du foreign officiel et surtout celui de Churchill, 
hostiles à la divulgation de ces textes. Ce n’est que 
lorsqu'il eut la conviction qu’un ou deux journalistes 
étaient déjà en leur possession que Foster Dulles se 
résigna à les rendre publics.

Il est vraisemblable que les historiens mettront 
en doute la valeur d’un document diplomatique qui 
comporte de nombreuses coupures, et même certains 
essais malheureux de “caviardage” ; sous le noir de 
la plume ou du crayon, on peut aisément reconstituer 
les passages censurés.

On peut s'attendre égale­
ment que les ultras du parti 
républicain (MacCarthy a déjà 
commencé à fulminer) protes­
tent contre cette censure et cet­
te troncature, en continuant de 
réclamer la publication intégra­
le des ‘vrais’ documents. L’état- 
major du parti ne sera pas 
aussi exigeant et se contentera 
de ce qu’on lui offre pour faire 
de nouveau le procès de Roo­
sevelt et de ses conseillers 
auxquels ils reprochent déjà 
d’avoir accepté le haut prix de­
mandé par Staline pour entrer 
en guerre contre le Japon 
alors qu’il avait été informé 
auparavant des progrès réalisés 
dans la mise au point de la 
bombe atomique, prévue pour 
juillet. Enfin, ils accusent Roo­
sevelt d’avoir poussé trop loin 
l’esprit de conciliation et le dé­
sir d'entente avec Staline au 
sujet de la Pologne. Les répu­
blicains estiment qu'ils ont là 
assez d’arguments pour chan­
ger le vote des électeurs d'ori­
gine polonaise dans les grandes: 
villes.

Pas des prophètes

Les textes publiés ne com­
portent pas de révélations sen­
sationnelles. Ils n'en restent 
pas moins intéressants dans la 
mesure où ils éclairent et sou­
lignent les caractères de trois 
personnages illustres : Churc­
hill, têtu, brutal et parfois cy­
nique; Roosevelt, conciliant, di­
sert, raconteur d'histoires et 
parfois naïf; Staline, souple, 
cauteleux... Mais la conclusion 
la plus frappante qu'un lecteur 
moyen peut tirer de ces docu­
ments. c'est que les trois 
Grands n'étaient pas des sur­
hommes, mais s’efforçaient tant 
bien que mal de résoudre les 
difficiles et trop nombreux pro­
blèmes qui leur étaient soumis, 
souvent sans bien connaître le 
dossier. Les militaires n’étaient 
pas beaucoup plus “sûrs” que 
les civils: c’est ainsi qu’ils pré­
voyaient la fin de la guerre cn 
Europe à la fin de 1945 et la 
défaite du Japon à une date 
très éloignée.

La conférence s'ouvrit dans 
une atmosphère amicale et 
détendue. On joua les hymnes 
anglais et américain, et, selon 
les archives de la Maison Blan­
che Ta troisième Internationa­
le’’ (sic). Les Russes faisaient 
des cadeaux de vodka, de ca 
viar et de vin à leurs invités 
et attribuèrent le beau temps 
inattendu au président en par­
lant du "Roosevelt Weather". 
Selon les archives de Bohlen. 
interprète à l’époque, Roose­
velt au cours d’un premier en­
tretien à deux ave.; Staline lui 
déclara qu’à bord du bateau 
qui l’avait amené il avait pris 
un certain nombre de paris 
sur cette devinette: les Améri­
cains arriveront-ils à Manille 
avant que les Russes ne soient 
à Berlin ? Staline l'assura que 
les Américains seraient certai­
nement à Manille plus vite, car 
on se battait fort sur l’Oder en 
ce moment.

Cinquante mille officiers 
allemands

On parla alors de la pluie eb 
du beau temps, puis quelquesl 
minutes plus tard, Rooseiveltj 
déclara qu’il avait été impres 
sion né par les destructions! 
commises par les Allemands en 
Crimée et qu’il se sentait plus 
impitoyable à leur égard que 
l'an dernier. Il espérait que le, 
maréchal Staline “propose,raitj 
de nouveau un toast pour l’ex-i 

écution de 50.000 officiers dej 
l'armée allemande”... Roose­
velt demanda plus tard ce que 
Staline pensait de de Gaulle? 
“Une personne très compli­
quée",... "manquant de réalis­
me", telles furent les réponses 
du maréchal. En fait, au cours 
des réunions suivantes, notam­
ment celle du 5 février 1945, 
Staline résista aux propositions 
de Churchill sur l'attribution 
d'une zone à la France, parce 
que, disait-il, d’autres nations 
demanderaient également quel­
que chose; s’il souhaitait que 
la France soit une grande 
puissance, “il ne pouvait pas 
altérer la vérité nui est que la 
France a peu contribué à cette 
guerre et a ouvert la porte à 
l’ennemi". Churchill et Roose­
velt soutinrent leur orooosi- 
tinn non pas seulement parce 
qu’ils gardaient leur conf/ance 
dans le destin de la France 
mais parce nu’ils désiraien' 
que la France jouât un rôle d' 
garde et d’Etat tamoon: aus» 
bien Roosevelt pensait à cett 
époque que les troupes améri 
caines ne resteraient pas plu 
de deux ans en Europe...

Staline était contre l'attrib- 
tion de réparations à la Kra 
ce, il la “respectait", mais 
soulignait que la France avr 
huit divisions alors que les P 
lonais de Lublin en avaier 
trente, et les Yougoslave 
douze.

Pauvre Confédération

Les médecins-légistes convoqués à Ottawa
Cynitmt

Churchill, tout en soutenant 
le point de vue de la France, 
ne manquait pas de cynisme. 
D’après les archives de Bohlen, 
à la séance du sept février, il 
eut quelques mots durs que le 
crayon avisé du département 
d'Etat n’a pas réussi à faire 
disparaître : “Je crois que si 
on donne aux Français ce petit 
biscuit (la participation a la 
Commission de contrôle alliée 
pour l’Allemagne), on les cal­
mera pour un moment, car je 
pense fermement qu’ils ne doi­
vent pas être à cette table”. Il 
ajouta en souriant : “Nous som­
mes un groupe exclusif, dont le 
droit d’entrée s’élève à au 
moins 5 millions de soldats...” 
Là-dessus, Staline, plus bien­
veillant : “Au moins trois mil­
lions”. De son côté, Roosevelt 
déclarait à Staline, au cours 
d'un entretien cn tête à tête, 
que donner une zone à la Fran­
ce n'était pas une mauvaise 
idée “et qu'il fallait le faire" 
par gentillesse"...

Au regard des Allemands,; 
Churchill n'était pas plus ten­
dre. Parlant des transferts de 
populations, il notait que le 
fait que l’Allemagne avait per­
du six ou sept millions d'hom­
mes simplifiait le problème 
d’autant plus qu'elle en per­
drait encore un million. Sta­
line précisait “un ou peut-être i 
deux millions de plus”...

Ces documents comportent 
d'autres sujets d'étonnement. 
Par exemple, Staline insistant 
pour que Chiang Kai-Chek 
prenne la direction du front 
uni des Chinois; De Gaulle pro­
posant l'envoi de troupes en 
Indochine. “Mais où De Gaulle 
trouvera-t-il ses troupes”, de­
manda Staline. Roosevelt dit 
alors : “De Gaulle m'a dit qu’il 
trouverait ses troupes quand 
je trouverai les bateaux, mais 
jusqu’à présent, je ne les ai 
pas encore trouvés’’... Ailleurs, 
Roosevelt espère que les An­
glais abandonneront à la Chine 
la souveraineté sur Hong-Kong, 
ajoutant qu’il se doutait que 
“Churchill ferait de fortes op­
positions à cette suggestion' ..

Détenta

Bohlen donne de vivants 
comptes rendus des diners “à 
trois” où ratmosphè'’e était 
nlus que détendue — ''ô toats 
bus à la soirée du 8 février !... 
Te ton était très amical au 
cours de ces diners. Roosevelt 
racontait des histoires dont 
Tune se rapportait à sa femme: 
celle-ci inaugurait une école, 
quand elle vit au tableau une 
carte du mande avec un grand 
espace en blanc : il s'a^ssait 
de la Russ:e dont il était inter­
dit à l'instituteur de parler. 
Alors Roosevelt décida de de­
mander à Kalinine de lui en­
voyer quelqu'un pour discuter 
rie rétaMics-ment de relations 
diplomatiques...

Churchill évoquait ses diffi­
cultés avec la “gauche” britan­
nique, mais Staline lui faisait 
remarouer que cette notion 
était élastique. Dalad'c, disait-! 
il. est un homme de gauche 
qui a dissous les syndicats 
alors que Churchill ne l'a pas 
fait. Oui donc est le plus à! 
gauche? ajouta-t-il. A propos; 
d'une remarque de Roosevelt; 
sur la multiplicité des nart-'s 
en France, Churchill soulignait 
mie Staline avait une tâche po­
litique plus facile, en n’ayant 
affaire qu’avec un seul parti. 
Staline concédait en effet que 
l'expérience prouvait qu'un 
seul parti était d’une grande 
utilité pour un chef d’Etat... 
ChuThill parla ensuite de scs 
petits problèmes parlementai­
res, de ses bonnes relations 
avec le député communiste Gai-; 
lagher, tandis que Staline dé­
clarait ou'il ne pensait pas 
“que le Labor Party puisse ja­
mais former un gouvernement 
en Angleterre”... Plus tard 
Staline dit encore qu'il n’aurait, 
jamais signé le traité avec les 
Allemands en 1939 s’il n’y avait 
pas eu Munich et le traité 
germano-polonais de 1934.

Pour terminer, citons encore 
deux remarques qui paraissent 
étranges quand on les lit an-1 
iourd’hui. A la réunion de 
l’état-major combiné à Malte, 
Roosevelt déclara à propos de 
la faiblesse chinoise contre les 
Japonais que "il faudrait trois; 
générations d'éducation et d’en 
traînement avant que la Chine! 
devienne un facteur militaire^ 
sérieux”.

Enfin, dans un mémorandum 
sur l’Allemagne, préparé par le 
Département du trésor le 19 
janvier 1945, on lit : "Tout pro­
gramme visant à faire de l’Al­
lemagne un rempart contre la 
Russie et le communisme con­
duirait inévitablement g une 
troisième guerre mondiale”...

Henri PIERRE 'I

Lettre de Londres

La Grande-Bretagne est inquiète
De notre correspondant particulier 

Maurice de CRANDSELVE

Londres. — Il semble bien que la décision de la 
Grande-Bretagne c'.e fabriquer la bombe à hydrogène 
n’ait pas fait une impression aussi profonde à l’étran­
ger, et en particulier aux Etats-Unis, que l'avait 
escompté le gouvernement britannique. Le parlement 
de Westminster, malgré un débat plein de surprises, 
a finalement accepté avec docilité la décision capitale, 
comme du reste les autres aspects révolutionnaires du 
programme de réarmement. Et pourtant, il règne dans 
l’ensemble du pays un sentiment indéfinissable de 
malaise, qui se reflète dans les organes de presse, dans 
les conversations privées, et même en chaire tant dans 
les églises catholiques que dans les temples protestants.

D n'est pas aisé d’analyser ce; olTmoins chimériques. N’empé 
sentiment. C’est peut-être que. 
pour la première fois, tous les!
Anglais ont conscience de leur 
impuissance, en tant que na­
tion, devant l'effroyable mena­
ce que constitue pour l’humani-! 
té la guerre nucléaire. Non pas 
que ce danger se soit soudaine-, 
ment concrétisé; les milieux les; 
mieux placés pour en juger es-j 
iiment au contraire que le pé­
ril est moins proche aujourd’hui 
qu'il ne l’a été depuis plusieurs 
années.

Etrange »écurit»

Mais si les risques d'une con 
flagration globale paraissent 
moindres, c'est pour une raison 
en elle-même angoissante. La 
peur du fléau atomique a un 
effet paralysant; elle rend ini­
maginable le déclenchement,!
même par les hommes du 
Kremlin, d’hostilités nucléaires 
générales qui entraîneraient
inévitablement l’extinction de 
la civilisation. Evidemment une 
impression ’e sécurité, fondé? 
non sur un relâchement de la 
tension internationale, mais sur 
la conviction que les deux gran 
des puissances qui ont en main 
des moyens de destruction si 
terribles, n’oseront jamais s’en 
servir, n'a rien de rassurant. 
Belle sécurité en effet ! Ajou­
tons 0"e cet êta* d'e^orit est 
aggravé par la reabsation qu-' 
le s^rt du monde n? dewf 
plus rie ce que peut faire ou pr­
oas faire 'a Gr-'r>de-Breta'Tne, ?t 
l’on comn-endra peut-être le 
■malaise britannique.

Sombres perspectives

Il est certain que la nouvel)" 
série d’essais atomiques qui a 
lieu dans le désert du Nevada 
d’un" rart. at de l’autre le 
grand débat de l’antre semaine 
sur la défense nationale, ort 
rontribué à faire aoparaitre la 
situation telle qu’elle est à une 
opinion publique toujours lente 
à s’émouvoir. Les journaux sont 
d’aemrd pour reeonnaitre que 
ce débat a pourtant fait du bien 
parce nu’il a remplace par des 
certitudes des suppositions plus

che que la vérité est peu savou­
reuse. D'abord le vaste pro­
gramme de défense de sir Wins­
ton Churchill n’existe que sur 
le papier. La Grande-Bretagne 
n'a pas encore une seule bombe 
à hydrogène, tandis que les 
Etats-Unis et l'Union soviétique 
en possèdent des stocks. Ensui­
te les autres engins thermo-nu-1 
cléaires, les bombardiers à 
grand rayon d’action, les pro­
jectiles téléguidés, le perfec­
tionnement des centres de re 
cherches atomiques et les nou­
velles mesures de défense pas­
sive ne sont qu'à Tétat de pro­
jets. Chacun de ces grands pro­
grammes nécessitera des cré­
dits croissants dans quelques 
années et comment trouvera-t- 
on les sommes indispensables ? 
Le gouvernement n'a rien dit 
au sujet du financement de l'ar­
mement moderne. Tous les mi­
lieux politiques, à l’exception 
des socialistes d’extrême-gau- 
che — et aussi naturellement 
des communistes — sont pro­
fondément déçus par l’absence 
de toute déclaration ministériel­
le rassurante qui aurait pu fai­
re prévoir une coonération plus 
étroite entre la Grande-Breta­
gne et l’Amérique. Du point dr 
vue purement pratique ce man­
que de coopé’-ation entraînera 
forcément un énorme gaspillage; 
d'argent et de ressources; psv- 
ehologiqucment il est inquié­
tant car il témoigne d’une dé j 
sunion anglo-saxonne.

Dei conversations entre 
l’Est et l’Ouest

Bien que le parti travailliste; 
ait approuvé la nolitique gou j 
vernementale fondée sur le dé­
couragement de l’agression au 
moyen de la bombe à hydrogè­
ne, les milieux de l’opposition 
reprorhent au premier ministre 
de négliger les moyens dinlo- 
matiques, tandis que certains 
conservateurs estiment que sir 
Anthony Eden fait fausse route 
en recherchant à tout prix les

faveurs des pays asiatiques neu­
tralistes aux aepens des rela­
tions cordiales avec M. Dulles. 
Le Daily Herald, organe officiel 
du Labour Party, considère la 
bombe à hydrogène comma 
l’arme du dernier ressort, à em­
ployer seulement si l'Angleter­
re est jamais directement me­
nacée d'esJavage. Le journal 
redoute une application erroné» 
de la politique de défense au 
moyen d’engins susceptibles de 
décourager l’agresseur, et il in­
siste pour que cet aspect du 
problème, tout au moins, fasse 
l’objet d'entretiens immédiats 
entre l’est et l'ouest. Le parti 
travailliste parlementaire est 
allé plus loin en déposant sur 
le bureau de la Chambre des 
Communes une motion en fa­
veur d'une réunion entre sir 
Wjnston Churchill, le président 
Eisenhower et le maréchal 
Foolganine sur le désarmement 
général.

Les conservateurs oréfèrent 
les moyens forts

Les conservateurs eux-mêmes 
ne sont nas entièrement satis­
faits de la diplomatie britanni- 
oue. Son rôle actuel est diffi­
cile et unique puisou’il consis­
te à assurer' la liaison entre 
deux h'ocs de nnvs nnn-?onimu- 
nistes; les nu ssanees de l’alli- 
anoe de l’Atlantique et les na­
tions libres afro-asiatiques. Cet­
te mission n’est pas sans dan­
gers car si l’attitude britanni­
que au suiet de Formose est 
indécise c’est principalement 
par souri de ne pas contrarier 
M. Nehrou. avec l’aide duquel 
la Grande-Bretagne veut ga­
gner les sympathies des pay» 
libres d’Asie. La valeur prati­
que de cette politique est pro­
blématique Que donnera-t-elle, 
par exemple, en Indochine, seul 
territoire où l’opinion asiatique 
libre aura sous peu l’occasion 
de s'exprimer? La Grande-Bre- 
(-"n" et 'n Fr ne? demeurent 
impuissantes pendant que le 
Vietnam prépare son entrée 
dans le camp communiste. Cer­
tains milieux conservateurs op­
posent à ces tergiversations la 
hardiesse du nouveau plan stra­
tégique américain en Extrême- 
Orient. Le grand journal con­
servateur Dail’f Telegraph com­
pare ce plan à un poin" rie fer 
ri-vt les fo-'-es américaines 
dans cette région constituent la 
paume. Ces forces comprennent 
409 navires de guerre, 650,000 
soldats et marins et 30 esca­
drilles. L’index, c’est SEATO, 
oui théoriquement assure aux 
E Ms-Un is la participation des 
alliés occidentaux. Puis il y a 
les autres doigts: les 300.000 
hommes de troupes .nationalis­
tes à Formose, les 20 divisions 
sud-coréennes, enfin, le poten­
tiel de force du Japon, lequel 
pour le moment ne peut renré- 
senter que le petit doigt. Evi­
demment ij existe des difficul­
tés mais, dit le Daily Tele­
graph, les Américains ont les 
moyens nécessaires pour dorer 
la pilule.

Maurice de GRANSELVE

L’ACTUALITÉ

lui phénomène d e “tête dure
Chez nous au Saguenay on 

disait autrefois d'un enfant qui 
apprend difficilement à l’école: 
"Il a la tête dure pour appren­
dre": et par contre, de celui 
qui réussissait sans effort : "Il 
a la tête tendre, il apprend ce 
qu’il veut”.

Ce n’est pas d'aujourd’hui 
que chez nous au Canada nous 
nous heurtons à des compatrio­
tes de langue anglaise qui ont 
"la tête dure”. — Ils ont peut- 
être la "tête tendre" pour “ap­
prendre ce qu'ils veulent”, 
mais ils ne veulent pas appren­
dre que leurs concitoyens dr 
langue française sont canadiens 
autant qu’eux et depuis plus 
longtemps.

C'est malheureux, ré leur 
étroitesse de vue et de senti- 
ments détrutt à mesure le ré­
sultat des efforts généreux que 
les autres font pour amener la 
compréhension et la fraternité 
entre les groupes constitutifs 
de la nation; leur mesquinerie 
déloyale nous oblige à récla­
mer sans cesse le respect d'un 
droit pourtant bien clair, uatn-^ 
rellement et constitutionnelle­
ment. Ca va-t-il finir par fi­
nir?...

Je trouve dans un journal 
d'il y a 7.5 ans, Le Canadien

du 10 février 1880. une note 
qui serait d’actualité en .1955, 
qui cadre bien avec les fières 
revendications qu'un des nô­
tres. M. Fernand Girard, dépu­
té du comté de Lapointe, for- 
mutait à la Chambre des 
Communes le 27 janvier der­
nier.

A la suite d’un article sur 
"le chemin de fer du lac Saint- 
Jean", alors en projet (et qui 
comptait une large part de ca­
pital et trois directeurs, dont 
le vice ■ président, canadiens- 
français), le journal ajoutait 
en post-scriptum:
.."Depuis que l'article précé­
dent est écrit, nous avons reçu 
du bureau de direction de la 
compagnie, par l'entremise de 
son secrétaire, un petit billet 
en anglais dont voici la traduc­
tion :

"Veuillez publier le rap­
port annuel des directeurs 
du chemin de fer du lac 
Saint-Jean qui a paru dans 
le Chronicle du 6 du cou­
rant”.

"Nous avons déjà fait remar­
quer à qui de droit que ce 
n'est pas ainsi que l'on doit 
s'adresser aux journaux lors­
qu'on demande des faveurs.

Nous renouvelons cet avertis­
sement.

"De plus, nous prions le bu­
reau de direction de la compa­
gnie de croire que la presse 
française de Québec a droit A 
certains égards. Le moins qu'on 
pouvait faire c'était de nous 
communiquer ce rapport en 
français. Il nous semble que 
l’élément français dans cette 
partie de la province est assez 
important pour qu’une compa­
gnie comme celle du chemin de 
fer du lac Saint-Jean en tienne 
compte. Nous osons espérer 
que nous ne serons pas obligés 
de revenir sur cette question.

"Les remarques ci • dessus 
s'appliquent également à d’au­
tres institutions qui nous de- 
mandent souvent de publier 
gratis des rapports que nous 
sommes obligés de traduire".

■ ■ Cet écho d'il y a 75 ans fait 
voir qu'avec ceux qui ont "la 
tète dure", ou qui "apprennent 
ce qu’ils veulent" seulement, 
c’est parfois long avant d’obte­
nir des résultats satisfaisants. 
Mais rappelons-nous que "la 
victoire est à celui qui veut le 
plus longtemps", disait le maré­
chal Foch, et tenons; elle s’en 
vient.

Roger CHARLAIS
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Les prédications du Carême 
à Notre-Dame et au Gesù

L'amour est avant
tout social

R. P. P. Perret, O.P.
L'amour, de sa nature, est or­

donné à la vie. Aimer, c'est com­
muniquer la vie, épanouir, rendre 
heureuse la vie de l’être aimé, 
c'est se donner soi-même, géné­
reusement. L’Incarnation du Fils 
de Dieu manifeste dè la façon la 
plus éminente cette exigence es­
sentielle de l’amour. Pourquoi le 
Chiist est-il venu parmi les hom­
mes? C'est, comme il l a dit, 
"pour qu'ils aient la vie et qu'ils 
l'aient en abondance". Son amour 
l'a poussé jusqu'à donner sa vie 
pour eux. Tous les hommes, à leur 
tour, sont appelés à donner la vie, 
soit la vie du corps, par une fé­
condité charnelle, soit via vie de 
J'àme, par une fécondité spirituel­
le. Pour consacrer cette exigence 
de fécondité de l'amour dans la 
société humaine, Notre-Seigneur 
.lésus-Christ a spécialement insti­
tué deux sacrements de son Egli­
se: le Mariage^ et l'Ordre.
L» sacrement de l'amour humain
L’amour de l’homme et de la 

femme, selon le plan du Créateur, 
possède une valeur sacree qui con­
fère au mariage, dès son origine, 
un caractère d'unité et d'indisso­
lubilité. Adam, en présence d'Eve, 
s'est écrie, sous l’inspiration de 
Dieu: "Voici l'os de mes os et la 
chair de ma chair. L'homme quit­
tera son père et sa mère pour 
s'attacher à son épouse et ils se­
ront deux dans une seule chair ". 
Telle est la loi des conjoints: ils 
seront deux, et pas davantage; ils 
seront deux jusqu’à ne plus for­
mer qu'une seule chair et, comme 
la mort seule est capable de dis­
soudre l’unité de la chair, la mort 
seule sera capable de dissoudre 
l’union conjugale, pierre angulai­
re du foyer, de la famille et de 
la civilisation.

Grandeur du mariaga

En s'incarnant, Dieu a élevé le 
mariage à la dignité d'un sacre­
ment, ce qui veut dire qu’il en a 
fait une source de grâces, pour la 
sanctification des époux et, de 
plus, le signe d'une réalité supé­
rieure, à savoir: l'union du Christ 
et de son Eglise. Saint Paul insis­
te sur la grandeur de ce sacre- 
menl. en raison du mystère qu'il 
signifie: "Maris, aimai vos fem­
mes comme la Christ ( aimé son 
Eglisa. Femmes, soyez soumises à 
/os maris comme l'Eglise est sou­
mise au Christ". Est-il transfigu- 
ation plus sublime des rapports 

des époux que cette assimilation 
u Christ et à l’Eglise ? Combien 
a femme s'en trouve relevée dans 

sa condition et rendue digne d'un 
saint respect.

Double fécondité
Le mariage a pour fin première 

a transmission de la vie. "Crois­
ez. et multipliez-vous et remplis- 
ez la terre”. C'eist le commande- 
nent donné par Dieu au couple 
lumain, qu'il a voulu associer à 
on oeuvre de Créateur et qu’il a 
<éni. Mais la fécondité du sacre- 

! nent ne s’arrête pas au plan phy- 
ique: elle s’étend au plan surna- 
urel, selon la loi suprême de 
'amour. Les époux doivent s’éle­

ver ensemble vers les sommets de 
a charité, où leur vocation les ap- 
'clle, et rèmplir ensemble, au- 
>rès de leurs enfants, les saintes 
bligations que leur impose leur 
.ualité d’éducateurs, pour orien- 
er ces petites âmes vers Dieu et 
es enrichir de la vie divine.

Profanations du mariage
Dans notre siècle envahi rar le 

matérialisme, que d'attentats se 
commettent contre la sainteté du 
mariage ! La voix du Pape s’est 
maintes fois fait entendre pour 
revendiquer solennellement les 
droits de Dieu, trop méconnus, et 
pour condamner les excès qui se 
multiplient de nos jours : adultè­
res, fornications, divorces, prati­
ques anticonceptionnelles, ma-

Inoeuvres abortives, infanticides, crédulité, que le Concile de Tren- mais trop mauvaises pour le Ciel, 
abandon des enfants, défaut d’édu- te, dans son décret sur le Purga-i
cation chrétienne, autant de toire, a proscrit tout le bric-à-brac Celui qui "ne brise point le ro- 
crimes qui attirent les châtiments d'opinions saugrenues et d'images se?u froissé, qui n eteint pas la 
de Dieu, détruisent les assises de de foire dont s'était repue trop meche qui fume encore , rejettera- 
la famille et mettent en péril no-longtemps la dévotion des fidèles.1,1 Pour Ja.m.als aux ténèbres ex
tre civilisation.

La sacremant de la fécondité 
surnaturella

de reposer sur son épaule comme 
la brebis retrouvée, tout cela pro­
cure sans doute aux âmes dolentes 
que Dieu éprouve une satisfaction 
plus profonde, plus savoureuse, 
plus vivement ressentie, que les 
tourments intimes auxquels ellesMalheureusement, il en est resté tériaures” l’âme ou brille encore ...v,

quelque chose, je ne dis pas dans us .'a. cendre une étincelle de la sont soumjscs. 
l’enseignement courant et la pré-divinité ? Mais Celui qui a dit que,
dication commune, mais dans lesl 'clc^1 d'impur n'entrera dans le; Nos liant avec las morts 

T _. . . . . ... . attitudes religieuses instinctives, Royaume des cieux”, en ouvrira t-j
Le Christ, avant de quitter la hérjtées d.une tradjtjon iouche et.*1 Ips portes toutes grandes aux N°us avons

Or ce sang qui coula jadis sur le] 
Calvaire, pour le rachat de tous, il! 
coule encore à la Messe, dans le 
calice; il coulera pour vos morts,1 
si vous le désirez. C’est le sang du 
salut dans le calice du salut. C’est 
le sang du Juste, que Judas a livré 
et que les anges de l'autel recueil­
lent comme une rosée du ciel, 
pour le répandre sur la terre et 
jusque dans le royaume de la 
mort.

Terre, terre, bois le sang dit 
Juste! Et que les morts touchés 
par ce sang se réveillent, et qu’ils 
entrent, portés par ce sang, por­
tés par ce fleuve de sang, qu’ils 
entrent comme de grands navires, 
comme de grands navires lavés 
par l’eau de la mer, qu’ils entrent 
lavés par le sang de Jésus, qu’ils 
entrent comme de grands navires 
dans le Paradis éternel!
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dre sur le monde l abondance des vérité révélée des oripeaux de nelt°y®s ® toutes leurs nous assiègent, ils nous habitent:
grâces surnaturelles. Le sacre-théâtre dont on l’affuble, et qui la souillures ? nous ,es a'ons dans Ja Pe?u- Sli
ment de l’Ordre fait du prêtre rendent méconnaissable et ridi- ti * * • * nous les chassons le jour, ils re-
un donneur de vie divine le nrê-mlp 11 est donc n&'essaire qu entre viennent la nuit peupler nos reves.l
tre est ""un autre Christ" dans fa ,e CieI et !'En(er,ü ixT un ^Au* heures <H««iles. c’est à eux|
société II enseigne la vérité ré- Existent» du Purgatoire moyen qu entre le bonheur total bien souvent, à notre insu, que 
vélée nourrit les âmes du nain dp <les ®,us et le malheur, total (les nous avons recours. Quand nous
la ‘parole de Dieu II distribue les l-ESlise enseigne que le Purga-damnés il y ait.un état interme- agissons bien, ils nous approuvent:) 
sarrrmnnts offrant rhanup ioor le to‘re cx*ste- Cette affirmation diaire, où l’âme, demi-sainte et quand nous agissons mal, ils nousi 
sainf saerfficp rie la mosse Iccnm s'aPPuie sur l'Ecriture et sur une demi-pénitente, soit obligée d’at- blâment: Leurs attitudes, leurs1 
nt fsant ïps opsfps sT,rés’nnf ré très lon8ue tradition. Mais au tondre la gloire et de continuer; jugements, leurs paroles d’antan) 
?oncment les hommes Ivec Dieu ^nd’. Pt11 impor'e' F®»1*8? f par-;dans. la douleur l’oeuvre de puri-|continuent, bon gré mal gré, à in-] 
n réèit 1p trnunpau du qpionpur ie> e est assez 11 s aglt plutot de;t‘Cat*on que la penitence n’a pas fluencer notre vie. Toutes ces lé-l 
ramène au hercail hr»hià Fhprchpr a comprendre pourquoi'eu le temps d’achever sur la terre, gendes qu’on raconte et ces fantô-i
ramené au oercau les oreois ]e purgatoire existe, a quelle exi-iCe lieu moyen, cet état intermè- mes qu’on évoque si absurdes el

sAiïîiïz-1E8llse lappe,le ,e Purga-
,dempteur,0qui T faT passe* les dre Les peines du purgatoire humain très* nfXnd ef '""'’’T
i hommes de la mort à la vie. de Réfléchissons un peu, c’est fa . v'k.ln'w f,, liv,,
la perdition au salut. Le prêtre cile. H n est pas de foi qu il y ait 4ui *cllp lps vivants au royaume:

•a renoncé à transmettre la vie par. . . dans le Purgatoire du feu et des des morts,
une paternité charnelle, mais ilia .,.Tout dahord, >1 est juste que flammes, Certes, on peut le pen- Lm difunt,
transmet par une paternité spiri- amc sainte, sans aucun pèche, ser, et la tradition la plus forte, il
tuelle d’autant plus féconde que re<;olve sans delal Ia .recompense faut l’admettre, incline dans ce parmj toutes les oeuvres qui
son sacrifice imite davantage ce-e!Prn,elle due a s,fs Tntes' Donc.’ senSi Mais on 3 ,(' droit aus* de soulagent les morts, il en est une,
lui du Christ plle la rpcevra 11 Pst JustP a»ssl penser le contraire, et davantage dit l'Eglise, dont l’efficacité est

que Tâme pécheresse, enracinée et encore celui de repousser l’idée souveraine: c’est le Saint Sacrifice
La participation des laïcs au fixpp dans le mal par l'impéniten- irritante que le feu du Purgatoire, de la Messe. Les prières de l'hom-

sacerdoce 'ce finale, soit précipitée tout dp s'il existe, est identique au feu de me sont toujours boiteuses- ses ex-
suite dans l’abîme et punie d’un l’Enfer en tout point, sauf la du- piations, toujours timides.’Mais la

_ Fous les Chretiens sont appelés châtiment sans fin. Donc, elle le rée. Il n'est pas rie foi, non plus, prière et l'expiation de l'Homme-
à s unir au sacerdoce pour colla- sera. Mais à mi-chemin entre la que le Purgatoire soit une vaste DiPU ont toutes-puissantes au ciel
borer à l’oeuvre du salut des sainteté parfaite et la parfaite per- organisation de torture, une espè- -.jr la terre et jusque dans les 
âmes. L'apôtre saint Pierre disait versité, il y a des légions d’âmes ce de camp de concentration su- enfers Ce n’est pas en vain que le
aux premiers chrétiens: "Vous êtes pour qui le péché n’a pas été un pra-terrestre, où le Dieu de Misé- christ a souffert qu’il a versé tout
une race choisie, un sacerdoce retournement de tout l'être con- ricorde exhiberait sa virtuosité de SOn sang pour lé salut du monde 
royal, un peuple que Dieu s’est tre Dieu, une apostasie du Bien tortionnaire, en s'acharnant contre _ 
acquis, pour que vous prêchiezjsuprême, une adhésion au mal en- des âmes qu’il se prépare à admet-
l’amour de celui qui vous a ap-!tière et définitive. Ames faibles,!tre dans la compagnie des Trois
pelés des ténèbres à son admira- molles, velléitaires, à la fois victi-1 Personnes, des anges et des élus, 
ble lumière”. Le Pape fait un dermes et coupables, qui ont, somme] A bien y réfléchir, on ineline- 
voir aux fidèles de s'engager dans toute, pris le parti de Dieu contre rait même facilement à penser 

]les rangs de l’Action catholique. leurs passions, le monde et le dia- qu'au milieu de leurs souffrances,
Jqu'il a définie “la participation du ble, mais sans énergie ni persé-;les âmes du Purgatoire goûtent de 
laïcat à l’apostolat hiérarchique de vérance. Elles ont ébauché des très grandes joies. La certitude 
l’Eglise”. Le manque de prêtres. iSestes de pénitence; et sans des-; d’atteindre un jour le terme de 
l'impossibilité pour eux de péné-,rendre jusqu'à la racine du mal leurs peines, la conscience de mû- 
trer dans tous les milieux, obli-;P°**F l'extirper, elles ont fourni du tir lentement au grand soleil du 
gent les catholiques à s'associerjmo*ns quelques efforts pour en repentir et de l'amour, de se rap- 
étroitement à leurs pasteurs légi-;enrayer la croissance. Jamais elles procher sans cesse de la pureté et 
times afin de travailler, sous leur!nP SP sont données à Dieu totale- de la sainteté requises, la douceur 
conduite, à la rechristianisat ion :ment pt sans retour; mais jamais de so soumettre enfin et d'obéir, 
de la sociéfé. Que ce.devoir ur-”011 Plus- comme dit le Rituel des de s'abandonner sans résistance à 
gent soit compris de tous et que défunts, “elles n ont renié le Père, l'étreinte de Dieu, de se jeter en
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la charité des apôtres brûle nos 
coeurs du désir de communiquer 
au monde entier la vie du Verbe 
incarné !

Le purgatoire
existe vraiment

R. P. H. Marcotte, SJ.
L’existence du Purgatoire est un 

dogme de foi qu'on ne peut négli­
ger en parlant des fins dernières 
de l'homme. Il a fait couler trop 
d'enere et suscité trop de contro­
verses. Il intéresse trop vivement 
notre esprit et notre coeur, que la 
rigueur de l'alternative entre le 
Ciel et l'Enfer, sans rien dans 
l’entre-deux pour la mitiger, laisse­
rait inquiets et accablés.

Je vous avouerai pourtant qu’en 
abordant ce sujet, on ne peut se 
défendre d’éprouver un malaise. 
I.a piété populaire, brodant sur le 
thème du Purgatoire, a très sou­
vent greffé sur les données dog­
matiques les plus sûres et les con 
elusions de la théologie les plus; 
raisonnables, des considérations ! 
absurdes, extravagantes, des opi­
nions biscornues, qui offusquent et ! 
corrompent la croyance, et se si­
tuent, en somme, beaucoup plus 
près de la superstition que de la 
foi.

C’est sans aucun doute pour 
prémunir le peuple chrétien con­
tre une exploitation massive de sa

le Fils et TEsprit-Saint”. Bref, ouelque sorte dans les bras du 
elles sont trop bonnes pour l'Enfer, Christ, de se blottir en son sein.

CROISIERE 

S/S AROSA STAR

6 AU 17 JUIN

NEW-YORK
CABINE — REPAS 
CLUBS — GUIDE

J R PINARD, BA. BSB.
AGENCE DE VOYAGES

TOURISME & TRAVAIL 
335 St-Joseph E.

26629 QUEBEC 71340

ce aroint et Mïïxrr

criptions
|> Quatiïô
£> Çfxactiûidfy

Obtenez exactement ce qu* votre medecie 1
prescrit ! Ceeillette et livraison de* près- LHA.7251
rription* jour et nnit sans frais additionnels. F

PHARMACIE mOiïlREAH
J&spÙAA- ÿïaxcbsl-Xftk eetrt rcC- ot&Dtëûlr

Du6l»et L 
DUQUCTTr 
-OPGPS

Un placement d’avenir

L'Oeuvre Pontificale
du

La Propagation de la foi
308 est, rue Ste-Catherine 

Montrée)
HA. 3665

L'Oeuvre accueille 
en tout temps de 
l'année les dons 
que l'on veut bien 

lui envoyer

HOPITAL
MICHAUD

DRUMMONDVILLE

Vees sentez-wvs la tête loenie 
et vees partez-vous mal parai 
que vous avez besoin d uo 
régulateur médicinal?

FAITES COMME 
DES MILLIONS 

DE GENS1

Mâchez
"FIIN-A-MINT”

• Pourquoi nn pu* demander FF.KN-A- 
M1NT cher votre pharmncien aujourd'hui? 
O régulateur nouveau—qui a« mâc he - 
•at agréable à prendre . . . aon action eat 
•ûre ... et complète. Pourtant. KKEN-A- 
MINT eat doux ... il net •—81 doux pour 
lea jeunea enfanta. FEEN-A-MINT eat 
recouvert de aurre et il offre une fraîche 
aavetir de menthe. Voua n'aurer jamaia 
beeom de prier voa enfants pour leur faire 
prendre FEEN-A-MINT. Voua ne seres 
paa obligé de voua forcer â avaler dea 
potion* nmèrea au goût. Voua découvrirez— 
comme dea milliona d'autres l’ont fait—que 
FEEN-A-MINT est sûr, efficace et

æéable à mâcher. FEEN-A-MINT a’ob- 
U facilement à la pharmacie du coin. 
Donc—la prochaine foia qua voua éproo- 

eerex le besoin d’un réirulateur medscmsl 
—eeaayez FEEN-A MINT.

Kaitea comme voa amia et voa vottrina . .. 
comme dea rruUiont da gens . . . mâches 
FEEN-A-MINT ... et retrouve» votre 
entrain!

mssssam
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Beaucoup de foyers manquent du nécessaire.

H leur faut du chauffage, des vêtemerüs, 

de la nourriture, des soins médicaux, 

un réconfort moral. Aider nos familles indigentes# 

c'est observer le grand commandement de la charité 

chrétienne. Secourir nos familles pauvres, 

c’est fournir aux parents nécessiteux les 

moyens de procurer à leurs enfants les soins et

l'éducation qui en feront des citoyens utiles. 

Remplissons un devoir social,

pratiquons la charité, aidons nos ________

pauvres. Qui donne aux pauvres 

prête à Dieu. Qui partage 

avec la Fédération fait 

vn placement d'avenir.

PARTAGEONS AVEC LA

Fédération
DES OEUVRES DE CHARITE CANADIENNES-FRANÇAISES

OBJECTIF: $1,500,000 

DU 13 AU 28 MARSj
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Nomination au poste 
de secrétaire adjoint i

M. William A. Dyson vient j 

d’être désigné au poste de secré-1 
taire-adjoint de la Division des 
Caisse de bienfaisance et des Con­
seils des oeuvres du Conseil ca- 
Hnadien du bien-être social, vient 
d’annoncer ^1. R. K. G. Davis, 
directeur général du Conseil.

CLINIQUE DE
L'ECOLE DES PAREHTS

DE MONTREAL

LES CORRESPONDANTS ECRIVENT 
A MAMAN EPUISEE

|,a lettre de cette maman qui nous décrivait le triste état de 
santé où la mettait de récentes maternités à la suite desquelles 
elle n'avait pu obtenir d'aide familiale a suscité les lettres suivan­
tes. Puisse-t-elle trouver en elles sympathie et encouragement.

M- WILLIAM A. DYSON
M. Dyson entrera en fonction le 

21 mars prochain; il possède une 
formation et une expérience de 
haut calibre. Diplômé du Collège 
Loyola (1950), il obtint deux ans 
plus tard le titre de maître en 
servicae social de l’Ecole de ser­
vice social. Université de Montréal. 
Ses stages d’étudiant en service 
social l'ont amené à se consacrer 
auprès des jeunes délinquants, des 
clubs pour les jeunes, des camps, 
ainsi qu’au service social familial, 
médical et psychiatrique. Depuis

! nos
joint à la direction à la Federa­
tion of Catholic Charities, de 
Montréal.

Originaire de Montréal, M. Je suis présentement en voyage 
Dyson est polyglotte; à cet effet, et j’ai découpé votre courrier d’au- 
scs services seront particulière-; iourd’hui pour l’inclure dans la 
ment utiles'aux membres d’expres- lettre que je lui envoie. Je suis 
sion française du Conseil. certaine que lorsqu'elle l'aura lue

“J’ai lu avec intérêt la lecture 
de “maman épuisée”. Mon épouse 
a été et est encore dans la même 
situation qu'elle. Nous avons eu 
six enfants en moins de dix ans.! 
Nous demeurions à Montréal dans 
un cinq pièces au deuxième étage. 
Comme pour maman épuisée le 
médecin prescrit le repos à mon 
épouse. Nous avons fait ce que 
vous avez recommandé. J'ai con­
tribué davantage au travail do­
mestique. Les lavages ont été et 
sont encore envoyés au dehors. 
Mon épouse ne fait aucune couture 
si ce n’est le raccommodage. Quant 
au ménage nous nous en tenons au 
minimum. Nous nous confions à la 
Providence. Cette situation dun 
depuis plusieurs années. Nos en 
fants sont resplendissants de. san­
té. Ceux qui fréquentent l'école 
réussissent bien. La Providence 
nous a comblés en nous fournis 
sant l'occasion d’acquérir une mai­
son bien i nous, ce que nous n'es­
périons pas avant plusieurs années.

Je dois vous dire aussi que cha 
que naissance et chaque épreuve 
nous a rapprochés davantage. 
Après treize ans de vie conjugale 
nous nous aimons plus que jamais.

Mon travail actuel m’oblige à 
m’absenter de mon foyer de temps 
à autre et alors mon épouse trouve 
le moyen de voir à tout malgré son 
état de santé. Lorsque je reviens 
je la retrouve plus belle et plus 
souriante que jamais. N’est-ce pas 
qu’elle est admirable ?

'imnfiledw ûc/îHuy
ERANOE FINE "EXTRA VIEILLE" NAPOLEON

CO GP

L* Cognac qui triomphe »n 
France. Il est le produit de> vint 
choisit de la Charente, et vieilli 
dans les caves séculaires de 
Bisquit Dubouché & Co.

Fournisseur attitré de Sa Majesté Georges Vt

t PAUL CHARTRAND. OFFICE GENERAI DES GRANDES MARQUES, MONTREAl

AVEZ-VOUS LU!
Obsédés et Angoissés 

Nerveux-Timides-Mélancoliques
I.—La Névruse: maladie trop peu comprise,

278 pp............. ....... ....................... $2.50
II.—La Névrose: cette grande

misère humaine, 275 pp............ $2.50
III. —La Névrose: rempart de la maladie,

270 pp............................................ $2.50
IV. —Névrose, Conscience, Religion,

268 pp............................................ $2.50
V. —Fautes à éviter en Education,

175 pp............................................ $1.50

par André La Rivière
Puyebaaelrste comnltant et Cettinlltie*. de Montréal 

De U Société des Psrchologuee d'Angleterre et d'Aliemerae 
Stagiaire des Hôpitaux de Parts (194«-1M1)

Ancien boursier d’Europe dea gouvernements da France et dn Qoébee

Sommaire de choque volume envoyé GRATUITEMENT 
sur demande

Les 5 volumes... $10.00 (Franco)
Ouvrage* basée sur unt expérience personnelle de plnslenrs année, de 
Clinique psychanalytique (mite auprès de paUénts religieux et laïcs

r

"maman épuisée” ne sera plus 
seule pour prier”.

Un papa heureux.
R. P.

La bénédiction de Dieu est sû­
rement sur votre famille et nous 
n’en voyons de meilltur preuve 
que dans l’amour indéfectible qui 
vous unit. Il n’y a rien qui soutien­
ne mieux une femme que l’amour 
et vous semblez toujours en avoir 
bien pourvue la vôtre.

“Je termine 1a lecture de votre 
chronique du 23 février et comme 
je comprends la triste situation de 
cette maman épuisée. Pourriez- 
vous lui conseiller la lecture du 
'ivre : “Les problèmes de la nata- 
Uté au foyer”. J'pn ai appris l’ex­
istence en parcourant, il y a deux 
ans, “Le rosaire” revue publiée 
par les Dominicains. Elle y trou­
vera peut-être la solution à ses 
problèmes.

Ce nous fut d’un grand secours 
il y a deux ans, je souhaite qu'il 
en aille ainsi pour cette maman”.

Maman compatissante.
Il nous est impossible dans ce 

journal d'entrer dans le détail de 
vos conseils mais nous lui trans­
mettons votre référence. Toutefois 
vous vous trompez si vous croyez 
que c’est la méthode Ogine qui 
s'est avérée infructueuse dans ce 
cas, c’est l’époux qui ne veut pas 
y recourir.

Une correspondante nous écri­
vait un jour que toutes les lettres 
adressées par les lecteurs à “Ma­
man révoltée” (octobre) lui avaient 
fait comprendre la communion des 
saints. C’est une sympathie certai­
nement agissante que celle qui fait 
prendre la plume pour transmet­
tre un conseil une expérience.

Merci à ces correspondants de la 
part de “maman épuisée”.

Nos prochaines réponses seront 
pour M. Rioux et pour parents de 
trois fillettes. Avis à ceux qui vou­
draient écrire, nous leur répon­
drons promptement.

Georges et Monique Dufresne.

Démonstration 
d'art culinaire

"La démonstration d’art culinai­
re à l’Ecole des Sciences Ménagè­
res (autrefois Ecole Ménagère 
provinciale), 3420 rue Berri, an- 

"gle Sherbrooke, aura lieu le mar­
di 22 mars, à 7 h. 30 p.m. Cette 
démonstration sera donnée par 
deux, élèves de troisième année 
du cours normal. Entrée gratuite.

Au programme: “Déjeuner du 
dimanche'’ .

Potage jardinière: Bouillon. Po­
tage; Bifteck suisse; Pommes de; 
terre Dauphine: pâte à ehouxL 
chou-fleur à la maitre-d’hôtel; Sa­
lade à la française: sauce françai-, 
se; “Alaska Pie”; Gateau éponge.

Retraite fermée
Au Couvent de Marie-Répara­

trice, 1025 ouest Boulevard Mont- 
Royal, il y aura retraites fermées 
pour jeunes filles (de 15 à 18 
ans), du 4 au 6 avril, par le Père 
O. Bélanger, S.J.: pour infirmiè-, 
res licenciées, du 6 au 9 avril, 
par le Père Adolphe, SSCC.

Retraite ouverte
Du 28 au 31 mars: Retraite ou- 

; verte pour jeunes dames, par le 
jP. G. Picot, SSCC. (Par jeunes da­
mes, on entend celles qui ne 
comptent pas plus de 15 ans de 
ménage).

Programme: 2 h. 30. Première 
j instruction: 3 h. 30 à 3 h. 40, Goû­
ter; 3 h. 45, Bénédiction du Saint- 
Sacrement, suivie de la deuxième 

(instruction. Le 31, à 8 h. 30: mes- 
se de clôture.

On peut s'inscrire d'avance en 
écrivant ou en téléphonant à DO. 

Î0776.

9311

Le femme d'eujourd’hvii

Coirine Wilson
Voilà 25 ans qu’elle siège aii 

Sénat, et Cairlne Wilson reçoit 
encore des lettres adressées : 
“Cher monsieur”.

Mais cette femme bien en vue 
au Canada trouve ce détail négli­
geable à comparer à l’ancienne 
habitude qu’avaient prise ses pro­
pres collègues de l’appeler ’ .Via- 
dame le sénateur” ou “sénatrice”. 
Mais elle n’a pas attendu long­
temps avant d’y voir : elle a bien­
tôt fait savoir qu’elle se nommait 
tout simplement “le sénateur 
Wilson”.

Le sénateur Wilson, donc, vient 
de célébrer le 25e anniversaire de 
sa nomination au Sénat, le 15 fé­
vrier dernier. Aucune fête spé­
ciale n’a entouré l’événement.

‘Lorsque le premier ministre 
Mackenzie King était vivant, pré­
cise-t-elle, j’avais l’habitude de 
lui faire cadeau d’une plante en 
ce jour, parce que c’est lui qui 
m’a nommée. Mais depuis sa mort, 
ajoute-t-elle, ce jour est pour moi 
un jour comme les autres.”

La première femme du Canada 
à accéder au Sénat, Madame Wil 
son, se souvient que lors de sa 
nomination, les choses étaient dif-: 
férentes. Les messages de félici­
tations et les appels se succédaient 
presque sans interruption.

déclaré à cet ami : “C’est la pre­
mière fois que j’ai à faire une 
proposition à une femme."

Le sénateur Wilson était la 
seule femme au Sénat avant la 
nomination de Mme Iva Fallis, 
en 1935. Il y a maintenant cinqi 
femmes à la Chambre haute. ;

S’il y a si peu de Canadiennes 
qui soient mêlées activement à la 
vie politique, explique Mme Wil-; 
son, c’est que les femmes sont 
beaucoup plus exigeantes que les 
hommes en ce qui regarde les 
qualités des personnes qui les re­
présentent.

pour servir .votre santé Le monde féminin
Le Service de santé Une somptueuse collection de vête*

ments à l'enchère
par Doreen BEDARD 

de la Presse Canadienne

No 9311
Toute adolescente adroite de ses 

mains peut tailler et confection­
ner cette robe toute simple.

Le patron No 9311 est offert 
pour les tailles 12, 14, 16, 18, 20; 
30, 32, 34, 36, 38; 40 et 42.

Le grandeur 16 requiert 3 ver­
ges et 5 huitièmes d'un tissu de 
39 pouces de largeur.

Ce patron est en vente au prix; 
de .40 au Service des patrons, “Le 
Devoir”, 434 est, rue Notre-Dame 

jLes commandes doivent être faites 
par écrit en ayant soin d’inclure

Elle se rappelle également une 
anecdote fort amusante qui se rat­
tache à ce fait. Un ami lui avoua 
que M. King était bien intimidé 
pour proposer à Mme Wilson d’ac­
cepter le poste qu’il lui offrait. 
Le premier ministre avait alors

“C’est peut-être là, poursuit- 
elle, une des rajsons qui expli­
quent pourquoi les femmes se but­
tent à certaines difficultés lors 
des mises en nomination; il est 
vrai, également, que les femmes 
apréhendent instinctivement les 
préliminaires d’une élection.”

Le sénateur Wilson est déçue 
de voir si peu de femmes cana­
diennes s’intéresser aux affaires 
du gouvernement. Elles devraient, 
dit-elle, prendre leurs responsa­
bilités plus à coeur. Mais quant 
à cela, fait observer le sénateur, 

[les hommes qui suivent de près 
les développements de la scène 

[politique ne sont pas légion non 
‘plus.

Le sénateur Wilson est l’épou- 
,se de Norman Wilson, marchand; 
de bois de la vallée d’Ottawa; elle 
a huit enfants et douze petits-en- 

1 fants. Elle est la fille dfe feu le 
sénateur Robert Mackey.

Elle a été nommée au Sénat, 
dit-elle, pour les services qu’elle 
a rendus en tant qu’organisatrice 

!de la Fédération nationale des 
femmes libérales; cet organisme 
fut fondé en 1923, deux ans après 
que le droit de vote fut accordé 
aux femmes. Elle s’occupait aussi, 
comme aujourd’hui d’ailleurs, de 
nombreuses oeuvres sociales.

parle à Montréal
(Collaboration spéciale au Devoir)

par le Dr Adrien PLOUFFE l6s vêtements qui composaient 
Ces derniers mois, plusieurs1 la garde-robe fabuleuse d’une ri- 

enfants et même des adultes ont che Américaine sont actuelle- 
souffert de lésions de la peau, ment en vente a un encan orga- 
connues sous le nom de teignes, nisé par 1 Association américaine 
apparaissant surtout au cuir che- des femmes universitaires, a Ro- 
velu, dans la figure, sur le cou, la Chester.
poitrine et les membres Depuis SUperbe collection vesümen-
SeP Tté? dont ’l^ de entembro taire était la propriété de Mme 

[tes, dont l.i5 de septembre viack dp Buffalo oui; irappor
à décembre 1954 et 41 cas en jan- Norman E. Mack, de Buffalo, qui
vier et février 1955 lest décédée 1’an dernier: elI?.fUitLes1 teignes sont dues à unija veuvedekanm proprietaire 
groupe de champignons qui ne,du Buffalo T es. 
sont visibles qu’au microscope; La garde.robe de Mme Mack

un bon de poste ou un mandat de 
messagerie de .40. Aucun timbre 
n’est accepté. Ecrire clairement,! 
nom, adresse, numéro de district 
postal, le numéro du patron et la 
grandeur exacte désirée. Ces pa-j 
trons ne sont pas échangeables.

ENCOURAGEZ
NOS

ANNONCEURS

démangeaison. Au cuir . chevelu, t 500 cejntures, 30 manteaux 
il y a des plaques ovalaires. cou-ide fourrure 500 sacs à main, 500 
vertes de squames ou croûtes p- ch 200 chandailg 200 pmi-
satres portant un certain nombre ^ et 20ü ireg de bis 
de cheveux intacts et d autres 1
cassés courts et les plaques ont ces vêtements sont pour la plu- 
tendance à s'agrandir par la péri 1)art des créations new-yorkaises, 
phérie et ne guérissent que lente-ou parisiennes et ili 
ment et difficilement. Pour en rbmpiissent à eux seuls quatre 
obtenir la guérison, les médecins j pi^ces, 
sont parfois obligés de recomman-j
der une épilation complète ou M. Norman E. Mack, fils, a dé­
chute de cheveux par un traite-jelaré qu’une enchère avait semblé 
ment aux rayons X. [aux membres de la famille 1*

Dans les cas observés à Mont-meilleur moyen de se débarras- 
réal, nous avons découvert que lajser d’articles aussi encombrants, 
cause était due au champignon n n’a pas estimé la valeur des 
“Microsporon canis”, qui est une vêtements mais a laissé entendre 
variété rencontrée chez les ani- que la famille n'était même pas 
maux domestiques, chiens et certaine que les recettes de l’en- 
chats. En effet, les chiens et les can en couvrent les frais, 
chats peuvent souffrir d'une af­
fection de la peau; nous remar-[-------------------------------------------------
quons alors que des plaques ou g.jj en est atteinti on doit hnm*.
touffes de poil manquent à leur 
pelage. C’est en jouant avec ces 
animaux malades que les enfants 
contractent cette maladie, qui 
peut se transmettre ensuite à 
tous les membres d'une même 
famille.

Comme moyen préventif, on 
doit surveiller la santé de l’ani­
mal et se rendre compte qu'il ne 
souffre pas d'affection du genre.

diatement se débarrasser de cet 
animal en appelant la Société de 
protection des animaux (S.P.C. 
A.) qui viendra le chercher.

Il est très important de faire 
traiter immédiatement les per­
sonnes, enfants ou adultes, qui 
souffrent de teigne.

EXAMEN
PSYCHOLOGIQUE
Sélection de personnel •- Diffi­
cultés d'adaptation D Timidité 
• Complexe d'infériorité • Ser­
vice d'orientetion • Tests d'ep- 

titude, de personnalité.

F.-H. LAPOINTE, MA. L.Ph.
PSYCHOLOGUE CONSULTANT»

1477 ouest Sherbrooke 
Fl. 5912 DE. 4545

IOIS DI CONSTRUCTION 
PLANCHES MURALIS 
„• CONTRI PLAQUÉS 

.• PIN SÉCHÉ

Tous ees ouvrages, très faciles à lire et rédigée d'aprèa I
j las textes de sa Sainteté le PAPE PIE XII concernant 
. les sciences psychologiques sont APPROUVES A 1 
I L'UNANIMITE PAR TOUS LES PRETRES MEDECINS I 

DU CENTRE OE PSYCHOTHERAPIE |
pour le Clergé françai*

Editions Psychologiques Enrg.,
3426, avenu* MarcH, N.-D.-G., Montréal — HU. 8-4312

TEL
| REgant-7^

6575

L* FINITION 

ka PLANCHER

ka ne.

Shearer.
Lumbcf;!?.

12S7I COTE OE HESSE MTL

Quoi du neuf à l’Inco ?

Des pieces en nickel 
permettent 
de transmettre 
3 fois plus vite 
les messages 
transatlantiques

A 1,200 PIEDS au fond de l’Atlantique se 
trouve une caisse en métal contenant un 
amplificateur électronique qui sert à recons­
tituer et amplifier les signaux électriques 
qu’un long [voyage par câble a sensible­
ment affaiblis. Grâce à cette installation 
unique, la capacité du câble a été augmentée 

de 50 à 167 mots à la minute.

Seule la présence de minuscules pièces 
de nickel dans le tube à vide de 
l’amplificateur a rendu possible cette 
réalisation.

Depuis des années, le système des com­
munications entre l’Amérique et l’Europe 
constituait un réel problème- Ce dernier 
s’avéra particulièrement sérieux au cours de 
la dernière guerre, alors que les gouverne­
ments alliés, leurs forces armées et leurs 
services de presse surchargèrent toutes les 
▼oies de communications.
Le premier de ces amplificateurs a été 
récemment’ installé par la Western Union 
sur son câble transatlantique qui relie Bay 
Roberts, Terre-Neuve, à Penzance, Angle­
terre.

/

m

UN NOUVEAU "SURVOLTEUR" POUR CÂBLE SOUS-MARIN est descendu *u fond de l’océan où il 
eervira à amplifier les signaux transatlantiques, nous permettant ainsi de recevoir les messages 
d’Europe trois fois plus vite qu’auparavant. Ceci est rendu possible uniquement à cause de l’emploi 
de minuscules pièces de nickel dans le tube à vide de l’amplificateur.

Les équipes de recherches et de 
mise en valeur de ITnco, en 
coopération avec les manufac­
turiers d’objets en nickel, 
sont, depuis 1921, à l’avant- 
garde de la métallurgie mon­
diale. Grâce [aux trésors 
d’expérience et de connais­
sances techniques ainsi acquis, 
l’Inco trace elle-même le 
chemin de son propre avenir !
La brochure illuelrie de 72 pages "The 
Romance of A'icAel" (en anglais seu­
lement) sera envoyée gratuitement 
sur demande, tas professeurs 
d’écoles supérieures peuvent en 
obtenir plusieurs exemplaires.

I I A S I

Caisse qui doit servir40 ans
Des alliages de nickel ont été utilisés dans 
la fabrication de cette caisse contenant 
l’amplificateur, pour la protéger contre 
toutes les formes de corrosion par l’eau 
de mer. Elle doit servir au fond de 
l’océan pendant au moins 40 ans.

ine

A,
THE INTERNATIONAL NICKEL COMPANY OF CANADA. LIMITED • 25 OUEST, RUE KING, TORONTO
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A D I O
MO A.M.
CKTlcBcnUoiu eu. tl T...
•.N AJM.
OKVL-Quell* heure? 
oKAü-Mmm au jour 
CJAD-Nouv et T. Patrol 
üPOP-Sinclair Show.
4.11 A.M.
OKTL-Prl*ra du matin.
CJAD-St. Joaeph.
é 10 AAA
CJMS-Cooorloo... 
OJAO-Nouv. Musicale 
crCT-Newe et Sinclair. 
CKAC-Le rtvell. 
CK-Vlu-Quella heure ?
4.4S A.M.
CHLP-Revell mualoal. 
CJMS-Cap <U la Med..
F.00 A.M.
OKPI.-San]our 
CJMS-La vie eat belle. 
CSP-MedlO'Journal. 
OSM-ieoUTellaa.
«JD NouTaUee. 
OPOF-Neue. al Sinclair. 
CHU-Rsdlo S.-Coeur.
Ml P A4.
CHLP-R. Métropolitaine
«SP-OpOra quat aoua. 
«SM-Oeaeart Comer.
r.M A.M.
CJMS-NouvcUea. 
«IP-Dadlc-Journal. 
CBM-iaouvaUec. 
OKAO-Nouv. et march.
C/AD-Mouvellea.
«POP-Keueellac.
7.41 A.M.
CJMS-Sporta.
«SP-OpCra quat'aoua. 
CBM-Coneerl Corner. 
OKAO-LOratolra. 
«■LP-lfoueaUcc.
0.00 A.M.
OJMS-Chron munldp. 
«BP-Itadlo-journai. 
CBM-Newa et Unterl... 
OKAC-Nou?.. E. Dorval.
«JAD-Nouealtea 
CBbP-naillo S.-Coaur.
1.11 A.M
CJMS-Mot« d’enfantj. 
OBF-Cléo matutinal*. 
CFM'Mornlnc Da?ot... 
CKAC-La BélanffM- 
CSLP-R«vua métrop.
MO A.M.
CKAC-Nouvellea.
CBF-Coquelicot. 
CBM-Mualoal March
OJMS-Nouvellea....
• 45 A.M.
CJMS-Paase en Juge ..
*.00 A.M.
CJMS-Vlve la Canad... 
C'A F-Comptoir du dis.. 
CBM-Nouv. et muilque 
CKAC-Nouv. 
CKVL-Déjeuner au 400 
CJAD-Nouv & Fîftv a . 
CFCF-NewB and &iua... 
CHLP-Badlnages. 
f.ll A.M.
CJAD-Klhl and Crutn..

Ol'in
CKVL- Rest, d’en face
9.30 A. M.
CBF-Radio.Bigoudi.
t 45 A.M.
CBM-School Brod ât
CKAC-Ce que pense..
10.00 A M.
CJMS-Pierre Valcouc. 
CBF-Femu.a. 
^PPAC-Nouvet club 1e« 
CK\^L-Mu5lc Hall.

LUNDI, 21 MARS
OJAD-Nouv et Wharii.M 
CFCF-Nou?. Si Morning 
cm JP-Au bal o&uMtte.
10.15 A.M.
CJMS-Route enchantée. 
CBF-Quelies nouvelles? 
CBM-K1 ndergarten. 
CJAD-Ballroom.
CHLr-Cansont.
10.30 A.M.
CKVL-Secrets d» la vie 
CFCF-VTtllln ; ttnow. 
CJMS-Nouvellea.
CBF-Entre nous, Mesd... 
CBM-Hardlng et 8. B... 
CKAC-Propos de bon...
10.45 A.M.
CB F-Je vous tl tant... 
CKAC.Amélloroni la... 
CJMü-Plerre Valcour. 
CBtM-Bong Shops 
CFCF-Oood NsJghbo»
11.00 A .M.
CJMS-Route enchantée. 
CBF-Franclne Laouvam. 
CBM-Road of Life. 
CKAC-Joum. et Casino 
CKVL-L'aube du bonh’r 
CJAD-Nouv. et Calling. 
CHLP-Nouv. st Heure...
11.15 A.M.
CJMS-Plerre Valcour. 
CKVL-Ohanaonnettae. 
CFCF-Eddie Cantor.
CBF-Vie de femmes.
C BM - RiOsemaiT.
11.30 A.M.
CKVL-Dr. Claudine. 
CJMS-Nouvelles.
CBF- Troubadours. 
CBM-Latln Americana. 
CJAD-Kate Altken.
11.45 A M.
CKVL-Ohanaonnettes. 
CKAC-Apéritlt muai cal. 
CJMS-Le vieux sacrist... 
CFCF-B. O’Connor. 
CBM-Laura Ltd. 
CJAD-Toung VVldden B. 
MIDI
CKVL-Calvalre.
CJMS-Poéte et paysan. 
CBF-Jeunsue doré*. 
CBM-Nouvsiles. 
CKAC-Joum et plaisirs. 
CJAD-Nouv. et chans... 
CFCF-Nouv. et Town... 
CHLP-L’heurs fémin.
12.15 R.M.
CK VL-Çhanson nettes.
CBF-Hus rrincipale 
CBM-Aunt Lucy 
CJAD-Naws Quia. 
CT’CF-When a Olrl...
12.30 R.M.
CHLP-Pour vous mad... 
CJMS-Nouvelles.
CBF-Le Réveil rural. 
CBM-Farm Broadcast 
CKAC-Orgue et piano. 
CJAD-Nouvellcs.
CFCF-Brighter Dav
12.45 R.M.
CKAC-Les beaux Jours 
CJMS-Fant aisles.
CJAD-Our G a! Sunday 
OFOF-Perrv Mason
1.00 P M
CJMS-Nouv.
CBM-News 
CBF-Métropole 
CKAC-Nouv. et act . 
CJAD-Nouv. et Blrthd... 
CHLP-Nouv et Pour... 
CFCF-Nouv.
ï.15 R.M.
CJMS-Au gré de...
CBF-Radio-journal. 
CBM-Happy Gang. 
CKAC-Flcurs in\islcalea 
rT'T>-»»elcn T-ent. 
CFCF-Heure Fém.
» .30 P.M.
BF Tante Lucie

CKAC-Péle-mêls.
CK VL-La chanson&SÜR 
CJAD-It’e my Uvlng 
CFCF-Guldlng Light.
1.45 P.M.
CK AC-G ingras. 
CBM-Muslcai Kl te heu. 
CJAD-House Part y
2 00 P.M.
CHLP-Mél. magiques 
CBM-Trans-Can. ââat... 
CJMS-Chaneons... 
CKAC-Nouv. et vsdtUu 
CBF-Faoe a lu ne 
CKVL-Hlts ou paras#. 
CJAD-Nouv. et Mémo.» 
CFCF-Newa, Club time
2.15 P.M.
CPCTF-Ted Malon*. 
CBr-M.m>n J..du. 
CJAD-Lads and L«jalaa 
2.20 P.M.
CJMS-Nouvelle».
OBP-Ardtnt ?o?ta*.
CJAD-Puty Lin». 
CFOr-Murtln Black.
2.45 P.M.
CJMS-Chansons à la... 
CFC F-Man 71th Block. 
CKAC-Chansons d‘am... 
CBF-Lettre a uns Oaa..
3.00 P.M.
CBF-M. ChapdeUlne. 
CBM-Guldlng Light. 
CKAC-Nouv. et mot.M 
CK VL-Tour* for the... 
CJAD-Community et...
3.15 P.M.
CBF-Visages de...
CBM-Ma Perkins
3.10 P.M.
CFCF-Jaclc Owens. 
CBF-Chefs-d’oeuvrs...
UBM-Pepper Toungs.
3.45 P.M
CKAC-Qu’est-c# que... 
CBM Right u>.. 
CJMS-Chansona à la ...
4.00 P.M.
CBM-Play It Safe. 
CJMS-Sur la rive sud. 
CFCF-Playhouse.
C’K AC-Journal parlé.
CK VL-Succès dti Jour. 
CJAD-Radlo N.-D.
C.iL'P-xtaoiu h -U
4.15 P.M.
CIILP-Studlo 
l .vikv-Aveitements.. 
CJAD-Tope in Pops
4.30 P.M.

Denyse Pelletier et Huffuette Olijfny dans une scène de 
la comédie de Noel Coward, “Le Printemps de la Saint- 

Martin”, qu’on joue en fin de semaine à l’Anjou.

Le dernier concert de 
la saison à Musica 

Antica e Nuova
Premier spectacle du 
"nouveau" Radio-Cify

Le dernier concert de la Société 
Musica Antica e Nuova aura lieu 
le 3 avril prochain, à l’auditorium 
YWCA, à 4h. p.m.

Les instrumentistes au program­
me seront : Rose Goldblatt, pia­
niste; Daniel Pinkham, clavecinis- 

ite; Calvin Sieb, violoniste; Walter 
Joachim, violoncelliste. La partie 
vocale sera interprétée par Irene 

CBr-RythmM âlLVth barman et Celia Bizony, sopranos.
ainsi que par Jack Cook, basse 
que l’on a déjà entendu dans une 

'cantate de Buxtehude, lors d’un 
(concert avec ce groupe.

Le programme comprendra une

CBM-S'iare f.hr Wealth 
CJMS-Thé damant.
CKAC-$50 par Jour.
CKVL-Chansonneitee 
CFC F-Hop Caesldy.
CHLP-Chansonnettft
4.45 P.M.
CKAC-Miïï“‘ aud-amer.l Sonate pour piano, de Beethoven, 
CJMS-Hetire du cokt..
CJAD-Who Am I?
5.00 P.M.
CKAC-Nouv., M. Millard 
CJMS-Cocktail.
( BI -Pe?jj!ip*v aux mal 
CBM-Today’* CompoMr.
CJAD-Nouv. et Balirtom 
CFC F-Wester n Swing 
C ril P-Noav et Ca^rretf..
i 30 P.M.
« JMS-Nouv.
CBF-Cap. Grant.
CBM-Jubilee Road.
5 45 P NV
CJAD-Vaut^han Show.
CJMS-N’y pensez pae.
CBF-Sur vos ondes 
CB^t-Sleepvttmf 
CHLP-Hcure feminine

Artur Balsam 

et le Vegh

Le pianiste Artur Balsam s’est 
joint ^u Quatuor Vegh pour 
l’exécution du Quintette en mi bé­
mol majeur, Op. 44 de Schuman, 

;à l’un des concerts réguliers de 
lia Société Pro Musica. hier, au 
Ritz-Carlton. Ce quintette de Schu­
man est d’une facture très net­
te et d’une architecture sans com­
plexité; c’est aussi précis qu’un 

! fronton grec. Le mouvement i 
lent évoque peut-être des images: 
romantiques, mais, dans l’ensem-j 
ble, l’oeuvre est d’une logique ri-; 

Igoureusement classique.
L’exécution a rendu justice à 

: l’oeuvre, mais elle n’a certes pas' 
jeté transcendante. Si la Marche 
j funèbre a été bien chantée, les 
autres mouvements n’ont pas évo­
qué assez catégoriquement les af­
firmations passionnées qui jail-; 
lissent pourtant de la partition.

La meilleure exécution du con­
cert a été réservée au Quatuor en 
sol majeur, Opus 161, de Schu­
bert, oeuvre trop longue, ou les 
répétitions de passages entiers 
semblent aujourd'hui un procédé! 
un peu démodé de développe-j 
ment. Le contrepoint est incom-' 
parablement plus enchevêtré que; 
dans les oeuvres antérieures de'

| Schubert; le Quatuor Vegh a très 
(bien phrasé cette polyphonie.

Le concert débuta par une exé ' 
cution assez mécanique et nota-! 

j riale de Y Adagio et Fugue en Do 
\ mineur. K. 546. de Mozart.

Jean VALLERAND

Le cinéma

a s poutine - Q^rasseur

4 00 P.M-
CJAD-Nouv Ballr.. 
CJMS-L’Angel u*. 
CFCF-Here* Charlie 
• BF-Rad -Jour. et sp.. 
CBM-Nouv. et sport. 
CKAC-Mu* en dînant. 
CHLP-Nouv et sport.
6.15 P.M.
CJMS-Nouvell—
CBF-Famtai*!#
CBM-Bokstage.
CKAC-Snort*
CHLP-Ch anson net te*
6.30 P.M.
CJMS-Evén. du Jour. 
CBM-Chansonnette* 
CBF-Le survenant.
CKAC-Nouveile*
6.45 P.M.
C.ï MS-Report age. 
OHLP-Aubame du... 
CBF-Un homme et... 
CKAC-Concert familial
7.00 P.M.
CJMS-Soleü couchant. 
CBF-AotuaUtes 
CBM-Rawhide. 
CKAC-Croleade du Rœ 
CJAD-Nouv. et gport... 
CHLP-Le RoeaJre
7.15 P.M.
CJMS-Gamme de»... 
CBF-Le* Plouffe. 
CBM-Rôving Reporter. 
CKAC-Journal. 
CJAD-Ballroom 
CHLP-Mélodle» de..
7.30 P.M.
CJMS-Nouv.
CBF-Voix du CARC. 
CBM-G. Ac G. Gears. 
CKVL-Parade de la ch.. 
CJAD-Perrv Como 
CFCF- Forum on the... 
CHLP-Tangos.
7.45 P.M.
CBM-Affalrs provlnc... 
CJMS-Volx connue. 
CBF-Bol te à chansons. 
CKAC-Ecrln musical. 
OKVL-Mlss Music.

SOIREE
C'TAD-Sports et News. 
CULP-Prom. d’îndust... 
CFCF-Make Mine Mel.
8.00 P.M.
C’JMS-Emtssîon Italien.. 
CBF-Choc des idees.
C RM-Do.! Messer.
( KAC-La l ouve.
CKVL-Dr de chez nous. 
CJAD-Mr. et Mrs. North 
CFCF-Cisco Kld. 
CHLP-Plano et orgue.
8.15 P.M.
CK VL-T. B. A.
CKAC-A : ombre du..
8.30 P.M.
CJMS-Conc. nonulalre. 
CBM-Farm Radio 
CBF-Ri;tguf a part. 
CKAC-Tl-Pit 
CKVI/-Paris Swing. 
CJAD-M'.n Mystery 
CPCF-Oppoi tu nitv Kn.. 
CHLP-La ronde de...
9.00 P.M.
CKVL-Sltuatlons dem... 
CJMS-Studîo d’art 
CBF-Orch. de R.-C. 
CBM-Orch. symph...
CK AC-Jazz Cresundo 
CJAD-Godfrey Digest. 
CFCF-Return Journey.
9.30 P.M.
CKVL-Bon annlver... 
CKAC-Croaby Show. 
CJAD-Amos ü Andy. 
CFCF-McGee Mollv.
9.45 P.M.
CFCF-Great Glldersleeve
10.00 P.M.
CKVL-On danse. 
CJMS-Studlo d’art. 
CFCF-Dlarv oî Fate. 
CBM-Nouv. et Round... 
CBF-N vïvelles.
CKAC-Ch de commerce 
CJAD-Nouv et GalUvan
10.15 P.M.
CKAC-Orchestre 
CBM-Pygmles of the... 
CBF-Premn'res. •
CJAD-Grectlngs.
CHI.P-Nouvel les

10.30 P.M.
CBM-Dlst. Artistes. 
CFCF-Nouv. et sports 
f .vio-Nuuvelles. 
CKAC-Concordia.
CK VL-Dernière édit... 
CJAD-Nouv. et Enemy 
CHI.P-Votre vedette.
10.45 P.M
CFCF-Deegan’s Dlarv 
CJAD-Crosby Show. 
CJMS-Varlétés. 
CKAC-Revue dee nouv. 
CHLP-Studlo.
CKVL-Au clavier
11.00 P.M.
CJMS-Nouv. et Heure.. 
CBF-Adagio 
CBM-Bon McMullin. 
CKAC-Bonsoir sportifs. 
CKVL-Nouv. et prleree 
CJAD-Newa et sports. 
CFCF-Nou veHes 
CHI.P-Or dans* à MU 
11.15 P.M.
C.IMS-Heure bleue. 
CKAC-Sprenades 
r’KVT -TT ‘ «arade 
CFCF-Cloud Seven
11.30 P.M.
CJMS-8port et muâ... 
CBF-La fin du Jour 
CBM-V-stl tude ün..
CKAC-Chefs d’oeuv... 
CKVL-Tmp. de Bureau. 
CFCFlBUd’s Place
11.45 P.M.
CKVL-Hlts Parade. 
CJAD-Mtl. Nocturne.
MINUIT
CJMS-Fermeture. 
CBF-Fln des émlaslooe 
CBM-Nouv et fin des.. 
CKAC-Nouv. et danse» 
CKVL-Allnlght Star. 
CAD-New.4 Si Accent..
12.30 A.M. 
CKAC-Orcheetre. 
CJAD-Nouv. et fsrm. 
CFCF-Nouv. et fera*
1.00 A.M.
crcF-si«h off.
CKAC-Nouv. *t fl

tirée des "Bonn Sonatas”, oeuvre 
de jeunesse que Beethoven consi­
dérait comme importante même 
dans sa maturité. Cette sonate a 
été confiée à Rose Goldblatt.

Les autres oeuvres au program­
me seront : Solo pour Clavecin, de 
Gibbons, Blitheman et Bull; une 

! Sonate pour violon et Continuo, 
de Corelli; des “Dialogues” pour 

j Soprano et Basse, et pour deux 
Sopranos, de Dowland Blow et 
Lully: Sinfonia pour Violon. Vio- 

iloncelle et Continuo, de Stradel- 
I la; Madrigal et Airs, de Byrd, 
Ballard et Purcell: une Sonate 

ipour violoncelle et Clavecin, de 
ILoeillet,

Mme Célia Bizony, fondatrice et 
directrice de la Société Musica 

! Antica o Nuova. est également, à 
lia tête de la section vocale au 
Conservatoire de l’Univ. Mount- 
Allison, à Sackville, N.-B. Elle y 
donnait elle même un récital qui 
lui a valu les plus grands éloges. 
Elle avait inscrit à son programme 
des chansons des XVIe et XVlIci 
siècles, ainsi que des lieder de 

! Schubert, Brahms et Cornelius.

La Radio-City Music Hall of- ) 
frait vendredi soir dernier le i 
premier spectacle de son nou- ( 
veau régime. Disons d'abord ' 
que c'est un spectacle... considé- ) 
rable. Trente-six artistes et figu-J 
rants en scènes, de multiples 
décors, un petit orchestre (Pe-j 
ter Novak) de solide métier... Il 
y en e pour une heure trente 
tout au moins.

Et il y en a pour tous les 
goûts. Louise Rivière pousse la 
chanson réaliste avec la convic­
tion qu'on lui sait, Carmen Piz- 
zera chante des valses, Max 
Mixer fait dans la danse roman-

Cotes morales 
des films

Nous publions sous cette rubri­
que, chaque Jour, les cotes morales 
des films présentas dans les princi­
paux cinémas de la métropole. 
Ces cotes sont fournies par le Cen­
tre catholique du cinéma de Mont­
réal.

FILMS DE LA SEMAINE

1

“Cer homme est danee- 
adultes; "Rossini" <F.F.)"

ST-DENIS
reux" IF.F.) 
tous.

. |. . . , ALOUETTES : "L* chemin de FEspé-
tique, etc. J en passe, et |e m'en rance . adultes; "Le loup de la Slla". 
excuse (et j'accuse le program- (Il Lnpo Delia S;ia>. adultes
me oui iVest mslheiireii^pmpnt ELECTRA VILLKRA\ Les aien-me, qui n est mameureusemenr turvs du cap,tain* wratf, tous- "Jeu-
pas très explicite). Les deux nes.se triomphante" i Warner*, adultes
meilleurs numéros du spectacle, capitol ; ‘The Racers <20th), adul- 
à mon gré, sont celui d'un excel- '«RmcESS . „The (RKOl
lent violoniste tzigane, et le jouîtes
"Fun with Feathers" des deux KENT ‘ Lavender Hill Mob” (De
Valenos (sauf erreur). Ces der- 1'0r,,t:LI~rreB.,.i,tous„ , .. „

sifflar,. AVENUE: Mr Hulot a Holidays,mers miment, en sittlant, une (LC8 <i<.ances de M. Hulot), tous, 
petite histoire d'amour qui ne ORPHEUM “Ten Wanted Men' 
manque pas de cocasserie. (Col.), adultes: ''House of Blackmail''.

| «Julies
I . a a,, I- ... STRAND: 'The Blit Combo1' (A.A.).La continuité du spectacle est )cUlltcs HVCC reserve.-. ' Eluht O'clock

assurée par un groupe de |olies walk, adultes 
demoiselles; si elles avaient
autant de discipline que d'évi- RESTENT A LAFFICHE
dente bonne volonté, on serait cinema de paris BIJOU :;sainTjT>EN1S, 
tout à fait heureux. Marchandes d Illusions ' )2e. semai- ————

ne), adul)en.
On peut voir aussi au Radio- IjA SCAIA : le» damnés en

Ce que j'eime au cinéma fran­
çais, voyaz-vous, c'ait qu'en y 
céda à la facilité avac moins de 
complaisance qu'eilleurs. On y 
raccroche presque toujours l'hu- 
moin, lo vroi'par quelque côté.

Ainsi, dans "Raspoutine".Por­
ter è l'écran ie biographie de 
cet extraordinaire personnage, 
complexe, tourmenté, ambigu, 
impliquerait des risques énor­
mes, que les auteurs n'ont pas 
voulu assumer complètement. 
Certaines solutions de facilité 
sont évidentes : longues séquen­
ces de taverne ou do cabaret, 
avec dos flots do musique russe 
(d'iilleurs très belle), fêtes im­
périales, décors è l'emporte- 
l'oeil, dialogues assez superfi­
ciels... Il fallait faira "specta­
cle".

Et pourtant, rien de tout cola 
n'est absolument du chiqué, et 
si lo personnage central n'est 
pas aussi complexe qu'on le 
voudrait, du moins cotte com­
plexité, on ne la*p*rd jamais de 
vue. Il faut dire, aussi, que le 
personnage de Raspoutine est 
interprété par un des plus 
grands acteurs de notre temps : 
Pierre Brasseur. Pierre Bras­
seur énorme, truculent, sympa­
thique et répugnant, furieuse­
ment charnel (rassurez-vous, 
bonnes gens : il y e des coupu­
res), une grande force de le na­
ture... Il recrée un Raspoutine 
dont la scénario ne lui offrait 
que des morceaux, des bribes 
de squelette. Grèce è lui, un 
film qui risquait de n'offrir 
qu'une médiocrité dorée, de­
vient une oeuvre singulière­
ment attachante.

Le reste de le distribution est 
de qualité : Isa Miranda, Claude 
Laydu, Micheline Frencey, Re­
née Faure, Milly Vitale, Jacques 
Berthier. Les images sont par­
fois balles — et, comme par ha­
sard, les plus belles sont les 
plus humbles, celles du village 
et de la steppe. Réalisation de 
Georges Combref.—(Radio-City) 

Gilles MARCOTTE
“The Racers”

(Capitol)
Le sport prend beaucoup 

d'importance (certains disent 
trop) è notre ère moderne, corn-

Pierre Brasseur en Raspoutine
me sont témoins les incidents de 
jeudi dernier... et "The Racers", 
l'un des nombreux films sur le 
sport qu'Hollywood e produits 
cette année, ef produit chaque 
année.

En l'occurrence, il s'agit de 
courses d'automobiles. "Le 
Grand Prix", le "Mille Miglia", 
fout y passe. Nous faisons le 
tour de l'Europe è ie remorque 
de ces divers grands événe­
ments sportifs. Et le film, il faut 
ie dire, nous procure quelques 
émotions en nous montrant les 
voitures en action. Voir filer un 
bolide à ISO è l'heure, c'est tout 
de même quelque chose.

Le côté "humain" du film 
réussit à faire une concurrence 
honnête à son côté mécanique. 
L'histoire du jeune courseur qui 
veut parvenir au sommet de son 
monde sportif, quelles que 
soient tes difficultés, n'est pas 
très originale (on a déjà pu as­
sister aux mêmes ambitions 
dans des films sur la boxe, le

baseball et ô peu près tous le* 
sports qui se pratiquent) mais 
Kirk Douglas (déjà connu pour 
"The Champion" — boxa) sait 
donner à son interprétation tou­
te la "bravoure" que le rôle 
requiert.

On nous sert également un 
petit hors-d'oeuvre sentimental 
avec Belle Darvi comme pièce 
de résistance. Belle Darvi, c'est 
la ballerine qui "quitte tout" 
pour venir partager les angois­
ses du courseur Douglas, qui est 
devenu, un peu trop è brûle- 
pourpoint, l'homme de se vie.

Il y • beaucoup de complica­
tions sentimentales et d'acci­
dents d'automobile dans ce film 
— deux choses auxquelles il 
fallait s'attendre — mais il res­
te quand même que le tout est 
présenté d'une façon agréable, 
et que le spectateur peut se di­
re, en sortant du théètre, qu'il 
vient de passer une heure qui 
en vaut bien une autre...

Loris RACINK

La gazette 
artistique

HORAIRE DES CINEMAS

PRINCES^ ■ '‘Amrrlcano.1*. 10 h. 15, BIJOU : ' Marchandes d'illusions” 11 
12 h. 33, 2 h. 55, 5 h. 15, 7 h. 35,. h. 25. 3 h. 12. S h. oa » h 1«
9 h- "Kandahar”, 2 h. il, 4 h. M ♦

j LOEWS : "The Bridies of Toko-Ri”, h 52
10 h. 10, 12 h. 30, 2 h. 45. 5 h. 05. RADIO-CITY MUSIC-HALL : Raspoo-

a--» , x*. ,,n a- j *. che ‘ (3e semainel. tous.City le film Raspoutine , dont loew s : The Bridges At Toko-Ri 
le compte rendu se trouve dans para > >2e semaine), adulte»
la chronique de cinéma. PAIaACE "Carmen Jones (20th!

i(2e semaine), adulte*
IMPERIAL : ‘ This Is Cinerama (12e 

semaine), tous.

'Tel homme est dan­
gereux”. 12 h . 3 h. 29, 6 h. 38.
10 h. 07. ‘*Rossini,\ 1 h. 32, 5 h.

I 4)1 R h TO
mar*',LA SC A LA : “Les Damné» en marche”. CINEMA DE PARIS; “Marrhande*

j 7 h. 25 9 h. 45.
ORPHEUM : “Ten Wanted Men”, 11 h 

15. 1 h. 55. 4 h. 35, 7 h 20. 10 h. 
‘.House of Blackmail”, H) h . 12 1* 
40, 3 h. 20. € h.. 8 h. 40.

ALOÙE'TTE : “Le loup de la Slla”, 10 
h. 10. 1 h 10, 4 h 10. 7 h. O.S.
10 h. 05. “Chemin de l’Espérance”
11 h. 25 2 h. 25. 5 h. 20, 8 h. 20 

CHAMPLAIN : '«Le Défroqué”. 12 h. 12
2 h- 35. 4 h. 55. 7 h. 15. 9 h. 35.

G. M.
I

(Communiqué).

TELEVISION

Un Musset au 
Théâtre-Club le 

13 avril prochain

Sur nos ondes
LUNDI, 21 MARS 

A CBF
3 h- 33 p.m. : Chefs-d’œuvre de la 

musique — “Printempa” (Debussy) ; 
orch. Phll. Royal, dlr. sir Thomas 
Beecham. — "Jeux” (Debussy) : orch. 
symph. Augusteo. de Rome. dlr. de 
Sabata. — “La Mer” (Debussy) : orch. 
de Is NBC, dlr. Toscanini.

9 h. p.m. : L’Orchestre de Ra.dio-Ca-

Symphonie No 1 (Fricker).
Il h. p.m. : Adagio.
11 h. 30 pm : La Fin du Jour -- 

Quatre chansons sérieuses (Brahms) : 
William Warfield, baryton. — Elisa­
beth Schwarzkopf, soprano, chante!

nada — Direction : Ettore Mazzolenl.dy.

des mélodies de Bach et Gluck.

A CHLP
9 h. p.m. : Musique pour dilettantes 

— Le premier acte de "Carmen” de
Bizet. — Symphonie No 2 en ré ma), 
op. 73 de Brahma par Torch, de Phi­
ladelphie sous la dlr. d’Eugène Orman-

Pour connaître les premières et les dernières 
nouvelles du jour, syntonisex CJMS, 1280, à 
7 h. a.m. tous les matins, et à 11 h. 55 tous 
les soirs. Le “Devoir" vous donne en cinq 
minutes une revue des dernières nouvelles.L

//L'Evénement du jour
Un homme dit tout haut 
ce que vous pensez tout bas.

Ne manquez pas l'émission 
à 6 h. 30 p.m., è

avec Alexandra Guillet

1280 au cadran
Alexandre Guillet, Journaliste

Un événement chaque Jour en marge de l’actualité locale ou Interna­
tionale. Un text# mordant, émouvant... ou Ironique, bien écrit

DE L’ESPRIT 
DE L’HUMOUR 
DE L’HUMAIN 
DE L’EMOTION

et bien dit par l’aut-our

AUxandre Guillet
Chaque soir, 6 h. 30 p m. 
à rantenne d# C.J.M.S.

... et une claire vision des choses et des gens î
NE MANQUEZ PAS CETTE EMISSION...

VOUS LE REGRETTERIEZ

LUNDI, 21 MARS

A CBFT, CANAL 2
3.00— Musique.
5.30— l es récits du Père Ambroise.
6.00— Musique.
7.00— Ce soir à CBFT.
7 15—Télé-Journal.
7i30—Weston présente...
7.15— Hollande et Robert.
8.00— 14, rue de Galais.
8.30— Les Quat’fers en l’air.
9.00— Porte ouverte.
9.30— Film. ‘*Ecole de bonheur”.

10.00— Boxe.
11.00— Dernières nouvelles.
11.02— A Taffiche demain.

A CBMT, CANAL 6 
3 OO—Music.
3.55—Today on CBMT.
4.00— Zoo Quest.
4.15— Junior Science.
4.30— Youth Takes a Stand.
5 00—Hidden Page?:.
5.30— Howdy Doody.
6.00— Durtown.
6.15— Bill Corum.
6.30— Tabloid.
6.50—CBC TV News.
7.00— The Star and the Story
7.30— Living.
8.00— Ceasar’s Hour.
9.00— Dragnet.
9.30— Mr. Showbusiness.

10.00— Studio One. “Miss Turner’s De­
cision”, Howard Rodman.

11.00— CBC News.
11.15— Life of Riley.

MARDI, 22 MARS

A CBFT, CANAL *
3.00— Musique.
5.30— La boutique fantasque.
6 00—Musique.
7.00— Ce soir à CBFT.
7 A 5—Télé-J ou rnal.
7.30— Suivez -le guide.
7.45— Vous êtes témoin.
8.00— Michèle Tisseyre.
8.30— Le Survenant.
9.00— Images d’art.
9.30— Soirée du hockev.

10.30— Film. “Studio en folie”.
11.00— Dernières nouvelles.
1.02— A l’affiche demain.

A CBMT, CANAL «
3.00— Music.
3.55—Today on CBMT.
4.00— Find a Hobby.
4.15— How About That.
4.30— A Walk with Kirk.
4.45— The World Through Stamps.
5.00— Let’s Go to the Museum.
5.30— Howdy Doody.
6.00— Eddie Cantor.
6.30— Tabloid.
6.50—CBC TV News
7.00— Donald O’Connor.
7.30— Dinah Shore.
7.45— Big Time in Sport.
8.00— Milton Berle.
9.00— Pick the Stars.
19.30— G.M. Theatre.

10.30— What’s Mv Line ?
11.00— CBC News
11.15— Crown Theatre.

1561 est, STE-CATHERINE - FA 1104

CLAUDE DAUPHIN
dans

majeur, Op. 76 No 4; Intermezzo 
en mi bémol majeur. Op. 118, No 
6 de Brahms; Impromptu avec va- 

| nations en si bémol majeur, Op. 
142 No 3. de Schubert; “Cyprès” 
du compositeur italien contempo- 

; rain Mario Castelnuvo-Tedesco et. 
pour finir, l’audition intégrale des 

I.e Théâtre-Club, qui jusqu'à "Miroirs" de Ravel, comprenant 
date n’avait fait appel qu au ré- “Noctuelles”, “Oiseaux tristes”, 
pertoire moderne, offrira au pu- “Une barque sur l’océan”, “Albo- 
blic montréalais l’opportunité rada del gracioso” et “La Vallée 
plaudir sur nos scènes locales de- des cloches”. — (Communiqué), 
sanies comédies de Musset, à par-, 
tir du 13 avril prochain, en son 
théâtre habituel du D'Arcy-McGee.

Le théâtre de Musset, que nous 
n’avons guère eu la chance d’ap-; 
plaudir su rnos scènes locales de-J 
puis bon nombre d’années, n’en 
est pas moins un de ceux qui ont; 
le plus enrichi la scène française,; 
et l’oeuvre de ce génial poète se 
place d’emblée auprès de celles 
des Corneille, Racine, Marivaux,

|Baumarchais, Molière, Claudel et 
j Giraudoux, dans la galerie des: 
géants de la dramaturgie françai- 

jse. Musset-dramaturge, méconnu) 
de son vivant, a pris, grâce à la 

j postérité, une éclatante victoirel 
sur son époque, victoire qui va: 
toujours en s'affirmant. Deux des) 
plus grands succès du théâtre 
français de l'entre-deux guerre1 
furent “Les Caprices de Marian-! 
ne” et le “Chandelier” dans des| 
présentations de Gaston Baty. Etj 
récemment encore, ”Lorenzaccio”j 
triomphait au T.N.P. avec Gérard!
Philippe, acteur et metteur en scè- 

'ne. Avec Musset, le Théâtre-Club; 
restera donc à l'ordre du jour !

; “Le Chandelier” sera présenté 
javec le concours de Jean Doat,
! metteur en scène français de gran- 
!de réputation, qui a bien voulu) 
accepter l'invitation de Monique 
Lepage et Jacques Letourneau, di-j 
recteurs du Théâtre-Club, et de 

IMichel Ambrogi à qui sera confiée! 
la création de décors et de costu- 

i mes nouveaux pour ce spectacle! 
qui marque une étape importante 

idans l’existence de cette jeune

12 h. 10, 2 h. 30. 4 h. 50, 7 h. 10.: 
9 h 30.

IMPERIAL : "CUKrame”. cwmslne 
2 h. et 8 h. 30. Samedi €t. diman­
che : 2 h. 5 h. et 8 h. 30.

PALACE : “Carmen Jones”, 10 h.. 12 
h. 20. 2 h. 40. 5 h.. 7 h. 20 .9 h 45.

CAPITOL : “The Racers”, 10 h. 20, 121 
h. 40. 3 h.. 5 h. 15, 7 h. 35, 8 h. 50. ;

d’illusions”, 10 1). 55, 1 h. 44, 4 h. 
33. 7 h. 22. 10 h. 11.

tine, semaine, U h., 4 h. 15, 9 h* 
45; dimanche, 12 h., 3 h. 15. 0 h. 
15. 9 h. 45. Revue “Paris chéri’\ 
semaine, 3 h.. 8 h. 30; dlmanchs. 2 h., 5 h.. 8 h. 30. ^

Spectacles et Concerts
Us leudl. vendredi et samedi de cha­

que semaine: “Le Prlntemos de 
la Saint-Martin”, de Nopl Coward, 
au Studio Anjou.

Du 3 au 19 m.ars : "Le» Souris 
dansent”, de Bruno Coquatrtx, au* 
Variétés Lyrique» (Monument na­
tional ).

g)»:mis ORPHEUM

A 8 H. 45 
TOUS LES SOIRS

Matinées mercredi et dimanche

“Le restaurant 
pour son petit

fameux
cochon”

flufuTin
ÿuiL bouffa

Salons prives pour 
Assemblées 
Banquets annuels 
et dîners de famille

Musique d'orgue et 
de piano. Ouvert de 
5 h. 30 à 11 h. p.m.

A ne pas manquer 
pour les visiteurs. 
753, rue St-Grégoi- 
re, près de St-Hu- 
bert. DO. 9305.

Hfrfnnstantine 
Cet homme 

est dangereux

L’AFFICHE

■ nociAM-t •out;

- u ‘ yit
^ o «-oTÏCHNICOÜHt

noose*

bj-tèâ

Am Mm» Vithrio
AATTAKJ -6ASSMAN
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'râttaw
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M

m rm/rri uauu « izr

compagnie.
Gilles Pelletier, Henri Norbert, 

Jean-Paul Cugas, Robert Rivard, 
Marc Favreau, Jacques Létour- 
neau et Monique Lepage assure­
ront l’interprétation de cette co­
médie. Le spectacle sera donné 
pendant deux semaines, à l’audito­
rium D’Arcy-McGee, le mercredi, 
jeudi, vendredi et samedi, à comp­
ter du 13 avril prochain. Pour 
tous renseignements supplémentai­
res, s'adresser au Théâtre-Club.

(Communiqué.)

Les pionniers de le télévision 
è Montréal

• VENTE

S LOCATION

• REPARATION

Téléphonez FR. 2169

Le programme de 

Walter Gieseking
A la demande générale, voici 

dès maintenant le programme que 
le célèbre pianiste Walter Giese­
king présentera au Her Majesty’s, 
à son récital de dimanche, le 3 
avril prochain:

Sonate en do majeur, Op. 53 
“Waldstein” de Beethoven; Ca- 
oriccio en fa dièse mineur. Op. 76 
No 7, Capriccio en si mineur. Op. 
76 No 2; Intermezzo en si bémol

3è SEMAINE TRIOMPHALE

PAPINEAU-BEAUBIEN VI.292I

tN MARCH £

Le film qui a remporté 
tous les Grands i .
En programme doubi » 
"LE SEPTIEME ART 

ET LA MANIERE"

[adie City
, MUSIC KAIL

■ I M O N T K t A l
Sur fa scène :

PARIS CHERI, Is plus 
b#ll» Revu# de Mont* 
résl, avec un ensemble 
de 34 nouveaux Artistes

A t ter on :

PIERRE

BRASSEUR
ISA

MIRANDA
RENES

FAURE
do*»-

A 'rn

lui T MlltONH mêlât ttm
ru* MUi or» n m tfiss

errniAM «>titr«
HOLDEN KELLY

wnt mue MK.KK%
MARCH ROONEY

PauntuM»!
fXm! ®Amrqr»myi.>------
mmmm^mSSmSBSLSStrnStL

PRINCESS
A 1»\FFTC?»F ’AFFICHE

^ GLENN

AMERICANO

m

GnbmaScoPÉ
JO* C#"*»-* F*» p-esee'i 

KiR* BfllA GllKtT
DOUGLASV DARVI • JOIAND
r-THE'jC

Y

Le melne disbelieve dent le 
dreme senglanf a beulfversé 
le mande entier.

CE SOIR
8 h. 30 précises

AMPHITHEATRE DU FORUM

L'ORCHESTRE 

DE BERLIN
106 musiciens

HERBERT VON KARAJAN
chef d'orchestre

Billets en vente eu Forum et à Canadien Concerts & Artists 
1822 Sherbrooke ouest (près Guy)

B^^99B



HUIT LC DEVOIR, MONTREAL, LUNDI 21 MARS 1955

La Montreal Life Insurance Co avait un encours de $148,133,001 à la fin de 54
POTINS FINANCIERS A ' Am“*A r" “ le surp,us maffetfe depasse ,e

L»* Bourses de N.-Y., Montréel,! Le rumeur veut qu'une nouvelle 
Toronto et Londres étsisnf fer- compegnie d'essurenee-vie soit 
méos comme de coutume, semedi, fondée à Québec. Ne sereit-il pet 
de même que les merchés de Chi- préférable de concentrer nos et
cego et do N.-Y. forts sur celles existantes, afin de

_0__ ' les rendre plus imposantes?
Comme Wall Street n'a cessé ®

d'avancer, durant les 4 dernières w c pj^j.id 4 Company Li- 
séancos de la semaine oernière, mjte<J oHrirj ïu ,j4but ct,te 
certaine hésitation dé la ll,,o t*'0‘:semajne une émission de $3,500,- 
bilièro est chose possible au debut qqq d'obligations de Combined En­
ds cette semaine, d'autant plus que t.,.prjse, Limited, dont $2,750,000, 
la lourdeur tardive des aciéries et à 4i/,o/0 t*rjes a, échéant en 1970, 
des evionneries vendredi est un et 5750,000 à 3%%, échéant de 
mauvais indice. En autre, il ne 19S6 i 1962 Ce, valeurs seraient 
faut pas oublier que la moyenne 0ffer,„ 4 9g, pour rapporter
de 60 titres, compilée par la PA, 4,50% Combined Enterprises Ltd. 
a montée de 40 p.c. la semaine a m incorporée en 1945 et ses fi-
dernière ; ce qui appellerait une |jo|e$ tont Gutta Percha & Rubber
certaine correction technique. ço., Turnbull Elevator Co., Hamil- 

— #— ton Gear and Machine Co., Stuart
Comme près de 10.000,000 ac- Brothers Co. et Salex Coatings Ltd. 

tiens changèrent de mains durant En outre, les affaires de Conant 
la dernière séance sur le marché Paints sont opérées comme une di- 
de Toronto, soit le total le plus vision de Combined Enterprises 
élevé depuis 10 ans, nous y voyons Ltd. et celles de American WringerlCom. de Montréal, à son conseil
dans cette orgie spéculative, une Co. of Canada, comme une division|de direction. M.Mackemie est pre-
invitation è la prudence. de Gutta Percha. Le volume des s,d*nJ de la Canadian Chemical

_0— ventes combinées de ces diverses Cellulose Co. Ltd. Il était vice-
On oourra transiger à partir de entreprises l'an dernier a atteint President de la Commission des

sion et "''raison équivalentes è 10.2 fois les exi-l defense 1951 52.
■ • • . T.ui. i gences de ses charges fixes depuisIl sera aussi loisible, a partir de» “ l a» I. • n

ce matin, de transiger sur la Bour- ^ QuebeC SmeltlHq &
se Canadienne sur las actions de w ° ,
Copper Cliff Cons. Mining Corpo- Roche a tombé de 73 è 40 cts RefininCI LimitGu 
ration. durant la dernière séance à Toron-

La Banque Canadienne de Conv 
merce annonce la nomination de 
M. M. U. Mackenzie, C.M.G; B.

Lake Shore Mines réunira ses
to. Cette baisse de moitié pourrait f'iritjcco con CCIDitCtl 
bien atteindre maintes autres va- MUUa3C '-«H'IW»

A. E, Ames & Co et 
Wood, Gundy & Co
Obtiennent l'émission de $215,000 

de Richmond

Marché des oeufs 
et des volailles

Le prix des oeufs a été stable au 
cours de la semaine écoulée. Les 

... .arrivages locaux ont été graduelle-
Huit soumissions avaient ete en-jment en diminuant et la demande 

voyées, lundi soir, 14 mars, pour.^ été suffisante pour basorber des 
l’émission de $285,000 d’obliga- surplus de l’Ontario. Plusieurs 
lions en séries vingt ans des com-j chars d’oeufs ont été achetés d’a- 
missaires d’écoles pour la munici- vance des Provinces de l’Ouest, et 
palité de Richmond, comté de il y eut peu de transactions loca- 
Richmond. L’adjudication a été'les, sauf, vers la fin de la semaine,

alors que des acheteurs de Mont- 
rétal ont montré un regain d’in­
térêt et d’autres chars ont été 
commandés. La vente au détail a 
été bonne, et tous les arrivages ont 
servi pour la consommation immé­
diate.

On cote les expéditions triées

faite à l’offre la plus avantageuse 
provenant du syndicat de A. E.
Ames & Co. Ltd et de Wood,
Gundy 4 Co. Ltd, soit un prix 
de 96.97 pour $165.000 de titres 
à 3% 1956-60 et $120.000 à 3Vz%
1961-75. Le loyer net de l’emprunt 
se trouve être de 3.865%. Le se­
crétaire de la province a accordé, 
pour cette émission, un octroi to­
tal de $159,057.50.

La corporation avait émis, en 
juillet 1951, $80,000 de titres à 
4% séries 20 ans, au prix de 95.- 
67, c’est-à-dire un intérêt moyen 
net de 4.688%.

Les soumissions suivantes ont 
été présentées aux commissaires: _

A. E. Ames 4 Co. Ltd et Wood, Gros 4143, Movans 40-42, Petits 
Gundy 4 Co. Ltd — $165,000 à 36.3g. Catégorie B 34-36, Catégorie 
3% 1956-60 et $120.000 à 3*4%le 23-25
1961-75; prix 96 97; coût net :i ,
3.865%; i Les prix de gros aux détaillants

Dominion Securities Corp., Ltd|pour les oeufs en cartons d’une

$1,000,000 pour la 1ère fois
Lors de la présentation du rap-jet maisons de rapport^—- et con- 

port annuel pour l’exercice 1954
le président de la Montreal Life 
Insurance Company, C. G. Green- 
shields, faisait remarquer que le 
surplus inaffecté- dépassait un 
million de dollars pour la premiè­
re fois depuis la fondation de la 
compagnie. Voici ce qu’il disait

En marge de 
Poffre du Bell

tribuent grandement à résoudre ordinal-
le problème du logement au pays Pour échanga

| ra*
PROGRES MARQUES 
DEPUIS 10 ANS i Les administrateurs de la Corn- 

. pagnie de Téléphone Bell du Ca- 
M. Greenshields déclarait aussi: !na(1a ont autorisé, ces jours-cl. 

“Le taux brut de l’intérêt réalisé i’0ffre de nouvelles actions, dont 
. _ - , , par la compagnie en 1954 a été )e total n’excédera pas 1,700,000

“C’est la preuve que la çolidite de de 5 50% comparé à 5 07% au aux actionnaires de cette compa- 
la compagnie ne cesse de s'affer- cours de pannéç précédente. Une gniei a raison d'une action par 
mir et que celle-ci peut mainte- ot| deux al|tres compagnies seule- sept déjà detenues à la clôture ues 
nant compter sur de fermes assi- dc l'Amérique du Nord ont affajreS, le 24 mars 1955. I-e prix
ses pour grandir et progresserit,onnu un taux d’intérêt plus élevé sera de $37 par action^ payable en 
régulièrement 
nées à venir'
NOUVEAU RECORD

Il déclarait aussi que le volume

au cours des an- en ^54 plein au moment de la souscrip- 
. . ,, •• lion.M. Greenshields souligna que .

'es réclamations au décès en 1954 Les certificats seront envoyé* 
. furent très modérées et que mal aux actionnaires par la poste le 

ad gré une augmentation de frais de ou vers le 4 avril et la date de cms Ssus ‘susrtæ su r= was «ïs-**- « *
- - - rcÆ-4! s æÆ/ï » tseur Extra Gros 

Moyens 45, Petits 
39, Catégorie C 28.

Les expéditions non triées, cais­
ses retournées, rapportent les prix 
suivants aux producteurs: Catégo­
rie A, grosseur Extra-Gros 42-43,

de l'exercice se chiffraient à $148,- ^eu”- surplusjibre a «é^aug^ m’;s" ceüx"qui n’auront pas été
utilisés avant la clôture des af-mnnl .menté de $146,982 au cours — . - , ______

JJ’U l'année meme après une augmen-^^5 )ea 29 avrili seront nul, et
M. Greenshields notait que l’ac-talion sensible de la leserve (le valeur, 

tif de la compagnie accusait une prévoyance et des autres reserves. # t
augmentation de $1,440,559 46 et Pa„ant „n revue ]cs progrès Vu I'ie !?. rom^^gr^e-otfo PnfS 
qu’il se chiffrait à $28.107.893.78. .Lassant en rev 1̂^s i,.™gre l'intention d enregistrer cette of- 
dont 40% environ investis sur desirea ,sej p,ar Ja .9ompagnle Jl1 ire d’actions sous le Securities
obligations de premier choix ,'ours ^rn.ères années M. of des Etats.Unls et ses
obligations de premier cno . |ürecnshields faisait remarquer amendelnenls ia compagnie ne

“Malgré une forte concurrence que les assurances en cours a,cclI‘ pourra pas accepter de souscrip-
............ .. —........... - —r-,-----, dans le domaine des prêts hypo-saient une augmentation ne t01*1 t 0riS venant de personnes rési-

— $197.000 à 3% 1956-65 et $88.-;douzaine sont comme suit: Calçgo- théeaires.. déclarait M. Green- près de 90% et que 1 actif avaitldant dans ce pays, I-cs actionnai-
000 à 3Và% 1966-75; prix 96.13;;ne A. grosseur Extra-Gros, 51-.i3, shjelds compagnie a pu quand plus que double. Quant au surplus res américains pourront cependant
coût net 3 931%; iGro* 50-53, Moyens 49-52. Petits; ê augmenter légèrement la inaffecté et a la reserve rie pre-vendre leurs droits au Canada ou

Bell, Gouinlock 4 Co., Ltd et 46-49. Categorie B 43-44, Categorie o tion de son avojr cn porte. voyance ils sont ensemble cinq aux Etats-Unis, pour revente au 
Nesbitt, Thomson 4 Co. Ltd — C 35-37. feuille investi en prêts hvpothé- P.iu* elevés queen 194o. " Canada.

r» r\ or «nf rvsxsv * r . . ' . . 1 O i r» 1 1 ♦ 9 11 n II ' 'J I I I

actionnaires, ca matin, à Kirkland |eurI minières très vulnérables, à Projet de 3,000,000 d'actions è 5,- 4.035%;

$165.000 à 3% 1956-60, $32,000 à 
3 ‘2 % 1961-65 et $88,000 1 4%

J1966-75; prix 97.90; coût net

Voici les prix de détail aux con- caires de tout repos. Le total plusieu'rsCcentafnes^dp6 mü-! Les nouvelles actions partici-
sommateurs. Catégorie A, gro,-[ces a.qn noo' La iomDa >iprs de dollars furent affectes à peront aux dividendes payables le
seur Extra-Gros 57-59. Gros_ 56-59,;d®. prcèa d® ^^O'^O^^r^s cn raffermir les autres réserves. ou apres le 15 juillet 1955.

Laka pour la tanua de son assam- a ,uif, de leurs avances récentes.; 
blée annuelle

000,000 è être approuvé
• - M. R-F. Mills, président de Que- Ç™3"0" de P^,s de Québec.

Kn/. Qmaxifinff a R0fir*inrr i irwitoH Laflammc, Liée et Garneau,La finance de $5,000,000 en fa- "et Smelting &. Refining Limited,^ j Ltée   $197 000 à 3%dans une lettre envovee aux action- DUUI«I16C1 * 1 _ _ .. _ r .

^5ri: ^ , , Moyens 55-57. Petits 51-53, Catégo-ignie stipule dans ses contrats, en
Grenier, Ruel 4 Cie. Inc., la;rje 3 48-50, Catégorie C 40-41. plus du service des intérêts, des

Le marché de la volaille a mon- remboursements partiels réguliers;

gus S? E r s »''-" Asfa*æiintéresMn^â !iue*e|al*j^ut /u%mjrs £ nafrM CM^ou^Tle^ faiî J ^-f00

C.^.Tn7 fitSTd? «/n^pru: 9U-.que leur compagnie detientjp- 97^;, coût net 4.038%;

•t d* Montréal. Sur 423 titras — 0 —
transigés, 147 furtnt à la hausse,
14é à la baissa at '30 damaurèrant U" syndicat dirige pa 
inchangés, au r.gard d. 124,199 at ntarprov.ncial ‘-'••. Deacon F 
da 111 durant I. sam.in. précé- '•/ C°\n* ^ l- ’G-, Beayb.an 
danta. C.tf. irrégularité fut .c-Ci. Lté. at çompr.n.nt p u, aur,
jA!rP|®n*îi#t 5 097 228 actions in- jours-ci an souscription au publie participation dans des options sur $165.000 à 3% 1956-60 et $120.000 just£fje une augmentation de prix. 
2u,'trf.n.« .t' mhûra. cèh.ngèr.nt $3,468,000 d'obligations d. I. Cité les actions du Trésor de cette en a 4% 1961-75; prix 97.881; coût lpts lo*rds et les divniies
demain. Tu TJ«rd dt6M7 1$8 Vancouver, à 3Vz% at 3 Va % (reprise Votre compagnie possède.net 4.11%; , . T , . sont restés Inchangés.
dîrMt u'4ma*na précédant, ca échéant d. 1956 à 1980. Comme en outre, 300,000 actions de Chi- ^Lawson. Hannaford L d - Tes commercants paient les prix

1954.
entiv-

duplex ’

partageons avec la

FÉDÉRATION!
I-;-». donc i. virem.nt global, «•* valeurs sont «lias da la 3ième bong Copper Corporation, qu’elle S165.000 à 3% 1956-60 et $120.000 sujrants'"pour‘'iës" volailles en boY Importations deS 

. ■ i dibut da 1955 à 41 627- ville en importance au Canada, a remues pour ses 22 claims dans a 3 2 o 19bl-u, prix 95.12, coût |es jjvrées: poulets de moins de 3 **
«87 actions contre 17 059 135 du-ri*n d'étonnant qu'allas aient été le canton Levy — cette entrepri-net 4.162%; . , livres et 3 et 4 livres: Catégorie .

^. ™«m. oAriod. l'an dernier •" bonne demande. se a ete financée adequatement Credit Anglo-Français, Ltee — Spéciale 37, A 36. 334 et C 19: 4 tlSSUS SVnthetiqUeS
rant la même période I an dernier ________ _________pour poursuivre l’exploration de $165.000 à 3'2% 1956-60 et $120,- 4 Vlivres- Catégorie Spéciale 40 ' “
Un coup d'oail sur las tableaux d« ses propriétés. 000 à 4% 1961-75; prix 97.85; coût âA sq Bsl' C20 plis de S livres . ,
Dormottrà é^*quiconquà d^constV CANADIAN BANK Quebec Smelting possède 13 net 4.232%. Catégorie Soéciale: 48-50, A 4749. tOUIOUrS eleVCeS
r.V o!Ü l.î chanoaments accusés °1, C0MMERCE daims, adjacents aux propriétés de! L'emprunt est autorise par une 3 33.40 c 28.30 Poules moins de 1
îûr.nt an nénàral modérés L’on i ne "droits” de Canadian Bank ('°PPcr Cliff, au nord et elle a ac- résolution adoptée le 29 novembre 4 |ivrrc: Catégorie Soéciale 30 ITnp ha,.„p dp, imoortations de
consultera aussi, dans un ' autre ofLCommerce seront négociables^uis récemment 45 claims dans le 1954 L’octroi de $159,057.50 qui A 30. B 28. C 18: 4 à 5 livres: Ca- UsVn, synthétiques des Etats-Unis|
tableau! reproduit ce matin dans aL comptant à la Bourse de Mont-couvrant une arge doit etre employe exclusivement ,Pporip spéciale 32. A 32. B 30 et en novembre indique que la près- 
nos pages financières, que certai- réal les 11. 14, et 15 mars, et se-zone de sulfures qui sera cxploree au service de cette dette est paya- ( 21: Plus de 5 livres: C ategorie sjon continiie sur les producteurs
nos pages ri «...blement ront retirés du marche à cette au cours de la prochaine saison, ble en cinq versements annuels. Spéciale 35. A 34-35. B 32 et

OBJECTIF
$1,500,000

FIN DE LA
CAMPAGNE: 28 MARS

L.-J. FORGET & Cie
Membres des Bourses Canadienne et de Montréal

473, S?-François-Xavier — Montréal — MA. 8191

nas valeurs furent passablement ront retirés 
achalandées. dernière date, à midi.

« r-___ __ ___, ___ _ ; C 23. csnfldicns de tissus scmblsblos
Votre compagnie se trouve donc à égaux et consécutifs de $31,811.50 ,]Plmes dindes et jeunes dindons d aDrè5 j institut de'la'soie et de
détenir d’importants interets dans de 1956 à 1960. de moins de 18 livres: Catégorie A ia rayonne'
Ohibougamau, tant en propriétés La commission scolaire avait 48; b 4i; pills de 18 livres: Caté-
qu'en actions d'autres entreprises, une évaluation imposable de $3.- e0rie A 40. B 37-38 Canards: Ca- I-es importations en novembre

Afin de poursuivre ses activités 450,888 pour 1953-54. La dette tégorie A 38. s« soul élevées à 3,114,248 verges
sur une plus grande échelle, y corn consolidée nette de la corporation. Les producteurs obtiennent les carrées, comparativement à 2,465,- 
pris des travaux d'exploration et le 30 juin dernier, s'établissait à prix suivants pour les volailles vi- 358 le mois precedent et 2,114.841

Perspectives de profits accrus, en 1955,
nAlir In nnitlinlnn Tfll* JL Chemical Co de prospection aux fins d’y trou- $48^00' et un octroi de $9,808.17 vantes' Hvrees^: poulets de moins en novembre 1953.
UUUI IU l/WIIIIHVII IM» W Vliviiiivw* vw ver de J'uranjum, yos administra-;sy appliquait. La population du de 3 livres, 3 à 4 et 4 à 5 livres, ,
Le* rapports annuels se succèdent à un rythme tel qu'il nous leurs ont approuvé le règlement territoire placé sous la juridiction 28-30, plus de 5 livres 2“ T'‘

est impossible de les reproduire tous, le même jour de leur publi- special "D ’ qui autorise une aug- des commissaires était de quelque les de moins de 4 livres
cation vu l’espace nécessairement réduit à la suite de l’obligation mentation du capital-actions de 3 900 âmes en 1954. 5 livres 27-28. plus de 5de publier quotidiennement les tableaux des cours des differentes 3,000 000 d actions£une valeur ar - ’ -
transactions survenues sur les Bourses Canadienne, de Montreal, de pair de SI a 5.000,000 d actions. G

reglement sera soumis a 1 appro

Les rapports annuels se succèdent * jinj-ythme £1 qu'Ujious sou/la"Juridiction 28-30.'pïuY'deJs j'vrW 38-40. Pou- es^auTTamélfoS
s 20-21, 4 à du marché domestique aux Etats- 
5 l'vres 30-|4jnjs vers ;a de 5954 pt au dé-

31. ( anards^rt. ___ but de cette année serait suivie
m d'un déclin des exportations au

... 1 ^ 1 p Canada. Les statistiques pour le
VYOCd. wUnCly Ot v.O. mois de novembre, les dernières 

' — disponibles, n’inriiquent toutefoiset A. E. Ames & Co. pas qu’un tel déclin se soit pro-

au 
2e

[appro­
bation des actionnaires lors rie la 
tenue rie rassemblée spéciale et 
annuelle qui aurait lieu dans quel­
que temps.

Maclarcn P. £r P. Co. 
plus généreux

Standard Oil (NJ.) 
gagna $584,000,000

Au cours de Pan dernier Obtiennent l'émission de $215,000 
d'obligations de Valleyfield

Toronto et de New-York.

Gain de 56 cents par action ordinaire en 
1954 vs 60 cents précédemment

Ce matin, c’est notre intention de commenter ie rapport annuel;
de la Dominion Tar and Chemical Company Limited, cette entre , , i v t ,n ,n»v i
nrive en nnération depuis 1903 comprend aujourd'hui une dmuaine; plus généreux New-York, 10 (PA) — Le bone5ü1S«iiatPs°Prnmme elle a son siège social dans notre ville, ses acti-’ fice net He Standard Oil to. of i,a cite de Salaberry-de-Valley
vftés intéressent grandement les Montréalais, d’autant plus que ses Les revenus de Maclaren Power; New-Jersey est estime a $584,000,- field, comté de Beauharnois, a
actions sont'inscrites sur la Bourse de Montréal 

Un coup d’oeil sur son
,875,369 pour 1954. coin.-----

donc l’équivalent de 56 cents par action ordinair 
60 cents en 1953, 
tant affecté à ia 
demment.

duit.

, ROBERT & RELIES
MEMBRES

DE LA BOURSE DE MONTRÉAL 

ET DE LA BOURSE CANADIENNE

S07. PLACE D'ARMES 
MONTRÉAL

72, RUE ST-PIERRR
QUÉBEC

nouise uc ^ Paper Company, sous forme de 000 pour Panned 1954, soit l’équi- reçu cinq soumissions, mercredi
l'anoort annuel révèle un profit net de dividendes versés par les filiales, valent de $9.55 par action ordi- sojr 2 mars, pour une émission de

«18-q 369 nonr 1954 comparativement a Sl.987,893 en 1953, soit se sont élevés à $1,375,000 en 1954, naire, d'après un rapport prelimi- S215.000 d’obligations en séries 20
$l,8<u,369 pour o^malre à rapprocher de comparativement a $1,000.000 Pan- naire de la compagnie. ans. L’offre la plus avantageuse

. Cette contraction reflète l’augmentation du mon- nee precedente : The James Mac- , t souli nc ce provenait du syndicat de Wood,!
dépréciation, soit $3,600,000 vs $2,560,000 precc- larenCompany a distribue S1.15p,- hiffr c^pl-end ^résultats des Gundy & C°. Ltd et de ÆE^Ames

;000 au lieu de $800.000, et Macla- mirnr^nTingic «t nnrri an-i & C o. Ltd, au prix (le 96.38 pour

L'cntrepri$e affiche une po$ition financière 
grandement améliorée

l
eonUv .̂................... ....... — , , ,
SI 006.624 contre $885,563. tandis que la provision pour les taxes 
a été de $1,710.000 vs $1,985,000.

Si Pon procède maintenant à l’analyse de son actif global pro 
forma s'élevant à $57.991.641, Pon constate que ses disponibilités

jren-Quebec Power Company, $225,- 2?™?™ de "no^au $106^0o"'3% rt'^eVct
000 contre 5200,000. I i^oM dans les chiffres corn;^ a 1966-75 ce qui repré-!

j Quatre dividendes de 50 cents, s0]jd<fs de ja Campannie sente un loyer net de 3.771%. Un;
ainsi qu’un boni de 75 cents, soit ° solde de S44.500 à renouveler pour

. , ro .116644 i.ln. tnt.a* de $2.75 par action, ont] En 1953, le bénéfice net de la un terme additionnel de 5 ans estj
L'entreprise a réalisé un profit d exploitation nn $b—id. - ’ été répartis, ce qui a pris une compagnie, y compris les résul- inclus dans l'échéance de la vingt-

tre $7.504,354 en 1953_et l’intérêt sur la dette consolidee^a^ rcciuis S0ITmlP ,|e $1,375.000. tats dos filiales européennes et ième année.
’.............. .. Le bilan consolidé au 31 décem- nord-africaines, se plaçait à $582,- En octobre 1954, la corporation

bre montre que le fonds de roule- 000.000 ou l’équivalent de $9 51 avait émis $450,000 de titres à 3%
ment a augmenté de $2,210.000 au : l’action sur un nombre d'action séries 15 ans, au prix de 92.27,

4v.i..io .v « ------------- - - - , cours de l'année: l’actif disponi moins considérable. soit un intérêt moyen net de 3.813
se totalisent à $35,595,531, tandis que son passif exigible est de ;We a diminué de $18.098,000 à • , , , . , . pourcent.
$5,925,541, d’où un capital net d'exploitation de S29,66.1.990, a raP" $17,863.000 mais le passif exigible Les dépenses de capital et d ex 3ps soumissions suivantes ont
piocher de $13,549.165 en 1953. L'on notera ici que les disponibilitésja hajsse de $4i962,000 à $2,517,- s<J«, aCCï^nnb<' été présentées à la municipalité:
comprennent la vente d'immobilisations pour $13.539,000 ainsi que. noo. $<4<.000,000 en 19o3 a $754.000, , nominion securities Corp. Ltd
l'acquisition de $2,940,000 d’intérêts minoritaires dans Standard Che j j_e COmpte de surplus, après ré- '‘'rr"“
mica! Limited. gularisation, est passé de $14,-

Point n’est besoin d’insister longuement sur le fait que 1 accrois ;577 000 à $16,227.000.
^ sement de son fonds de roulement constitue un facteur favorable en; ]>e rapport note que la produc- 

face des récentes prèdicitions de “boom’ dans le construction et du t-on de papier-journal de l’année 
relèvement des affaires au pays, cette année. S Pst élevée à 119,734 tonnes en re-
„ t . a ■ . 'gard de 110,432 en 1953.Son CSpitâl d exploitation au plus haut Le service téléphonique conti-
chiffre encore vu dans son histoire nue en ‘«^ande dans la ville de

TEMOIGNAGE 
DE PROGRÈS 

1954
se sont accrues de 

$747.000,000 en 1953 à $754,000
000 fan dermer ________ Banque de Montréal, L.-G. Beau

bien <6 Cie, Ltée, et W. C. Pitfielrij 
s»____________ Co. Ltd: $162,500 à 3% 1956-74;aangamo v-o a uri et $52,500 à 3M.% 1975 — prix:

ASSURANCES EN COURS. .$ 148,133,001 
révenu total ...................... 4,675,787

ACTIF TOTAL.......................... $28,107,894
RÉSERVE POUR POLICES. ; 23,955,350

; Mont-Laurier et dans la vallée de!

gain fort réduit
56 et» par action va $1.25 antériau- 

rament

[94 06 coût net: 3.857''
René-T. Leclerc. Inc., Banque 

(Provinciale du Canada. Dawson. 
Hannaford Ltd, et Geoffrion. Ro­
bert & Géünas, Inc.: $106,500 à

On lit dans le rapport annuel, fart bien présenté et fort bien la Lièvre en général ; il compte 
image — ce qui permet au publie de réaliser l’importance de ses maintenant 3,309 abonnes, 
activités et des services qu’elle est en mesure de rendre au public —-1 ijes ventes de James Maclaren 
qu’au dire de M. E. P. Taylor, son président, il était dans l'intérêt £°??pan-v_ ^ de la ^llale. Eievre 
des actionnaires que les administrateurs acceptent des offres au 
comptant pour leur usine pétro-chimique à Montreal-Est, pour leur ^
usine de soda caustique à Beauharnois. etc. ^parj,!,0nde r S,12^04’?00 ,en

Les prix reçus en janvier 1955 ont été considérés par les admi- , deduction faite de tous les 
nistrateurs comme représentant non moins que les valeurs aux|ra^» le oénence net s est établi 
livres dépréciées desdits actifs. Selon le bilan pro forma précité, ^ dzh en regara ae
*on capital net d’exploitation est présentement au plus haut somme.ti17f ^ ^ ^ _
encore vu dans son histoire, en dépit du fait que sa dette consolidée! Quant à Maclaren-Quebec lower 
a été réduite de $1,175,000 et qu’il a été dépense $3.573,544 ^ en®r^1G ont ™p-
dépenses de capital, au cours du dernier exercice financier. aU !,eu ,de

277 en 1953. L annee s est soldée
Variété de $e$ activité$ par $uite de lpartrun«^,nj77Ce net de $441'326
13 filiales sous son contrôle ^ ^ t---- ---

Il ressort, en outre, du message présidentiel transmis en même DOIHIlUOn MdtjnGSiUffl Ltd 
temps que le bilan, qu’à l’exception de Chemical Developments of 
Canada Limited, les intérêts minoritaires des actionnaires dans tou­
tes les autres subsidiaires — il y en a plus d’une douzaine — furent 
acquis au cours du dernier exercice financier.

Au dire de M. E. P. Taylor, pour peu que le volume des affaires 
se maintienne bien cette année, particulièrement dans l'industrie 
du bâtiment, les administrateurs de Dominion Tar and Chemical 

, Company Limited s'attendraient à ce que les profits augmentent 
au cours de 1955. Rien d’étonnant si l'on considère que ses activités 
embrassent bien des domaines, comme on le constatera par la diver­
sité des opérations de ses subsidiaires, comme le révèlent leurs 
noms, soit Aerocrete Construction Company. Alexander Murray &
Company, Brantford Roofing Company, Canada Creosoting Company,

I Canada Roof Products Limited, Charcoal Supply and Sales Limited',
Chemical Developments of Canada Limitea, The Cooksville Com­
pany, Irwin Dyestuff Corporation, Javex Company, The Laprairie 
Brick and Tile Company, No-Co-Rode Company, Sifto Salt Limited 
ct Siporex Limited.

Une telle nomenclature fait bien ressortir l’importance des acti­
vités de la Dominion Tar et de ses filiales. Incidemment, Me Ray­
mond Dupuis, C.R., fait partie du Conseil d’administration de cette 
puissante organisation.

Marcel Clamant.

Toronto, 18 (PC). — Dominion 
Magnesium Ltd et ses" filiales en 
propriété exclusive ont fait un 
bénéfice net de $355,824 ou l’équi­
valent de 78 cents par action sur 
455,525 actions en cours en 1954. 
à comparer à $866.296 ou $2.15 
l’action sur 412,220 actions en 
1953. Le bénéfice d’exploitation a 
diminué de $2.173,220 à $1,338,- 
633. Les dépenses de capital se 
sont élevées â $165,976. Le mon­
tant des obligations converties en 
actions ou remboursées durant 
l’année s’est totalisé à $574,500.

Le rapport souligne que la pro­
duction et les ventes de magné­
sium ont déoassé les sommets at­
teints en 19x1, mais que la con­
currence croissante sur les mar­
chés mondiaux a entraîné une 
baisse des prix et des bénéfices 
Il ajoute que le niveau des ventes 

sur les marchés d’exportation dé

En 1954. Sangamo Company Li­
mited a réalisé un bénéfice net 
de $101,162 ou 56 cents par ac­
tion, en regard de $228,721 ou 
$1.26 par action l’année précéden­
te. La provision pour dépréciation 
est passé de 198,683 à $228,155 
et,la provision pour l’impôt sur le 
revenu a diminué de $214,000 à 
$83.000.

Le montant net des ventes a 
baissé de 41/4 % à cause surtout 
de la diminution des prix.

Pour conserver ses ressources, 
la compagnie a abaissé le dividen­
de trimestriel de 25 à 12’^ cents.

A la fin de 1954. le fonds de 
roulement était de $1,987.936. 
comparé à $2.104.038 un an auoa 
ravant: la dette obligatoire a été 
ramenée de $300000 à $225,000 
et une somme de $235,000 a été 
dépensée sur les usines.

Versé aux détenteurs de polices et bénéficiaires en 1954 . . $ 1,969,494
Versé aux détenteurs de polices et bénéficiaires depuis la fondation 25,186,302

BRITISH AMERICAN OIL 
COMPANY LIMITED

L’agence de transfert de Rrit’sh 
American Oil Company Limited an-j 
nonce à la Bourse de Montréal 
nu’au cours de février 84 445 ac­
tions ordinaires ont été émises sur 
conversion d’oblierations échéant le 
1er août 1961. et 201.184 actions or­
dinaires sur conversion d’obliga­
tions échéant le 15 iuin 1962 Au

3'4% 1956-65: $56,000 à 3li%
1966-74 et $53,500 à 4% 1975 —
prix- 97.76 — coût net: 3 875%.

Bell, Gouinlock & Co. Ltd et 
Nesbitt, Thomson & Co. Ltd: $106.- 
500 à 3% 1956-65 et $108.500 à1 
3M>% 1966-75 — prix: 95.04 — 
coût net: 3.926%.

Gairdner & Co. Ltd, Casgrain A- 
Cie, Ltée. Crédit Interprovincial, 
Ltée. et Banque Rovalr du Cana­
da: $106,500 à 3% 1966-75—prix: 
95.01 — coût net: 3.929%.

La cité se réserve le droit de 
rembourser les obligations par an­
ticipation. Autorisé par tes règle­
ments nos 489 et 490, l’emprunt 
est contrarié pour l’exécution de 
travaux d’égouts, de pavages, la 
construction de trottoirs et la con­
solidation de dette.

L’évaluation imposable de Sala- 
berry-de-ValIeyfield est de $28,- 
144.330 pour 1955. Le 31 décembre 
1954, la dette consolidée-nette de 
la corporation se chiffrait par 
$1,768.500. La population de la 
cité, l’année dernière, était de 24,- 
820 âmes environ.

Whifc Motor Co.
Cleveland. — En 1954, le reve­

nu net de White Motor Company 
s’est élevé à $4,888,644 comparé 
à $5,015,367 l’année précédente, 
soit une diminution d’environ 

28 février, on comptait 8,714.131 30- 2*^%. Déduction faite des divi- 
lions courantes. ‘dentes privilégiés, le solde équi­

vaut à $5.37 par action contre $6.2

FA/TS SA UL A NTS
DU RAPPORT 1954

l’actif total touche un nouveau 
sommet

Rendement exceptionnel des 
placements

Expérience de mortalité favorable

Surplus sans précédent

(TAPES DE IA CROISSANCE
REVENU TOT Al

1914 ; • i ; . : . $ SS,769
1924 è • i 6 S a è 758,485
1934 • • • 8 1 l l t.304,331
1944 i e i a a • • 2,473,870
1954 . • a s ; a s 4.675,787

ASSURANCES EN COURS
1914 . • • 6 S . . $ 4,494,139
1934 • 1 i ê > 1 . 38 033, fl 7
1934 • • • e • • . 37,266,461
1944 1 a i a 1 1 l 79,343,455
1954 • • • • . . . 14S,133,001

ACTIF
1914 • s • a ... $ 137,599
1924
1934 % • • • • • • 5,563,546
1944 • • • • . . . 13,638,639
1954

Montreal Life

INSURANCE COMPANY

SIÈGE SOCIAL i 
MONTRÉ Al

Les ventes de produits et ser 
pendra de la proportion dans la vices ont totalisé à $145,458,000,| 
quelle la compagnie pourra rédui-,*oit $21,926,000 de moins qu’en 
re ses frais. 1953.

Psul Lirstt, gérant 
Suce. Montréal at District 
5675, avenue du Parc

L.-P. Joncas, gérant 
Suce. Montréal-Cartier 
5675, avenue du Pire

841998
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Sommaire de; Iransactions au cours de la semaine dernière sur la
BOURSE CANADIENNE

Cmm fournil par maison
A H ART, Biombroo Ooi Bounoo Cnnafionns mj» «M ««t. ru. Notrc-nun*. MÏbSSÏl •*

355 Anglo P A: P 37Ti
WIO Anglo Nfld ll»i
3500 Arcan Corn 

100 Belgium Store priv 12 
50 B C Packers A 17 

4460 Brown Co ord 14»; 
1280 C&nad* êc Dom S 22', 

70 Canada Malting 74 
23 Canada Vinegars 17 

,n *600 Oan Dredge éc Dk 20»i 
300 Can Oen Invest 31 
150 Can Int Inv pr 95 

r» 1025 Can Marconi ««i
200 Can Pow & P pr 7 Va 
425 Can 611k Prod A *00 

1 *♦ 400 Can West Dumb 12*i 
*75 Can Westinghouse 62 

' , 220 Claude 5V» A 300
3506 Cons Paper Corp «2,i 

260 Crown Zell 541*
1205 Dom Magnes 14'i
275 Dom Oilcloth & L 34 

7300 Fleet M F O 200 
1021 Ford of Can A 107 

•’ 214 Foreign Sec Corp 45
3 Frelman AJ 12

10 Goodyear Tire 148
75 Horner F W “A** 10«4 
10 Hydro Elect Sec 7*4 

85 London Can 5*4
120 Lownev Walt M 20 
260 MacLaren Po & P 73*4 
150 Maple Leaf Mill 10 
227 Melchers Distill p 10% 
20 Mersey Pap 160

790 Minn & Ont Pap 55 
1010 Moore Corp Ltd 34 

350 Mex L & P pr llai 
‘d 5 N Q Pow pr 52»; 

’ Nfld L 8c P 31'I
100 Paul Service Stores 6»a 
35 Power Corp 1 pr 52 
50 Power jCorp 2e pr 70 

645 Qu, Tel Corp 
50 Russell Indust 

200 Reltman
M ' 7 South Can prlv

200 Sot we 11 Screw A 
25 Suer. Founders 
25 Super Test Pet 

1428 Traders Fin A 
•* 1410 Trans Mt OH

Haut Bas Clèl

37% 37% 37%
11% 11% 11%

110 115 110
12 12
17 17
14% 14%
au 22% 22%
74 74 75
17 17
21% n% 21%
31 31
95 •5
6% 6*4 «%
7% 7*2 7%

800 800
12% 12%
92 62

300 360
93 «2»; 62%
•4% 64 63
14% 14 14
34 34

200 195 193
107 107 106
43 45
12 12

148 148 147
10% 10%
7% 7%
3% 5%

20 20
73% 73%
10 10 10
10% 10% 10%

160 160
55 55 56%
34 34 34
11% 11%
52% 52%
31» J 31%
«% 6%

52 52 52
70 70 71
48% 48% 48
16 16

Annate

930 Union Gass of Ca M
305 United Corp B 

25 Unlte.i Fuel B
'c 200 Vanndlum 5*

3 Windsor Hotel 30»
40 Wetteel Prods 23

1O0 Wilson J S Ltd fi3,
1150 Watermans 

MINES
12

5500 Aoonic 410
12000 Alla 19
57200 Ameranium 30

4.*,oo Anacon 335
10000 Ankeno 10

500 A-no 2%
9700 Arnora Sul 7
2500 V^rot 48
3 '0 Atlas S A: I 30

48%
16

22% 22% 22'; 
140 140 140

IS 16% 16% 
203 203 203

22 22 
48 
32%
44 
20 
29%

5%
30%
23 

«%
12

22
43
32

20
29%

48
.32
44
20
29%

5%
2,0%
23

«%
12

21%

410
19
20 

345
10

410
18
29

335
10
2’;

~ 700 Alzon 10%
^J^JloOO Beaucage 430

__ 35 Base Metals
1000 Bn ska Ur an 51

«■■m» 1700 B'-thurst 170
25500 BMle.Chib 16%

5000 Bevcourt 22
3800 Bo.cr 1 Rare 275

64300 Po’s .-i liac 13
inoo Po. -n 4

„ tOD 13 or ick 11%
/ 2OC0 B 11; h sse 50
“&6900 Cell-vet Uran .62
16000 Call!r.an .37

- 500 C mp tell Ch 725
5520 Carnegie 24
8200 Cn-rf- -Mai 

ICO C ssiar 810
585CO Oelta 14

• 5500 Cmtremaq 9
10C0 Chlbcu-r Ex P°

" IllU'O f cr% Cen cad 10’ -
Cortez Ex

‘ 4
7 7

48 43
30 30
19% 19%

510 430
40 40
51 61

170 170
16%. 15%
22 2?

275 255
13 14%
41 a i .

11%
50
S3
3.3

725
2.6

3
810

14
9

8°
12%
3'i

ir
50
.62
.37

725
24

3
810

12'
9

82
10'

1000 Cci’lt'c Letcl 91 91 91
J1503 Coumor 12 12 11
: 4120 Conlo 50 50 50
49900 Cons Denison 815 825 675

3450 Cons Smelting 294 294 294
400 Dome 16 16 18

45400 Dom Asbest 19% 21 19'
300 E’st Smelt 230 230 225

11800 East Sullivan 575 575 570
8200 Fab Metal 40 40 36

155 Falconbrtdge 23 23 23
3000 Frobisher War 415 415 415

415
20
32

335

575
40
50

273
18
4'

55
40

25
3'<

830
15

83
12

3
87
12

535
40

81050 Faraday 
9000 Oul-Por Ura 
600 Qimnar 

1000 Guelch 
140 Gun nard Warran 

10000 Heath 
400 HUlcreat Coll 

11060 Holllnger 
56251 Inspiration 
14300 Iso Uranium 

200 Jack Lake 
1500 Jaculet 

19550 Jardun 
21600 Kenmayo 

208500 Kontikl Ijtad 
100 Labrador 

45000 Lafayette 
8000 Lake Llngmn 

48 Lake Shore 
500 Lavalle

472100 Llngslde Cop * 
132000 Louvlcourt 

7500 Lor ado Uran 
100 Maritimes 
260 McIntyre 

7300 Merrill Is 
710 Mining Corp 

15800 Mogador 
500 Mon pas 

62450 Molybdenite 
23600 Meta Uran 

520 N Vlnray 
300 Nesbitt La B 

1000 New Formaq 
14000 New Hlgh’ge 

1500 New Louvre 
00559 New Pacific 

2075 New S'ntlago 
7500 New Thurb 

200 Normetal 
1020 Nudulama 
1500 Nick Rim 
9100 Obalski 
2400 Opemlska 
3200 Orchan Ur 
7000 Parber 

112 Pato Cont 
100 Preston 
i00 Pronto

37045 Quebec lithium 
.358400 Que Chib 
112700 Quo Copper 

7600 Que Smelt’g 
7000 Que Yellow 

105 Quemont 
17000 Rock Long Lake 
2000 Radlore Ur 
5200 Rlx-Athab 

i 2000 Roy ran 
‘ 2300 Sherrltt G'n

1700 Silver Miller 
6 Slacoe

; 57500 Standard 
2000 Steeloy 
800 Steep Rock 

i 23000 Sudbury Con 
24000 Sullivan 
51500 Tacheh Lake 

i 67000 Tazln 
24000 Tlblemont 
13000 Torbrlt 
18000 Trlbor 
27000 Uddlen 
16500 United Mont ban 

300 Ventures 
56700 Virginia 

500 Waite Am’let 
28600 Weedon 

238900 Wendell 
2000 WeatviHe 

PETRULES 
200 Alfe\

1075 Anglo-Cdn 
18900 Antone 
9213 Bailey Selb 
8100 Calalta 

300 Calgary & E 
r00 Galvan Cons 
900 Cdn Admiral 

1000 Del Rio 
8700 Empire 0:1 
000 1 re i Pete 

5500 Gaspé 
2000 Gateway 

UX) Home 
32650 Jaspe- 
18300 New Bristol 

200 New Pacific 
1700 Pacific Pete 
4300 Phillips 

j 4000 Quebec 
700 Sapphire 
500 Scurry 

j 17700 Trlcan 
75910 Tri-Tor 
15200 Westburne

Out Haut Bas cut
395 305 293 280

50 50 50 50
14 14 14

119 119 119
750 750 750

11 11 11 10V,
100 ÏOO 100

13'i
374 275 255 285

38 40 38 40
2'i 3'i 2 Vi 3

11 11'.-, 11
25 25 25

«‘4 , S',i 84
27 27 23 26

950 950 950
9 9 8 9

28 30 27
560 560 560

d'i e'i •Vi
14 IS 14 19
32 36 25 30

480 480 480 475
1,35 135 135
»«'4 70 VW'i <»«i
77 77 76% 77
IS',', 181', 18%
70 77 70 72
3'i 3‘i 3'i

180 185 18a 187
62 64 62

4-4 4 Vi 4',
305 205 205

S’. «■'i22 22 22 21
8 8 8

123 126 108 135
Vl 4'.', 4', 4 ' X

58 58 56
375 380 375

5B 58 58
125 125 125 123
20 20 20 30

390 390 390
17 17 17
21 21 21

650 650 650 650
875 875 875 «00
8RO 880 880

M’i 14 Vi 13’, 137,
49 50 47 48

375 3?0 35 / . 395
n-i n'i 1 11

4 4
21 2l
75 75 75

i:d 125 167
162 163 157 ’66

10 10 10
500 500 500 50

110 112 110
35 35 35
26 27 20 36

»'i
840 840 840 845

42 42 42
660 660 650 670

8% 8%
7’, 8 6 15’i53, -V’, 5). 7

138 138 138 140
11 11 11 12
17 16 17 18%
41 41 41 40
22* j 22% 22% 23%

328 132 115 125
12% 12», 12’, 13
31 32 31 30%
14 12V, 9 13Vv
2'a 2 Vi 2'i

30 30 30
490 490 490 490
45 45 42 42

885 88.» 870 870
«8 68 68 66
15 15', 15%

615 615 615
56 56 ,6 53

130 130 130
34 34 33% 32%

450 450 450
27', 271; 27', 27
13 13 13

950 950 950
180 180 176 180
127 129 127

10% 10Vj 10%
m. 11', ll'v 10*,

125 128 125 130
12% 12Vi 12>i 13

415 415 415
247 247 247
63 63 62 66
63 63 61 64
75 75 74 75

Annné#

Halifax
Montréal
Montréal
Montréal
Quebec
Québec
Réglna
St-Jean
T-Rlvlèrea
Toronto
Vancouver
Winnipeg

BOURSE DE MONTREAL
Offre Dem

Abit 1 Power A- Pa. Co 27% 27%
Do 4% pc Pfd 26% 26%

Acadla-Atlantlc Sugar 9 9%
Do ‘‘A” Pfd 22% 23%
Do 5 dc Cum Red. Pfd 101*^

Agenw-Surpass Shoe 7 7%
Algoma Steel Corp. Ltd 52 53
Aluminium Ltd 81
Aluminum Co 48: Pfd 26% 26%

Do 5% pc Pfd 107% 108
Anglo-Cdn Pulp A: P Pfd 55%

49*4Anglo-Odn Tel Pfd 48*2
Argus Corp Ltd 22%

Do 4% pc Pfd 108
55Do $2.40 Pfd 54%

Asbestos Corp Ltd 33% 34
Assoc Tel it Tel Co "A” 100
Atlas Steels Ltd 14 14%
Rank of Montreal 43% 43%
Bank of Nova Scotia 55% 57
Bathurst Pow it Pap ’‘A’* 40% 41
Bapqire Canadienne Nat

30%
39%

Do ■■B" 41
Bell Telephone of Can 46% 46%
Brazilian Tract L & P 8% 8%
British Am. Bank Note 22 23
British Am Oil Co Ltd 26% 26%
Brit. Col Elec 4 pc Pfd 95%

105*2Do 4: pc Pfd 105
Do 4'.* pc Pfd 52% 53» j
Do 5 pc 53% 54

Brit Col Forest Prod 9% 10
B rit Col Power Corp 
Brit Col Telephone 
Bruck Mills Ltd “A”

Do • B ”
Building Prcxlucts Ltd 
Bulolo Gold Dredging 
Burrard Drv Dock ••A•, 
Calgary Power 5 pc Pfcl 
Can Cement Co 

Do $1.30 Pfd 
Can Iron Foundries Ltd 
Can North Power Corp 
Can Safeway 5 pc 1st Pfd 

Do 5 pc 2nd Pfd 
Can Steamship Lines 

Do 5 pc Pfd 
Cdn Bank of Commerce 
Cdn Breweries Ltd 
Cdn Bronze Co Ltd 

Do Pfd
Cdn Canners Ltd 
Cdn Car & Foundry

Do "A”
Cdn Cclanese Ltd 

Do $100 Pfd
Do $125 P*d ^ _

Odn Chemical * Cell :lose 
Cdn Converters “A” 
Converters "B'’
Cdn Cottons Ltd
Cdn^Falrbanks-Morse Pfd
Cdn Industries (1954)

Do 7% pc Pfd 
Cdn Locomotive Co 
Cdn OU Companies 

Do 5 pc Pfd 
Do Warrants 

Odn Pacific Railway 
Cdn Petroflna Ltd Pfd 
Cdn Vickers Ltd 
Cdn W'est Natural Oaa Pr 
Celanese Corp of America
Cockshutt Farm ®quip
Coghlln Co Ltd B J 
f ona Mining & Smelting 
Cons Textile Mills Ltd 
Consumers Glass Co Ltd 
Corby Diet Ltd H. ‘A 

Do "B”
Crown Cork At Sssl Co 
Davis I/eather Co B 
Distillers Corp Seagram» 
Dom Bridge Co 
Dom Coal Co 6 pc Pfd 
Dom Corset Co Ltd 
Dom Dairies Ltd 

Do 5 pc Pfd ^
Dom Foundries « St ak 

Do Rights 
Do 4% pc Pfd 

Dom Glass Co 
Do Pfd

TX>m Steel AtC oal Corp 
Dora Stores Ltd 
Dom Tar it Chemical Co 

Do Pfd
Dom Textile Co 

Do Pfd
Donohue Brothers Ltd 
Dow Brewery Limited 
Du Pont of Can Securities 

Do 7% pc Pfd 
Bast Kootenay Power 
Eddy Paper Co Ltd ‘A" 
Electrolux Corp 
Enamel St Heating Prod 
Estabrooks Co T H Pfd 
h’amous Players Corp 
Foundation Co of Can 
Fraser Companies Ltd 
Gatineau Power Co 

Do 5 pc Pfd 
Do S', Pc Pfd

46
13%

5*4
43*2

8
103'*4 
39% 
30% 
26 
12% 

105%

25%
13*4
42
26%
28

108% 
31% 
20 Va 
21% 
21*4 
20

46%
14%
6

44%
605

40
32
26%
13%

105%
28*4
13*4
43
26%
28%

32
21
22
22%
21»

General Bakeries Ltd 
General Dynamics Corp 
General Steel Wares Ltd 

Do 5 pc Pfd
Goodyear T & R 4 pc Pfd 
Great Lakes Paper 
Gypsum, Lime & Al&bas 
Holt Renfrew Ltd 

Do 1st Pfd 
Do 2nd Pfd

Howard Smith Paper M 
Do $2 Pfd

Hudson Bay M & Smelt 
Husky Oil Refining Ltd 
Imperial Bank Ex-W 

Do Warrants 
Imperial Oil Ltd 
Imperial Tobacco Co 

Do 6 pc Pfd 
Ind Acceptance Corp 

Do 4% pc Pfd 
Inglis Co Ltd John 
In Bronze Powders Ltd 

Do 6 pc Pfd 
Int Nickel Co of Can 

Do $5.00 pv Pfd 
Int Paper Co 
Int Petroleum Co Ltd 
Int Power Co Ltd 
Int Utilities Corp 

Do $1.40 Pfd 
Interprovincial Pipe Line 
Jamaica Public Ser Lid

(Power Corp of Canada 
! Price Bros St Co Ltd 
■ Do 4 pc Pfd 
I Provincial Trtnsport Co 
Quebec Power Co 

Offre Dem Rolland Paper Co 
Do Pfd

8% Royal Bank of Canada 
62 Royallte Oil Ltd 
10t; Do 5% PC Pfd

! Saguenay Pow 4*; pc Pfd 
ISt Lawrence Corp 

331;,!St Lawrence Flour Pfd

Obligations
canadiennes

Caan par ITnvsftmrot Dealenr 
Associa Uaa of Cama4a

GOUVERNEMENT DU CANADA 
Taux étchéancs Of fro Demaa

100.00 101.002 pc 1er oct 
2% pc 1er Juil
3 pc 1er Juin 
3 pc 1er fév. 
3 pc 1er oct 
3 pc 1er sept. 
2% pc 1er julh 
3% pc 15 Janv. 
3V4 pc octobre

Un record pour 
Int. Paper Co.

Du cité cUt b.néfic.s *n 1954

International Paper Co. et se 
filiales ont atteint en 1954 un re 
cord pour les ventes i c presque un

ÎIS liSaso îoî.so1 record pour la production,
1957-60 101.75 102.75j ...... „ . , , ,
1959-62 101.75 102.75 Le déclin des affaires en general 
1953-63 101.75 i«2 75| durant les neuf premiers mois de 
1957-4S 98.50 wlso J ann*e et la hausse des matières 
1975-78 107.50 108 50! premières, de la main-d'œuvre et 
1979 101.50 i02.50 de l’énergie ont fait diminuer de

OBLIGATIONS PROVINCIALES
Taux Echéance Offre i>em.

101.00
99.50 
108.00 
106.00
105.50
103.00 
10100 
104.00,
102.00

Ool. Brltn. 3 1960 99 00
Col. Brltn. 3 1968 97.50
Manitoba 4% 1970 106 00
N.-Bruna 4% 1969 104.50
N.-Bruna 4% 1969 104.00
N-Bruna 4 1971 101.00
N.-Ecosm 3% 1965 99.00
N.-Eco»»e 3% 1970 102.00
Ontario 3 1959 100.00
Ont. Hydro 4>/« ife» 106.50
P.-ET. 4 1964 102.00
Québec 3 1956 102.00
Québec 3 1965 99.50
H. Québec 4 1962 104.75
Québec 344 1967 103.50
H. Québec 4 1962 104.50

$2,712,883 le bénéfice d’exploita­
tion, comparativement à 1953. Tou-; 
tefois, la suppression de Timpôt

Petites annonces du "Devoir"
Agents demandes Appelez un Spécialiste

Rapport hebdomadaire 
sur les deux marchés 
locaux aux bestiaux

SEMAINE FINISSANT LE 17 
MARS 1955

ARRIVAGES: Bovins 1810; 3940 
veaux; 2900 porcs; 55 agneaux etjAgenu demandés 
moutons.

SOMMAIRE — Les prix des bo­
vins étaient tout à fait stables. Les
veaux étaient uUbles à $L00 moins "riam <cao^to> Ltée 3«s
cher. Les porcs valaient .25 cents i------------------- !--------------------------------
de moins tandis que l?s agneaux: BUNGALOW DEMANDE 
et moutons demeuraient stables

BOVINS ______________________ .
vins au nombre de 1810 têtes corn-ciap* Ab^taic. FR- 9248

 partout au Canada J
pour vendre ie célébré rasoir électrique; 
suisse : " R 1 A M **, le premier et le 
plus perfectionné au monde et le seul 
qui rase et tond à la perfection grâce 
à ses deux tètes de coupe totalement

Achèterais de particulier bungalow 
Les arrivages de bo- 5 ou 6 pièces, avec garage, si possible

pour cette baisse. 11 s’en suit que

104.00 j
looseI Ajoutant le revenu extraordinai- 
104 m re» on arrive à un bénéfice net de 
105.50; $73,489,746, égal à $7.05 par ac- 

OBLIUATIONS municipales j comparativement à $63,935,- 
Taux Echéance Offre uem.'478, ou $6.13 par action, en 1953.

Transport-Camion noge
étOUSâlLLE Iranaport. Déménagement 
rllie. campagne et longue distance. 
Spécialité: piano*, poêlea. rél/'iera- 
eur* VE 3766

Maisons à vendre

ATTENTION
Acheteurs de maisonssur les surplus de bénéfices aux, . . . . ,

Etats-Unis a plus que compensé Prcnalent environ 570 sujets de Bureoux à louer
— plus que la semaine derniere et a ______ _________________________________Lorsqu, vous Tisitez les différent*

peu près le même nombre que l’an Edifice Meunier, 275 est, SherlwooXe. Prîie“ î.* 6oul*T»r<l Lévesque,
dernier à pareille date. Il y avait Tét ha 5826. m. Dicire. 22-3-55 r-ndr?
inclus dans les arrivages 110 bo-i " Cottoo» a
vins de l’Ouest, tous des bouvil-j Lortoge a vendre
Ions. Les bovins provenant de l’Est
de l’Ontario se chiffraient à près1 Ol JTRFMnNT
de 350 têtes se composant de bou- uu

3
4*/t
3
3%
4
4
4%
4
3%
3%
4

1971
1960
1967
1970 
1955 
1964
1968
1972 
1974
1971 
1968 
1971

villons et de vaches. Une ^ugmen- (-ottAgÇ attaché, s pièce*, 2 foyer» na­
tation d’environ 100 sur la semai- turela, salle de Jeu 26 X 15. solarium, 
np nrprpdpntp garage, site exclusif. Paroisse St-Ger-
ne preceaenie. j ***?.»*! Tél. rb. 8-3829, après 6 n. p.m

^ ^ S Dans son rapport aux actionnai- Les offres se formaient d’un peu 
10100 103.00 res, le président du conseil, M. plus de 335 bouvillons de qualité 
9o!oo oaoojjohn H. Hinman, dit que l’indus- moyenne à choix, le reste surtout 
25îivî'!ï! trie du papier entrevoit 1955 avec;de vaches communes à bonnes.

Décoration

99.00 101.00 un sentiment d’optimisme. Si la

101.00
99 00 

104.50

103.00
101.00 
106.50

obligations convertibles
AJax Pete 
Atlas Steel 
Brazilian 
B A OH 
Cau Brew 
CPR 
CPR 
CPR 
CPR
Can S OU 
Cockahutt 
Dom Steel 
Dominion T 
Gen. Pete 
Jupiter OU» 
Kroy OU 
pwr Corp 
New S OU» 
Supcrte»ts 
Trader» Fn 
W C Brew

5
5
4%
3%
4%
4
3%
3%
3%

3-5
5 
4
4
4%
5 
5
4%
5
4
4%
5

1962
1967 
1971 
1961 
1961
1969 
1966 
1966
1970 
1961
1968 
1961
1966 
1965
1967
1967
1968 
1970 
1970
1969 
1967

82
103% 
87 % 

136 
112 
108 
105 
105 
116 
93 
96

101%
98
96
90
96

152
95

107
130
115

84
105 
88%

138
114
110
106 
106 
118

95
98

102 Va 
100 
102 
*4 

100 
155 

97 
109 
133 
117

PEINTRE-DECORATEUR

6601, boulevard Léve&que. Arèsvllle.
1) Vou» sauverex de l'argent.
2) Voua obtiendrez un terrain plu* 

grand.
3) vous aurez un choix de 38 mo­

dèle» de maison» différents.
4) Vou» goûterez de l’eau de source.
5) Vous aurez des conditions dé 

comptant incomparables ($500).
•) Vou» verrez le seul projet ave# 

une MAISON FAMILIALE, un 
8 pièces pour le prix d’un 5 piè­
ces. première maison du genre 
bâtie au Canada.

7) Vou» bénéficierez d'un plan d’en­
semble de 3,000 maisons fait par 
le» meilleur» urbanistes au paya, 

nielles102:55 ïôsiôôldemande actueUe pour les pro- , Leue sema.r.e encu.e uu »u,- *^nt%«T?iuïh"^*.m^ïïbié7
99.00 101.00 rlnits dp nanipr se maintient du- »out * <»es arrivages légers, la de-A meilleurs prix en Tille Peinturage; Penser t bien Avant d’arheter ..ne* mou io3nu du s PP ,e internati0nai mande s’est maintenue bonne sur générai, blanchissage, tapissage^ bu- vous renseigner; maisons disponibles

« •«»!» s». «Hisr-r^wasBr «rus»,y&sj* ““ —

UTILITES PUBLIQUES
Offre i»em.

1977 
1973
1967 
1979
1968 
1975 
1967 
1971 
1970

3
3%
4*2
3%

3% 
3% 
4 % 
3*4

93

106 
101 

¥J 
96 Va 
96 

102 
9ü 1 2

4% 1969 100 102
3% 1909 96 97
3% 1963 93 95

3 I960 95 98%
5 1975 85 87
3 1962 97 99
3% 1 ‘70 95 96%:
4 1961 97% 99 %
3 1971 95 97
3% 1970 98% 100 ;
3% 1971 98 101 ;
4 1971 101 103 !

7%
61%

104'i 
53% 
33 
54% 
65 
95%

33%
52%
56' . 

825 
46 
14% 
36;!m 
10% 

7*4
56%

103
11
6%

17
61%
6%

85%
26%

126
34%
34%
26%
23

56
85

85
33%
52%
57 

875
47%
15%
36%
11
7%

57
103%

8
18%
62%

27%
129
34%
36%
2f r

35 35%
10% 11

325 350
400 450

17%
ii 12

125 127
20% 21%
95
20 21
17% 18%

105
405

29% 2S%
18% 19
44
18%

44 Va
23%

7% 7%
15%

301'30%
8 8%

28 29%
17 17%
16% 163;
44%

300 600
30% 31%
18% 19
7% 7%

12% 13
«% «%

16 17
17% 17%
48 50

104 104'v
39% 40
17% 19
16% 16%
32% 33%
10% 10%

23*4

Jamaica P S Co Ltd Pfd 105%
Labatt Ltd John 21'a 22
Lake of the Woods 46

Do Pfd 150
Lang it Son* Ltd John A 12 i2%
Laura Secord Candy Ltd 18 18%
Laurentlde Accept "A” 12 12%

Do "B" 26
Do $1 20 Pfd Ex-W 20%
Do Warrents 225 250

Legare Co Ltd 6 pc Pfd 26
uewls Bros Ltd 8% 10
Llnd»ay Co Ltd C W 22

Do Pfd 140
Lower St Lawrence Pow 21 21%
MacKinnon Struct Steel 39

Do Pfd 98
MacMillan St Bloedel "A" 37%

Do ' B’’ 31% 32%
Mailman Corp Ltd P2i%

Do Pfd 90% 95
Do cum conv priority 21%

Masaey-Harrls-Fergugon 9% 9%
Do 4% pc Pfd 101% 102

JcColl-Frontenac Oil 34% 34%
dltchell it Co Ltd J S 36
Mitchell it Co Ltd Robert 21 22
«iolson's Brewery Ltd "A” 25 25

Do "B” 24% 25
U1 Locomotive Works 16 16%
dorgan it Co Ltd H 18 18%

Do 4% pc Pfd 104%
Jat Drug 6c Chem Co 13 16

Do Pld 14% 14%
(at Steel Car Corp 27% 27%

Shawinlgan W & Power 
Do 4 pc “A” Pfd 
Do 4% pc ‘ B’’ Pfd 

Sherwin-Williams Co 
Do Pfd

Sicks' Breweries Ltd 
Do V T

Simon it Sons Ltd H 
Do 5 pc Pfd 

Simpsons Ltd 
So ut ham Co Ltd 
Southern Can Power 
Standard Brand» incoip 
Steel Co of Canada 
Supertest pete 5 pc Pfd 
Thrift Stores Ltd 
Toron to-Dom In ion Bank 
Triad Oil Co Ltd 
Tuckett Tobacco Pfd 
United Steel Corp Ltd 
Viau Ltd
W a basso Cotton Co 
Walker-Gooder it Worts 
Western Grocers Ltd ’‘A” 
Western Leaseholds Ltd 
West Kootenay P Ar L Pfd 
Weston Ltd George 

Do 4% pc Pfd 
Winnipeg Ac Cent Gas XR 
Da Right»
Winnipeg Electric Co Pfd 
Zeller’s Ltd 

Do 4 % pc Pfd

50%
47 47%

100% 101*;
12 12%
28 28»;
55
95 98*2
52 52*2
12 12%
30 31

103
66% 66%

128 135
51% 52
52
54%
46%

155 158
28

27
16 19
97 100
17 19
37 38
44% 45

40
44 44»4

100
34 34%
45% 46%

475 485
145

15% i5%
57
13 13%
67 68%
40

575
160 175
68

104%
U%

63
103 104
25 25%
53 53

Bell Ttlep 
Bell Tel 
Bell Tel 
Bell Tel 
B C Electric 

I>o 
Do

B C Tel 
Gatineau P 
Gt Lakes Pr 
Gt. Lak Pw 
Lwr St Law 
McLaren Q. 
Mexican L 
Que Pwr 
St. Maur Pr 
Shnwgn 
Shaw'» 
Shnwgn 
Winnip El 
Wlnnlp El

OBLIGATIONS INDUSTRIEL 
Abitibi P A: P 3% ». U67 99
Algoma Cent 5 s 1939 146
Algorna Central o's. 1959 132
Alum, of Can. 3%’a, 1971 98
Atlas Steels 4%'s. 1966 102
Bowater P Ac P 3%'s. 1968 
Barvue M. 5 s. 1965 (exW) 99 
B A Oil 3%’s 1974 
B.C. Forest 4 ». 1966 
B.C. Forest 4%'s, 1966 
Burns Ac Co. 4's. 1963 
Canada Steamship 3%'s 1957 99»% 
Canada Steamship 4*. 1966 99 
Can. Breweries 3%’», 1967 
Can Breweries 4%'a 1979 
Can. Induat. (1954) Ltd.
Can. Oil Ref In. 4%’a. 1967 
Can. Oil 5'a. 1972
Can. Weat Lumber 4'», 1962 100 
Cockshutt Farm 4% 1965 94
Columbia Cellu 4%’s 1965 
Cons. Paper 3%’s. 1967 
Credit Foncier 5's. 1965 
Credit Fonder 4%5's 1970 
om. Stores 5's. 1972
Dom. Tar 5's. 1967 
Dom. Tar S's. 1969 
Dom. Textile 3%’s. 1950 
Donohue Brothers 5's. 1967 
Dow Brothers 3%’s. 1968 
Dryden Paper 4%’s. 1974 
Dunlop Tires 5's. 1972 
E. B. Eddy 4 s. 1970 
T. Eaton Realty 5's. 1973 
Federal Grain Co. 4's. 1964 
Gen. Steel ares 3%’s. 197C .. 
Gen Motors Acc. 3%’s 1969 103 
Howard Smith 4%’s, 1961 
N. Que P 3 , 1967
Nfld Light d 1972
Imperial Tobacco 3's. 1970 
Imperial Oil 3's. 1969 
Indus. Accept. 5*i’s. 1974 
Indu. Accept. 4%’s. 1974 
Maple Leaf Mill. 3%'s. 19< 
Massey-Harris 3's. 1965
Massey-Harris 5's. 1967
McColl-Frontenac 3’s. 1971 
N.S. Steel Ac Coal 3%’s. 1963 96 
Jas. A. Ogilvv’s 4’s. 1967 
Page-Hersev Tubes 3%s 1965 96 
Price Bros 3%’s. 1966 
Russell lndMst. 4%’s. rea 
Saskatoon P Line 5 s. 197:
St Lawrence Corp. 5’s. 1972 Î04 
Simpson Limited 4%'s, 1973 104 
Slmoson Sears 4%’s. 1973 
Steel of Canada 2%’s. 1965 
Steinberg 5%’s. 1973 
Traders' Finance. 5%’s 1968 ÎÔ3 
Trad. Fin. 4%’s (new)

95
98»

1,7
102
101

rant toute l’année,
Paner devrait augmenter encore sai "—0-------. ----- -»- .jjour ou mm opeciame : m»u»ons ^ i0iglrf. -t df>. maa«Kini.*
production dit-il. “Toutefois, nous légers, ce qui est norma neuve», fa. 8333.___________ 22-3-55 Appelez no. 1-7155. bureau ouvert d«
noue attendions à une nlns forte Pour *a saison, les arrivages étaient nx XX J • 1 h- P m. à » h. p.m. SI vous ne pouve*nous attendions a une pius lone nombreux que la semaine der- Decorotion et offre de service ; vous rendre à Arétviue, rendex-Tou» àconcurrence, par suite dune capa-iP ^ n°mo^ux que ia sem-..c ui--------------------------------------------MM de l'Epée voir no. petite. msUon*
cité accrue de plusieurs entrepn-, "lere et 10 Conflez-nous votre ménage ce prln- “»£***» pour le choix de la vdtrebouvillons, taures, vaches et tau- temps, madame; peinture, tapisserie, Prenez un rendez-vou» à GRavelle 3573.

Ireaux se sont vendues à des prix lavage. etc Voua ètea tûre d'ètre sa-|___ 23-1-.U
En 1954. la production a aug- tout à fait stables. On nous rap-;u»'»lu 1 AM g912-__________ al~3~5i

menté au Canada à 1,118,844 ton-, porte que la demande pour le; Ecole de métier
nés, comparativement à 1,071,725'boeuf abattu s'est légèrement ame
tonnes l’année précédente, mais 
elle a diminué aux Etats-Unis, de 
3,002,435 à 2,909,183 tonnes. La

liorée. APPRENEZ A CONDUIRE
J.uui.auu d d.duo.xoo ... BOUVILLONS ET TAURES — En que]qUes leçons. Auto double
productiontotale ne représente L®s. bouvillons melanges bon. e< con(juite. Plus de 25 ans au ser- 
qu’une baisse de 50,000 tonnes sur rapportaient de $204)0 a vice du pubijc_ Ecole Fédérale,
la production record de 4,074,160 $2' 00 quelques-uns mélanges mo-162i, st-Denis. — PLateau 4803 
tnnnp, ntieint,. en 1Q53 1 yens et bons $19 00 a $19.o0, m0>- |B0tonnes atteinte en 1953. $i7oo à $19.00, communs--------------------------------------- -----

Le bilan au 31 décembre laisse $14.00 à $17.00. légers communs ......... „
voir les disponibilités à $198,562,-: aussi bas que $10.50. Les taures xesrauronr a vendre
605 et les exigibilités à $47,447,-! moyennes valaient de $'* °0 a Ke.uur»nt et •'.mall ware". 3 piéeM 
109. Il en résulte un fonds de rou- $16.00, quelques - unes jusqu a en arrière, meublé ou non. Loyer $40 
lement de $151,115,496. soit une $17.00, communes $11.00 à $14.00, P" mot». Bon chiffre tr.rf.ire. «23
augmentation de $8.482,501 au quelques-unes aussi bas que $8.00.P»r°t”« st-Hemi.__

9314 cours de 1954. Le surplus gagné 
97 est passé de $214,067,084 à $221,

‘S»3,.. 582,484.

Producfion accrue de 
papier-journal

La production canadienne

RembourrageVACHES — Les bonnes vaches 
(type à boucherie) se vendaient 
de $13.00 à $13.50, quelques-unes 

—(jusqu’à $14.00, bonnes (type lai- 
!tier) $12.00 à $13.00, moyennes!
$11.00 à $12.00, communes $10.00 
à $11.00, très communes $7.00 à._
$9.50. quelques-unes aussi bas que ; Vendeur. Emploi Immédiat Vaste orga- 

rln nn inlsatlon nationale. $7,500 à $10.000.
ae vo.vv. ( pcrivez ou ciblez. Utility. 300 South

Faites refaire votre chesterfield à neuf 
pour Pâques. Estimations gratuites. 
Choix de tissus. Termes faciles. 4021 
Beaubien RA. 2-8220. 4-4-55

Vendeurs demandés

ES
101
148
134
100
103%

96 98 U
99 101 1 ]
93 99 j
99 101 r

101 103
99 101 !

1 99% 101 j
99 101 j
98% 100

105 106
100% 101%

99 101 î
104 105%!
100 102 j

> 94 96
99 101

101 —
103 105 !
103 104%
103 104%
103 104 ,
103 104 j
97 99

102 103
96 98

100 *'2 —
102% 104%
99 100

104% 106 ;
97 99
94 96

103
102% 103%
96 93

103 105
93% 95%
94 95 j

103 104
101 102

1 97 99
93 95

102* a 104%
94 96
96 93
98 100 !

j 96 98
98 99

102 104
100% 101%:
104 105
104 105
104 105
94 96 '

104 106 ;
103 104 !

99 101 1

286'tonnes"en Æ'I TAUXEAUX-U. bons ^ *
tonnes ou 4.7 p.c. de plus Qu'en fé-s echanSealen%de $ 3.00 a $ . .
vrier 1954. La production par jourjduelques-uns $14^75 communs et 
ouvrable a été d el9,820 tonnes en m°yens SU) >>0 a $13.00. 
moyenne, soit 4.9 p.c. de plus qu’il VEAUX — Veaux offerts 3,940 

;y a un an. Les papeteries ont pro-jtètes Ce qUj est 1640 de pius que,
1 duit au rythme de 101.7 p.c. semaine dernière. Les veaux de,

capacité de 1955, contre 99.8,jaj^ ijons et choix rapportaient des 
p.c. le mois precedent et 99.7 P-C- nj-jx stables avec la semaine pre­
en février 1954. cédente se vendant de $20.00 à

Les expeditions canadiennes se;$2300 quelques-uns à $24.00, tan-: 
sont totalisées a 464,060 tonnes, ^ _ue [es COmmuns et moyensr. 14 047 OOn tnnnno mi 47 r\ f* M r> . , - i « r\n J —

TARIF

Annonces classifiées 
"Le Devoir" — BEiair 3361 

434 Notre-Dame est
(Commzndes pris»» jusqu’à 4 R., 

i» veil!» d« la publication.)
ANNONCES ORDINAIRES. — Ta­

rif minimum d» 48 c. pour 4 ligne» 
(24 mot»).

Compter 6 mot* à la ligne. Un»

fiartla de ligne compte pour un» 
Igné entière. Le» abréviations, Ini­
tiale» comptent pour un mot; !»• 

mots composés pour autant de mots. 
Chaque nombre pour un mot. Ajou­
ter 6 mot» par insertion pour Indi­
quer le numéro de la case. Pour le» 
réponse» devant être expédiées par 
la poste, ajouter 5 c.

GROS CARACTERES — One ligne 
en caractère gothique 12 pointe (20 
lettres ou espaces) équivaut à 2 
ligne».

Naissances, service», service» an­
niversaires. grand-messes, remercie­
ments pour condoléances, etc.. 3 
cents le mot; minimum. $1.00.

CARTES PROFESSIONNELLES ET D'AFFAIRES

soit 26,280 tonnes ou 6 p.c. de: valaient en général $1.00 de
moins, les moyens s’échangeaient 
de $17.00 à $19.00, communs 
$14.00 à $16.00, légers communs

ASSURANCES DACTYLOGRAPHES

plus qu’en février 1954. Les expé­
ditions aux Etats-Unis se sont chif- 
frées par 378,738 tonnes ou l’équi-

ios'V valent de 81.6 p.c. du total et 4 aussi bas qUe gjo.oo. Les veaux: 
p.c. de plus qu’en février 1 an der-d,herbe se ven(jaient de $10.00 à

bas que $7.50.
PORCS — Total des porcs, 2.900. 

Une augmentation de 400 sur la 
ivi-2 . . semaine précédente. Les porcs se
,04 : nés respectivement accusant lin? venf,a;ent 25 cents de moins, soit

hausse respective de 22.3 et 25.9 -----
p.c. par rapport à février 1954.

Au cours du mois dernier, les

La production et les expéditions 
des papeteries américaines se sont

25,762 tonnes ou 5.7 p.c. de plus 
ou’il y a un an. Environ 78.2 p.c. 
de tous les approvisionnements des 
Etats-Unis provenaient des papete­
ries canadiennes, près de 20.2 p.c. 
des papeteries américaines, et ie 
rste, soit 1.6 p.c., des pays euro­
péens. En février, le total des ap-

$25.50 catégorie A, $24.50 catégo­
rie Bl. Un lot de 40 porcs a rap­
porté $26.00 pour les A et $25.00 
pour les Bl. Les truies se ven­
daient généralement stables à 
$19.00, quelques-unes ont rapporté 
$19.50 et $20.00.

AGNEAUX ET MOUTONS — 
Les agneaux et fnoutons se chif­
fraient à 55 têtes. Les quelques 
agneaux offerts se sont vendus de 
$10.00 à S18.00 le 100 Ibs. avec un 
lot venant de l’Ouest à $20.00 le 
100 Ibs. Les moutons variaient de 
$6.00 à $12.00.

■tublle en 193»
271 ouest, rue St-Jacque». Montréal

"TOUT POUR LE BUREAU"
OectrlognpbM. meent 
ne* k additionner. * fa 
tarir» le* chique», fl- 
Uèree. pupitre», chal- 
ee» armoire», ete. et» -

Canada Dactylographe Inc. 
44 «., ru* St-Jecquet, Montréal 
Tél. BE. 3491 R..T. Armand

Int. Bronze Powders

s’est élevé à 484.070 tonnes, com­
parativement à 470,374 tonnes en 
février 1954.

Les stocks des usagers se sont 
accus de 3,516 tonnes aux Etats- 
l'nis pour atteindre le total de j^e conseil d’administration d’In- 
714.833 tonnes ou l’équivalent de ternational Bronze Powders Ltd. 
39 jours d’anprovisionnements, à a autorisé le paiement d’un divi- 
cnmparer à 786.765 tonnes ou une dende de 15 cents sur les actions 
réserve de 45 iours à pareille date ordinaires le 15 avril aux action- 
l’an dernier. Les stocks des pape- naires immatriculés le 15 mars; le 
teries canadiennes ont augmenté dividende précédent, au montant 
de 15.226 tonnes, tandis que ceux de 10 cents, avait été reparti le 
des papeteries américaines ont di- 15 janvier 1954. 
minué do 673 tonnes A la fin du M. R. H. Dean, vice-president 
mois, les stocks disponibles en et directeur général de la maison

Hotbcc Labrecqua
•9 Fil» Lté*

COURTIERS D'ASSURANCES
Non, larttoa. Ira communauté* 
rallglauaca à aa préaalotr d* no* 

aenlcaa particulier*.
1411, rue Creeceat 

Tél. MArquelte 23S.1-23M

AVOCATS

— x_• Cockshutt AirCroFt Amérique du Nord se totalisaient Nesïitt. Thompson & Co. Ltd a Titres OU Comptoir I-IIH-IUII à 88B844 au lien dp 952.993 ton-été élu au conseil d’administrationI

JACQUES DECARY
AVOCAT

de ,’étud* légale 
DECARY. BILODEAU 

Ai BOUDREAULT
Suite soé, Immenble Tranaporlattea 

132 ouest, rue St-Jacquee 
Tel. : HA. 2180-2189 Montréal

Royal — Remington — Underwood — 
L. O. Smith. Co- 
iona allenclaug, 
régulier et por­
tatif. rrot»«< 
te ura d» chè­
ques. dupit- 
ateurs. caleuta- 
eura al maché- 

uea A addition­
nai. Vaut» *9

N. MARTINEAU & Fila
Mit, RUB BLACKY

(Katre Vitré *t Lagaocbetlèie) BR. MM
terne. Kchanas. location, achat.

ESTIMATEUR

Ltd a été vendueCours fournis par
KIPPEN Ji COMPANY INC., Montréal.

Offre Dem A Aluminum Castings Co de Glas­
gow

nés à la fin de février 1954. de la compagnie.

lût Tru»t Co Ltd 38
ilagara Wire W’vlnf Co 39%
>ïoranda Mines Ltd 85
Cthwestern Utilities Pfd 94
3gllvle Flour Mill» 38%

Do Pfd 161
Ontario Steel Product» 28

Do Pfd 133*/*
Page-Her«ey Tube» Ltd 67
Penmans Ltd 43

Do Pfd 111%
Placer Development Ltd 
Powell River Co Ltd 43

Algoma Cen it Hud Bay R 20 
Anglo San Tel “A” 13'
Banque d'Economle de Qué 30 
Banque Prov du Canada 25»
Briqueterie St-Laurent 50
Canadian Javelin 380
Citadel Brick Com. 500
Citadel Brick $5.00 Pfd 100
City Gas it Electric Com. 80 
Credit Fonder Franco Can. 45 
Dupuis Frère» Pfd 24
Guarantee Co of No. Ame. 420

Do 20 pc paid 84
Hudson Bay Co 21
La Laurentlenne Cle Ass Vie 39 

24 
30 

123 
30 

J90 
16

21
14'

22
85% La Prévoyance Cle d’Ass. 
37% La Sauvegarde Cle Ass Vie 

170 Lea Prévoyant» du Can
30 I La Solidarité Cle Ass Vie

Manufacturer Life 
68%'Prudential Trust

Québeb Apartments Com 
1 Société d’Adm it Fiducie

31 Sun Life Ass Co
42%Trust General du Oan Pfd

14
4»

290
115

7%
140%
28
25*4
25%

350
33%
14%
22%
28%
23%
27
28%

111IK

38%

26%
98%

350
34
14%

7
23%
28%
23%
27%
29

112

Les 10 industrielles et les 10 mines 
et pétroles les plus achalandés

Voici un tobltau donnant lot nom dci 10 industriallaa, oinii que 
des dix mints at pétroles les plus achalandés sur las Bourses Cana­
dienne et de Montréal, durant lo cours de la semaine dernière:

Renfrew, Ont., 28 (PC). — L'u­
sine du gouvernement exploitée 
par Cockshutt Aircraft Ltd. a été 
vendue à Aluminium Castings 
Company, de Glasgow, Ecosse.

Moyennes hebdomadaires des 
Bourses Canadienne et de Montréal

Trudeau, Beaulieu, 
Ethier & Morel

AVOCATS ET PROCITREl'RS
Maurice Trudeau. C.R.

Roger Beaulieu J.-Alfred Ethier 
Jacques Rousseau Françol» Morel 
204 ouest, Notre-Dame, MA. 9284

WILFRID FLEURY
Propriétés rira las ot urbaines 
Estimations — Expropriations 

Bur. PL 1456 — Rés. OR 5-6404

LAITERIE
RA 7-S2U - SUS Holt, KOIBMONV

LAITERIEÿÿjpt
Laiterie 
A. PATEN AU DE.

caa-dlenna-fraaçals* 
proprtétaU*

Le ministre du Revenu, Mc 
Cann, a déclaré, samedi soir, que 
Aluminium Castings, a acheté l'u-j 
sine au nom de sa filiale. Burn- pprmeture vendredi 
ley Aircraft Products Ltd. Une, n y a i semaine 
louvelle filiale sera organisée au! y a 1 mols 
Canada et occupera l’usine à la 
fin de mars.

Volet un tableau donnant les eonrs des moyennes des valeurs translates, 
lm semaine dernière sur l«*s Bourses Canadienne et de Montré»!, avec compa­
raison;

11 y a 1 an ................
Chang, de la semaine 
Haut de la semaine . 
Bas de la semaine 
Haut pour 1955 . ...
Bas pour 1955L’hon. McCann a dit que le 

changement assurera plus de per-; Haut'pour 1954 
manenee à la production de piè-j Bag P°ur 1884 
:es ^’avions.. Il a ajouté que la 
nouvelle entreprise projette d’a­
grandir pour pouvoir réparer les 
moteurs à jets.

La compagnie Burnley est une 
des plus grosses fabriques britan­
niques d’outillage pour moteurs à 
réaction et la plus grosse entre­
prise de réparation au Royaume- 
Uni.

Banques Utilités Indust. Combinés Papiers Mines
8 10 20 30 10 15

47.74f 121.0 251.5 208 0 1133.02 67.98
. . 48 78 122.2 249 1 206 8 1180.64 68.55
. 48.98 121 8 254.3 210 l 1203.74 70 3 '
.• 38.00 99.0 190 4 159 9 848.72 53.3f

— 1.04 —1 2 ;? 4 * 1.2 +2.38 —0 57
48 19 121.3 251 5 208 0 1183.02 68.12

. 47.61 120 9 247.7 205 6 1156.65 67.43
49 47 123.1 254 6 210 5 1224.12 71.54
47.28 117.7 243.2 201.5 1139.92 67.43

. . 47.09 119.4 251.5 207.5 1163.35 70.36
36.13 92.4 182.0 153.4 767 09 •*8 6f

John A. Lang & Sons

MINES ET PETROLES INDUSTRIELLES
Actions
44.39:1Montreal Locomotive

International Nickel ---- 18,016
Brazil ..............................  13,306
Abitibi ............................. 12,866
Aluminium ................. 12,639
Massey ....................................... 10,233
Ariglo-Newfoundland .... 10,195
General Dynamics ......... 9,629
Bell ................................. 9.399
Cdn. Dredge .................. 9,370

Lingside .................
Que Chibougamau .
Wendell ........................ 365,600

En 1954, les ventes de John A 
Lang and Sons Ltd ont diminué 
légèrement, soit de $7,639.304 en 
1953 à $7,340,568. Le bénéfice net 

Acttons s-établit à et se traduit
583,100
432,300

New Pacific Coal
Kontibi ...................
Ameranium .............
Cons. Cent. Cadillac
Louvicourt .............
Que Copper ...........
Calumet Uranium .

296,929

par 14 Kents l'action, comparati­
vement à $68,941 ou 69 cents l’ac­
tion l'exercice précédent. Le bé- 
néfice net par action a été cal- 

,îo’«n!vcu»^’ Pour 'e!! ('eux années, sur 
148,600 un total de 100,000 actions en
44,600; Cours.139,900 j

139,200; Le fonds de roulement s est ac- 
121,700 cru de $2,198.159 à $2,261,902.

COMPTABLES AGREES
BELANGER 6 DAHME

Comptables agréés 
10 ouest, rue St-Jocques 

BE. S475

Chartré, Samson, 
Beauvais, Bélair 

& Cie
PAUL GONTHIER

Associé à titra particulier 
Comptable» «gréé»

«tnntréxl. Québec, Rouyn. Rlmouskl, 
Val-d'Or-Amos.

J. Arthur Deschamps
Comptable aurèâ

1411 Crescent, Montréal 25 
HA. 7142

VIAU & ROBIN
Comptables agrée,

H-LIONEL ROBIN, C.A. 
LUCIKN-D. VJAD, OJt. 
JACQUES-B. CHADILLON. 0.6.

YO. 0642

4926, av. Verdun, VERDUN

BREVETS D'INVENTION

> Manuel de l’Inventeur
^ /S. et formule,de preuve

€>cr/is*z
’Albert fournie*

„ rPoocuefue j. aernts j mmerm
*934 SI! CATHERINE in MONTRÉAL

MEDECINS

Utcutcfie •nt.idteale KayaBa B

Dr Maxime Briseboia
L.GJB.C. r.R.C.ta.

Ue la taeoltè d* Méderta* d* Part, 
Maladie* («nitales endocrinienne*, 
'irinnlre* dlgeitlvea. elrculatotra». 

VA V>52 g|| Sherbrooke est

Brevets d’invention
MARUÜE3 DE COMMERCE 

DESSINS de PABRIQT7I 
en tou^ *>»y»

MARION & MARION
vmnncî-A.. Ftnoio et Alfred Bastlen 

1310, me r>rumm«tnd. 
MONTRfcAL

Dr. C. Metillo
gradué d’Europa

Maladie» genlto-urlnatrea, peau, 
aang. glandes. Détordre» sexuel», 
nerveux (Impotence, complex» d'in- 
férlortté. anxiété, dépression, bégaie 
ment, alcoolisme, ulcère», spasmes) 
circoncision, rhumatisme, obésité. 

151 ouest, Bherbrook» • HA. 0358

l
a

ASSURANCES
«

ipagnfc 
4 Assurance sw UVIe

Satüinrarbr
MONTREAL

NARCISSE OUCHARME, préiidtnS
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Ils éLaienf forts et joyeux. Ils ont généreusement travaillé pendant de longues années.

Ils ont élevé convenablement leurs enfants. Mais, vieux, sans économies, parce que les exigences 

de la vie les leur ont toutes arrachées, ils assistent impuissants au drame de leur vieillesse.

Ils ne peuvent plus se suffire. Aurions-nous le coeur assez dur pour les abandonner à un sort cruel. 

Donnons-leur la part de joie et de sécurité que peut encore leur réserver l'avenir.

Remplissons envers eux le devoir bien doux de la charité chrétienne.

Donnons généreusement à la Fédération pour qu’elle leur vienne en aide.

partageons avec la
fédération
DES OEUVRES DE CHARITE CANADIENNES-FRANÇAISES

objectif: 
$1,500,000 
13 au 2S mars

oMwm
INC.

J. BRASSARD, prêt.
256 est, rue Ste-Catherine, BE. 3038 

MONTREAL

J.-M. RAVARY INC.
QUINCAILLERIE

4039-4041 est, rue STE-CATHERINE, MONTREAL

Photogravure "IDEAL” Inc.
1214 Craig est

François-J. BASTIEN, prop. 

Montrée? HO. 4343-4410

‘Cette réclame est due à la courtoisie des maisons suivantes:

*P>ttptils^Si«ët«es

■ rrrvry/T——
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ose

1944 ouest, rue Dorchester WE. 8403

OFFICE CENTRAL CATHOLIQUE Ltée
OBJETS DE PIETE EN GROS 

50 ouest, rue Notre-Dome PL. 2505

OmerfleKermii
AV.8-0251 V vr M06 ST DENIS

VOLCANO LIMITEE
Le plus prend manufacturier d'appareils de chauffage 

automatiques eu Canada 
Bureau-chef : 8635 boul. St-Laurent, Montréal 

Usines : ST-HYACINTHE, P.Q.

MAURICE LANIEL INC.
MANUFACTURIERS DE MANTEAUX POUR DAMES 

7542, rue Saint-Hubert CA. 8217

Spécialiste du meuble moderne

915 est, rue STE-CATHERINE, MONTREAL

J.-R. GREGOIRE
QUINCAILLERIE

3605 est, rueONTARIO, MONTREAL

Verdun Armature Works
ENTREPRENEUR-ELECTRICIEN 

3419, boul. Lo So Ile, VERDUN
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"“^'ËDétroit conserve le championnat
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C’est dans un calme parfait que s’est 
jouée la partie entre les Canadiens et les 
Rangers de New-York, samedi soir der­
nier, au Forum. C’était à prévoir. Pre­
increment, parce qu’une très forte dé­
légation de constables montréalais avait 
littéralement pris d’assaut le Forum pour 
éviter toute répétition de la violente 
manifestation survenue le jeudi précé­
dent. Et, deuxièmement, parce que le président de la Ligue 
de hockey Nationale n’était pas présent à la partie. Il n’y 
eut aucun trouble. Tout a fonctionné sur des roulettes.
Inutile de dire que l’émeute de jeudi n’aurait jamais été 
si grave et n’aurait jamais atteint des proportions aussi 
alarmantes si Clarence Campbell s’était abstenu d’assister 
aux hostilités entre les Habitants et les Red Wings de 
Détroit. En brillant par son absence, samedi, Campbell n’a 
provoqué aucun spectateur. Aucun projectile n’a été lancé, 
lÿes policiers en fonction ont admirablement bien accompli 
la tâche qu’on leur avait confiée. Ce fut une soirée tran­
quille à tout point de vue. De la première minute de la 
partie jusqu’à la dernière seconde de la troisième période, 
lé jeu s’est déroulé sous les yeux d’une foule vraiment 
calme et sportive. Les Canadiens ont triomphé au compte 
de 4 à 2. Tout le monde était content. Néanmoins, les ama­
teurs de hockey discutent encore du verdict que Campbell 
a rendu dans l’affaire Richard vs Laycoe vs Cliff Thomp­
son. Plusieurs réclament sa démission à grande cris comme
président du plus important circuit de hockey professionnel1 Bruins Boston dans la -première
au monde. Les'ett res continuent de pieu voir à nos bureaux, fde® TLa" îfeuxièm^jou'te6 sera .
Ainsi, M. K. Boulanger, de 1 ïsletville, Quebec, admet dans disputée au Forum jeudi prochain. t Lac Beau port, Que,, (CP). — Jacques Charland, de 
sà missive que Campbell est loin d’être l’homme qu’il faut et les deux suivantes à Boston, le> Trois-Rivières, le champion canadien de sauts en ski a

dimanche et mardi de la semaine vaincu, hier, un imposant nombre rie concurrents, tant du
; prochaine. Canada que des Etats-Unis, pour s’assurer les honneurs

minatoire de son équipe, de A Détroit, demain, les Red des concours printaniers sur invitation, et se mériter le
sauter sur la glace pour appli- Wings attendent de pied ferme la trophée de l’Auberge des Monts
quer up solide coup de poing visite des Maple I/eafs de Toronto
à la figure de l'arbitre Mel dans la -première partie de la série Charland a effectué des sauts de un autre skieur de Trnis.Rivièroc
Harwood ?” A cette période, semi-finale "A” 4 de 7. 134 et 139 pieds pour un total de s'est classé deuxième tandis que
J ®Adams n avait été Les Red Wings de Détroit termi 221.3 points, basé sur le style et Charlie Tremblay, de Lebanon1
provoque par personne Ii.na' nent donc la saison régulière avecTa distance sautée. Luc Laferté. .Vew-Hampshire, a pris la troisiè- 
\ait pas reçu un coup de baton Upe victoire de plus que le Cana-i-~

dien, ce qui lui donne un total | 
de 95 points pour la saison, soitj 
deux de plus que le total du Bleu,!
Blanc, Rouge,

Il a blanchi le Canadien 6 à 0 hier - 
Début de la semi-finale Canadien 

vs Boston demain soir au Forum — 
Geoffrion, champion compteur — 
Sawchuk gagne le trophée Vézina

Détroit, (CP). — I^es Red Wings de Détroit ont rem­
porté leur septième championnat consécutif dans la Ligue 
de hockey Nationale, ici hier soir, en blanchissant leurs 
plus sérieux candidats au titre, les Canadiens du gérant 
Dick Irvin au compte de 6 à 0, devant une foule de 13,383 
spectateurs. C’était la “joute de l'année’’ pour les deux 
clubs. Les Habitants avaient besoin d’une partie nulle 
seulement pour finir en première position et mettre fin 
au long règne des détenteurs de la coupe Stanley.

Une 13e victoire du Chicago
Boston, (AP). — Une foule de 10,696 

imateurs de hockey a vu les Black Hawks 
de Chicago causer une surprise, ici hier 
soir, en clôturant leur saison régulière dans

la Ligue de hockey Nationale par une vic­
toire de 4 à 3 sur les Bruins de Boston. 
Ces derniers terminent l’année 1954*55 en 
quatrième position.

Un but de Red Sullivan a as- contre et 67 points, 
suré les honneurs de la partie au PREMIERE PERIODE
Chicago. Martin. Toppazzim et 
Litzenberger ont été les autres 
compteurs des représentants de la 
Ville des Vents. Les buts du Bos­
ton ont été enregistrés par Gard­
ner, deux, et Bill Quackenbush, un.

Les Bostonnais terminent donc 
trois points derrière les Leafs de 
Toronto. Le record du Chicago 
pour la saison, en 70 parties, est 
de 13 victoires, 40 échecs, 17 par­
ties nulles, 161 buts en leur ïa

BERNARD GEOFFRION 
(champion compteur)

1— Chicago : Martin
2— Chicago : Toppazzini 

(Wilson, McIntyre). . .
3— Boston : Gardner

(Bodnar).......................
Punitions : Boivin 3.42, 
son 10.09.

DEUXIEME PERIODE
4— Boston : Quackenbush 

(Sandford. Costello) . .
5— Chicago: Litzenberger. . 

Punition : aucune.
TROISIEME PERIODE

(Bovin, Smith).................. 2.4S
I Punition : Mickoski 10.50. 

n 4H ARRETS
RoUins.................................... 44

4 34 Henry......................................  23

Trabert vainqueur

Les éliminatoires commenceront1 
donc demain soir, i Détroit et au ” 
Forum respectivement. Les Habi­
tants recevront la visite des:

veur, 235 contre et 43 points
Voici le record des Bruips : 70 6—Chicago: Sullivan 

parties, 23 victoires, 26 revers, 21 (Watson, Litzenberger) 
parties nulles, 169 buts pour, 588 7—Boston: Gardner

12.111
Mort-'

Palm Beach, Floride (AP). — 
Tony Trabert a défait son com­
patriote Vie Seixas, 6-3, 4-6, 6-4, 

4.36 6-3. pour remporter la victoire 
19.59 dans le match final du tournoi de 

tennis pour le championnat dee 
I Everglades.
j En doubles. Trabert et Seixaa 

0-20 ont eu raison de Flam et Schmidt, 
16-2, 6-0.

Charland victorieux
pour diriger la Ligue Nationale

Puis M. J.-O. Tardif, de 
Rnuyn, Québec, nous fait la 
remarque suivante dans sa let­
tre : ‘‘Clarence Campbell au­
rait pu, à l'instar des autres 
juges, ajourner sa décision jus­
qu’après la saison 1954-55 et 
placer, dans l’intervalle, Mau­
rice Richard sous un fort cau­
tionnement. Comme c’est là, il 
punit tout ce qui touche de 
près le club Canadien”. La sug­
gestion de M. Tardif n'est sû­
rement pas mauvaise. Par con­
tre. M. D.-H. Clément, de St- 
Agathe-des-Monts, suggère dans 
sa lettre l'organisation d’un 
banquet en l’honneur de Mau­
rice Richard et son jeune frè­
re Henri, qui ont fini respec­
tivement “leur” saison régulière 
en tête des coippteurs. “Vaut 
mieux”, de poursuivre M. Clé-

O— ment, ‘‘se réjouir de leurs im­
menses succès que de se lamen­
ter. Sans doute que c’est Lay­
coe qui aurait dû être mis en 
cause pour assaut sur Richard”. 
(NDLR — On sait que Henri 
Richard a fini an premier rang 
dans le pointage de la Ligue 
de hockey Junior “A" du Qué­
bec, tandis que le Rocket était 
en première place chez les 
compteurs dans la Ligue Natio­
nale avant d'être suspendu). 
Dans un appel téléphonique, 
Me Luc Mercier, qui, comme 
plusieurs autres, nous affirme 
ne pas trop avoir prisé la sé­
vérité dont Clarence Campbell 
a fait preuve envers Maurice 
Richard, prétend qu’il est temps 
plus que jamais de former une 
commission de l'athlétisme dont 
le principal but consisterait à 
régir les sports comi. .veialisés. 
Un autre avocat, qui nous de­
mande de taire son nom et qui 
se dit être un ancien joueur 
de hockey, appuie cent pour 
cent la suggestion de son con­
frère, Me Luc Mercier.

Jack Adam.,, le fougueux gé­
rant généra! des Red Wings de 
Détroit, ne s’est pas gêné pour 
dire son opinion au sujet de 
tout le fracas causé jeudi der­
nier. Il a blâmé les journalis­
tes pour avoir trop souvent 
porté Maurice Richard aux 
nues, au point d'en faire un 
héros et une idole de tous les 
amateurs de hockey. Adams a 
admis que la sanction imposée 
par Clarence Campbell était 
parfaitement logique et le Roc­
ket la méritait pleinement. 
Mais comme le révèle le con­
frère Phil Séguin dans un ar­
ticle publié en fin de semaine 
dernière : ‘‘N’est-ce pas ce mê­
me Jack Adams qui, il y a une 
quinzaine d'années environ, 
alors qu'il était instructeur des 
Red Wings de Détroit, a eu 
l'audace, dans une partie éli-

0^
VOUS OFFRE...

sur la tête comme ce fut 
le cas pour Maurice Richard 
quand il fut attaqué par Hal 
Laycoe. L'attaque, involontaire, 
croyons-nous, du fameux ailier 
droit du Tricolore sur le juge 
rie lignes Cliff Thompson, était 
beaucoup plus excusable que 
celle de Jack Adams sur Har­
wood. Pourtant, ce dernier s'en

Le hockey
Un précédent

HIER
Ligue Nationale

Détroit 6, Canadien 0
Rangers 3, Toronto 2

. .. . . , . I Chicago 4. Boston 3C est la premiere fois dans 1 his- Lltn, Am«rlcaln, 
toire de la Ligue Nationale que, Cleveland 3, Buffalo 2 
'’issue de la course au champion- Springfield 7. Pittsburgh i 

est tiré à un très bon'compïe nat est décidée dans la dernière u„.?u QUéiJ^ " 3 
en comparaison de l'affreuse P*rtle.de la saison régulière. Les ,',K"Vcouiim? 5, Roy»i z 
suspension dont le Rocket est * anadiens ont termine en premiè- Queb**- s, v»iieyiieid a 
actuellement victime re position pour la dernière fois Ligue internafionaie

en 1946-47. IFinale 3 de 5>
A cette partie, le commissaire "mcXali ine 3 a o,

T j• .. , ^ Edward H. Piggins avait quelque
La direction des Canadiens 70 constables sur les lieux de samedi

aurait pu en aPPeler de la pu- l arena Olympia pour prévenir u—. Nationale 
mtion que Campbell vient de tout trouble possible dans Tas- canadien 4, Rangers 2
coller a son incomparable sistance. Comme on le sait, les Toronto 5. Chicago 0
compteur. Mais quelles auraient Canadiens étaient privés de Mau- Américaine

J6-.8 vhnnCeS de *a3nej la nce Richard. Ils alignaient toute- He7ahe% 4. SprmX°irt o
Nulles pour ainsi dire, fois le jeune joueur de défense Pittsbûrh 5 .Providence 4

me place,
La liste des 56 inscrits, dont 20 

du nord-est des Etats-Unis, était 
divisée en trois classes.

Léo Esprom, de Bear Mountain. ! 
N.Y., a remporté les honneurs de 
la classe "B”, tandis que Bernie 
Dion, de Lebanon, a pris la pre- 
mière place dans les epreuves de 
la classe “C”.

Personne n’a sauté plus loin que 
Charland dans les concours d'hier 
En dépit d'une violente tempête 
de neige, le meilleur saut de 
Charland n'était que de cinq pieds 
en deçà du record de distance de 
Ja piste du Lac Beauport.

Laferté a réussi des sauts de 
123 à 133 pieds pour recueillir 
un total de 211.3 points, soit dix 
de moins que Charland. Tremblay 
a recueilli 210.7 points pour des 
sauts de 125 et 132 pieds.

. __  „ _____ _____  „„ ______  _ ________ _ , Réal Séguin, d'Ottawa, s'est
quand on sait que des six gou- Jean-Guy Talbot, rappelé du Sha- Ligue du Québec classé quatrième dans les e-preu-
yerneurs dans la Ligue de hoc- winigan, pour remplacer Jean-Paul Chicoutimi n vaiieyneld o ves de la classe ‘‘A”. Il a effectué
key Nationale, il y en a au Lamirande qui s’était blessé la ,, V* *' s>hf’rt",**n 5 des sauts de 123 et de 128 pieds,
moins quatre qui, après avoir veille au soir, au Forum. ;''Québec ° 2 Tron-Rtviére* o P°ur accumuler un total de 209.6
pris connaissance du verdict iQuébec'Remporte i* finale 4 de 7 points. Arthur Thibault, de Trois-
rendu par Clarence Campbell, Sawchuk et Geoffrion pax 4-n. Rivières, s’est classé sixième avec
1 ont immédiatement approuve «ont à l'honneur iqg.S points, tandis que Henri Pi-

Deux joueurs ont été à Thon- Classements finals sep,iè'neur. Terry Sawchuk, cerbère du me place avec 198.1 pointa.
Détroit, a remporté le trophée , N,t,nn»i«
Georges Vézina pou ravoir alloué:Détroit 
le moins de buta à Tadversaire!Cana<,,M' 
durant la saison régulière, aoitiï?!?^0 
134, un de moins que le total de Rangera 
buts permis par Harry Lumley,!chlcae°

approuve 
dans deg déclarations publi­
ques. Ils semblaient fiers de 
voir que Maurice Richard avait 
été suspendu d’ici la fin des 
séries éliminatoires. Adams, 
tout particulièrement, se ré­
jouissait du fait que cette sus­
pension aidera probablement 
son club à terminer en pre­
mière position pour une sep 
tième année consécutive et à 
conserver la coupe Stanley, Le 
jour, cependant, où le Rocket 
décidera de prendre sa retraite 
comme joueur actif, Adams, 
s'il est le moindrement hnn 
nête, devra admettre en toute 
sincérité que la Ligue de hoc­
key Nationale vient d- perdre 
son plus fameux joueur de tous 
les temps et sa plus grande: 
attraction aux guichets, tant! 
au Forum que dans les autres1 
villes représentées dans le cir-, 
cuit Campbell. Au moment où! 
ces lignes sont écrites, le Ca 
nadien attend impatiemment! 
de sauter sur la glace à Détroit | 
pour disputer la partie qui dé­
cidera du championnat. Si le 
Détroit l'emporte, une ‘‘assis­
tance” devra être accordée à 
Campbell pour avoir suspendu 
le Rocket à un moment aussi 
critique de la saison. Car, le

Art Devlin, de Lake Placid,' 
j. b p. n.. pp pc pu N.-Y., le gagnant des concours de
70 42 17 11 134 05 ]’an dftTfliPr w’q r«ae -nH* DflH flilTI" 41 IS U 228 1S7 S3 _ j ’ LP8S P,1S P,3” 8UX
7o 24 24 22 147 ns 7o Fpreuves de cette année, a cause
70 23 2« 31 189 188 «7 d une fracture à une main.
70 17 33 18 ISO 210 52

DIRECTEMENT DE L'AUDITORIUM DU MONT-ST-LOUIS

COMBAT PRINCIPAL — 10 ROUNDS

des Maple Leafs de Toronto.
70 13 41 16 161 235 43

! Ligrue Américaine

Pittsburgh
Buffalo
Cleveland
Springfield
Hershev
Providence

^4 31 ?5

64 31 28 
64 32 29 
64 32 29 
64 29 28 
64 21 37

Les meilleurs 
comoteurs
LIGUE NATIONALE

Ligue du Québec

Shawl nlgan
Québec
Rn> al
Chicoutimi
Valleyfleld

j. g TV 
62 39 30
60 31 27 
6? 30 28
61 29 39
62 21 39

n. pd pc pis 
8 188 180 70 !
5 249 229 67i 
3 255 223 67 !
3 251 233 65
fl ?94 mi 4a 2',°rf,rlr,n' r«n«tlen 
8 194 263 43 R|charrt CftnMllon . .

Béliveau. Canadien
T, «n rvf. *^«1. Détroit ....................

1 2M 144 riS.H0'")- Detroit ......................
2 206 ma I? Sullivan, Chicago ...........
J ™ SS Olmstead. Canadien ___
? 21 a ->,0 sï Mosdcll, Canadien ...........
2 17a 261 Toronto ................2 1(8 261 «3 : Lewie xi. Ranger ...............

Kennedy, Toronto

B A Pts 
38 37 75 
38 36 74 
37 36 73 
25 4! 66
29 33 62 
19 42 61 
10 48 58
22 32 54
33 21 54 :
29 24 53 
10 42 52
23 27 50

BOBBY COURCHESNE
(HOLYOKE, MASS.)

VS

PAT HARCUNE
(Brooklyn, N.Y.)

CBFT-10 P.M. Commentaires par

MICHEL NORMANDIN

troit à cinq buts.
Trois minutes avant la fin de 

- la deuxième période, alors quel 
TERRY SAWCHUK Bouchard était au cachot, Ted

club Canadien, sans Maurice (vainqueur du trophée Vézina) !Lindsay réussit le 6e but des Red: 
Richard dans son alignement,: Wings pour ainsi enregistrer le'
perd beaucoup de sa puissan Bien qu’il n'ait pas obtenu un t0llr du chapeau, 
ce: Richard est, en effet, la seul point, hier. Bernard “Boum! Aucun but ne fut enregistré 
véritable inspiration de son Boum” Geoffrion. des Canadiens, dans la période finale, marquée club. ** ................... . . ... - - -

le 4e des siens sur son propre Lltzenb,TsM'- ca.n.-chl. 
rebond. Johnson était alors au pé- ligit du Quebec
nitencier.

En l'absence de Dickie Moore Burnet. Rov»i ..................... 31 4* 'ts
qui purgeait une mineure, Alex Denis. Royn ............... 20 47 s?
Delvecchio fit dévier un disque r'   2® ?° ®®
lancé par Kelly derrière Plante i^cierc, Vaiierfieid 29 33 62
pour augmenter l’avance du Dé- Corriveau. Vsiieyfieiq .... 30 31 si :

Broden. ShawlniRan ........... 27 28 50

PRESENTATIONUNE

Nous refuserons de vous le laisser porter . . , à moins qu'il ns soit parfaitement ajusté "

Plusieurs joueurs ont accepté 
les conditions du club Québec

termine en 1ère position chez les de cinq punitions, dont des ma- 
compteurs, avec 75 points, soit un jeures à Calum MacKay et à Tony 
de plus que le total de Maurice Leswick, pour s'être battus. Au 
Richard qui n'a pas joué dans les cours de la partie, Plante a ef- 
trois dernières parties du Trieo-jfectué 29 lancers en comparaison 
lore et qui ne louera pas dans lesjde 27 pour son rival Terry Saw- 
senz?-.e ltmn?toires' n i u chuk. Les Canadiens, notamment 

, Vlent en-?oe D,ac? chez:Je®" Béliveau, eurent d’excellen-
r u a r\ au »• « ToQrT adeC P0101®-. . . tes chances de compter, mais
Les Braves de Québec conti-. Avant son départ de Québec.' C est Ted Lindsay qui a dirige Sawchuk g.avéra invincible dans

nuent d’avoir les yeux ouverts sur Gordon avait frappé pour .268 et il 1 offenslv.e des Re(i "mgs, hier, sa forteresse
les joueurs qui se rapportent à avait volé 18 buts. avec trois buts. Reibel. Leswick; Première Déri»de

'et Delvecchio ont compté les au- , îtrès buts. Quatre des six buts dui1 Détroit, LindsayLa direction des Braves annon­
ce aussi la signature du voltigeur 
noir Benjamin Banks. Il s’agit 
d une recrue qui frappe de la gau­
che et lance de la droite. Banks 
mesure 6 pieds, et il pèse 180 li­
vres.

Les dates des 
semi-finales

l'entrainement à Waycross, et au 
jourd’hui, ils sont heureux d’an­
noncer la signature d’un des plus 
beaux espoirs chez les jeunes lan­
ceurs du Milwaukee.

Tl s'agit de Ken Gohn, qui vient 
d’être libéré de l'armée, après 
deux ans de service militaire.
Gohn lance et frappe de la droite.
Il mesure 5T1” et pèse 160 livres.
Il est àgë de 23 ans seulement^

Voici l'impressionnant record 
qu'avait conservé Gohn en 1952, 
avec le club Danville, de la ligue 
Mississippi-Ohio Valley. Il avait 
remporté 52 victoires et n’avait 
subi que cinq défaites. En 199 
manches, il n’alloua que 37 buts 
sur balles, et il retira 105 frap­
peurs au bâton.

Parmi les joueurs qui auront la 
chance de faire partie de l’équi­
pe des Braves de Québec du pilo­
te Sibby Sisti, on retrouve à Way­
cross, un athlète bien connu des 
amateurs de Québec, Harold 

■‘Flash’’ Gordon.
On sait qu’après avoir débuté 

en notre ville l’an dernier, où il 
avait quelque peu désappointé,
Gordon avait prouvé toute sa 
puissance avec le club Wellsville 
où il avait été envoyé. En effet, 
à ce dernier endroit, Flash a frap­
pé pour l’iimpressionnanto moyen­
ne de .389 au bâton.

Rappelons que Gordon est un 
athlète originaire de Panama, et 
dont l'atout principal est sa gran- 30 mars si nécessaire 
de rapidité. Le gérant Sisti élu- à Montréal 
diera attentivement la tenue de

Détroit ont été comptés alors que ....... o ™ c. 49
les Canadiens avaient un joueur „,unitI»nsL ^0t,.*0n ^,^9' SM.au 
sur le banc du pénitencier. Mal'-jf.eR* , “2, Geoffrion 11.06, Pave-
gré la présence des nombreux lich 11.06.

Ce bel athlète est une décou­
verte de l'éclaireur John Ogden. {aitPa“"r°t1irc‘
Ranks Pst annarpntp an P . H .

Cubs de Chicago.

constables, certains spectateurs!- 
ont s uavoir du plaisir. L'un deux 
a lancé une "petite pieuvre" sur: 
la patinoire, tandis quun autre a 

ues “pétards”.

1 40 

3 42

Deuxième période
-Détroit, Reibel
(Lindsay) ......................
Détroit, Leswick

S3SJS 7rst“ÆSrÆK
Lindsay, revenant au jeu après 5—Détroit, Delvecchio

avoir été inactif dans trois parties. (Kelly, Reibel) ............. 7.00
mit à profit une punition imposée 6—Détroit, Lindsay 
à Dollard St-Laurent pour donner (Reibel, Delvecchio) 17.08
une avancé de 1 à 0 au Détroit _ Punitions : Johnson 5 35. Moore 
après neuf minutes de jeu dans la 6.49, Woit 13.15, Bouchard 16.12 
période initiale. Lindsay compta Troisième période
son 17e but sur un bel effort indi-j Aucun but. 
viduel. 11 déjoua Johnson et Bou-j Punitions: Mosdell 6.07, Les- 
chard à la ligne bleué pour trom- wick 6.07, Johnson 12.27, Mackay 
per la vigilance de Plante. Pave- (majeure) 18.18, Leswick (tpajeu 
lich et Geoffrion en vinrent aux re) 18.18 
coups dans cet enngagement ini- Arrêts:

aucun

Voici les dates des séries semi- 
finales 4 de 7 des éliminatoires 
pour la coupe Stanley :

Séries '‘A” — 22 et 24 mars :
TOor«n,r9àQI>i,r0il rw, • m mais heureusement
to2« ^ 29 mars : Detroit a Toron- jouelir nc fut blMsé.

31 mars si nécessaire : Toronto Ralliement
à Détroit.

2 avril si nécessaire: Détroit à' . Le®. Red. Wings y allèrent de 
Toronto.

Plante
Sawchuk

18
7

2
12

20

Andre Payette à Détroit
Valleyfleld (P.C.) — André

5 avril si nécessaire : Toronto à 
Détroit.

Séries “B" — 22 et 24 mars : 
Boston à Montréal.

27 et 29 mars : Montréal â Bos­
ton.

cinq buts dans la seconde reprise*pa-veftc- 8ard;rn, buts des Bra- 
pour prendre une confortable'’es Pe Valleyfleld de la ligue nro- 
avance de 6 à 0 Ils comptèrent fessjonnelle du Québec, a été au- 
quatre buts en l’espace de cinq mi- “e 'a Ligue Nationale, pour agir 
nutes et 20 secondes. Reibel tenta su^sll*ut-,durant les eli­
de faire une nasse en avant des minatOUeS de la Cqupe Stall ev.

BLANC BLEU ROUGI

Façonné ot Stylisé dont !•

AUTHENTIQUE

Noir Ebène, le successeur logique du Gril 
"Charcoal", est maintenant acceptée comme la 
couleur la plus fashionable pour le prmtempa.

de faire une passe en avant des_
buts de Plante mais le disque Mexico (AP). — L» vétéran 
frappa le patin de Bouchard pou- 'ennisman américain Art Larsen 

Boston ensuite rebondir dans la fortere- î , Pu raison de l'Argentin En “que 
du Canadien. Tony Leswick réu*> t îorsa, 4-6. 9-7, 6-4,~6-2. pou- rem- 

3 avril si nécessaire: Montréal son 10e but de la saison nour pc - sorter 'i 'vletnire'('ans la f n j? 
Gordon à l'entrainement, et il dé- à Boston. 1er le eomnte 3 à 0, puis queln i«s jp iq- i -j r),. imnis po ir le
cidera lui-même de son sort pour 5 avril si nécessaire: Boston à instants plus tard. Ted L'ndsav championnat des Jeux Pan-Amé i 
la prochaine saison. I Montréal. compta son 2e but de la partie et eains.

Un compte courant libéral 
vous permet de faire 

VOS PROPRES CONDITIONS
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CAVALCADE
SPORTIVE

Le
pjr

**** Gérard “Gerry’

est vaincu,

Go«telin
• par Chicoutimi, 3-2

termine troisième
Au Forum, hier après-midi, 

Maurice Richard a fait une déclaration libre et vo- le Royal, jféré par Pit Morin, 
lontaire. Il accepte sa punition. Sa résignation et son a encaissé un échec de 3 à 2 
appel au public ont eu l’effet désiré. Ils ont prévenu tout au- aux mains des Saguenéens de 
tre désordre. Ils ont apaisé momentanément la situation.;Chicoutimi, du gérant Roi- 
Mais rien n’est changé à part cela. Des principes sont en land Hébert. Par suite de la 
jeu, et dans l’intérêt du hockey en général, nous devrons défaite, les Royaux terminent 
revenir à la charge, parce que c’est la volonté de ceux à la saison régulière en 3e po- 
qui appartient ce sport : ceux qui le font vivre. Qu'il ait sition dans le classement fi-j 
pardonné à son bourreau dénote un sentiment de mansué- nal du circuit George Slater, 
tude méritoire. Mais il faut penser à toutes les situations! ^ deux joueront dans
identiques à venir et se mettre à la tache immédiatement les serjes éliminatoires de la U- 
pour redonner au hockey son caractère de sport, d habilete,|Kue professionnelle du Québec. Le 
de vitesse et d'astuce. Le Tricolore s’était mérité, il y a Royal rencontrera les As de Que-' 
quelques décennies, le surnom de “Flying Frenchmen”. Le bec, tandis que le Chicoutimi fera 
dub “aujourd'hui k jrardô « Irait, il faudra bten admattre [“ViemrSf” 
que Richard est avant tout un joueur de hockey; il ne se 
livre au pugilat qu’après avoir été invité sur ce terrain.
Si personne ne l’attaquait déloyalement, il ne se battrait 
jamais. Quand donc fera-t-on cesser ces défis à un joueur 
qui cherche avant tout à faire du hockey ?

¥ * *

Jout* tout protêt
Le Royal a joué la partie sous' 

protêt. Ce protêt a été basé sur le 
fait que Bartlett a reçu une passe 
qui était hors-jeu avant de comp­
ter le but victorieux. Gerry Glau-i 
de et Fred Sasakamoose ont été 

Le Canadien a développé plu- Depuis quand, dans une cause les autres compteurs du Chicou- 
sieuis vedettes en ces dernières instituée devant un tribunal de timi, tandis que Tessier et Ike 
années. Quand les adversaires ne l'Empire Britannique, le juge fait- Hildebrand ont réussi ceux des 
peuvent en venir à bout en riva- il sortir un accusé pour pronon- Montréalais.
lisant d'adresse, ils t r o u v e n t cer sa sentence ? Et depuis quand Treize punitions furent imposées 
une nouvelle tactique : démolir le en l'absence de l'accuse et de ses par l'arbitre Jim Slater au cours 
Canadien. Pendant que Détroit représentants, admet-on la partie de la rencontre, 
n a pa» eu un seul accident sé- adverse, en l’occurrence, l’in.struc Première période
rieux, l'an dernier, le Canadien leur des Bruins? Des procès de ceil—Chicoutimi, Glande 
a presque constamment eu un genre sont une farce. Ils ne don (Power, Bartlett) 13 05
joueur en dehors de son aligne-nent justice à personne. Ils n'ont Punitions: Roy 7,25, 14 17. 
ment par suite de blessures siy pour résultat que de justifier un Douxièmo period*
bies au jeu. Les règlements du poste qui, par ce moyen, cherche 2—Royal, Hildebrand 
hockey sont bien faits en théorie, à augmenter son prestige. Par- (Bownass, Mazur) . 7.10
mais en pratique ils sont souvent dessus l’affaire Richard, et même Punitions : McNab 3.35. Hildc- 
une futilité parce que les offi- si on s'étonne du traitement de brand 7.43, Bownass 7 43, .Roy 
ciels les ignorent. Que l’adversaire faveur accordé à l'agresseur Ha! 17.51, Power 19.53. 
essaie d’enlever la rondelle aux Laycoe, il y a un autre problème Troisième période
vedettes du Canadien, c'est leur que cette aflaire a soumis à l'o- 3—Royal, Tessier
jeu et c'est dans l’ordre. Mais pinion publique C'est la dégéné- (Burnett) ...................... 2.26
qu'ils le fassent avec des mises rescence du hockey. Les quelques 4—Chicoutimi, Sasakamoose
en échec permises, sans accrocha- faits que nous avons cités plus (Hicks, Gravtlle) .......... 6.27
ge, sans rudesse excessive ! Le haut font aujourd'hui loi, parce 5—Chicoutimi, Bartlett
< anadien a des joueurs costauds, que les spectateurs n’ont pas pro-| (Glaude) .......................... 14.58
Bouchard. Harvey, Johnson. St- testé en temps et lieu. A forer Punitions: McNab 6,38. Shvetz 
Laurent font leur office de bons d'accepter imperceptiblement le 9.07. Hicks (maj.) 13 37, Rousseau 
joueurs de défense, mais ils n’es- changement dans le style du jeu. (mai) 13 37, Glaude 16.53, Gravel 
saient pas de tuer les adversaires, on en est arrivé à ce type de te 19.22.
Le Canadien n'est pas plus rude qui. si on ne lui prêtait pas en-; Arrêts: 
que les autres clubs, mais depuis core ce nom, ressemblerait au: 
des années, il est toujours le club exercices des apprentis-soldats à 
le plus puni. Ce n'est donc pas de- qui on apprend à tuer en temps 
puis cette semaine que les clients de guerre. Campbell a prouvé 
du Forum ont à se plaindre des qu’il n’est pas intéressé à faire ap- 
arbitres. pliquer les règlements si ce n’est

par ceux qui sont assaillis.
¥ ¥

¥ ¥ ”
Quand il est prouvé qu'un Ron

Murphy a le premier attaque Ber- Le peuple sportif, indigné des

X

Le du h de la brasserie DOW a remporté les honneurs des séries éliminatoires dans la Ligue de hocket 
?. vendredi soir dernier, le CANADIAN VICKERS. De gauche à droite, on voit 1 echevin Léo. O Reillv, quf 
capitaine de l'équipe. Gaston Gauthier. Au centre, c'est le président du circuit, Rryce Mackassey. I aul Her-

LE DOW EST CHAMPION. —
Montréal en éliminant en finale
présente le trophée Dorman au capitaine de l'équipe. _ _
trand, le gérant des ventes chez DOW pour le district de Montréal, reçoit le trophée .!OHNN\ 
l’exécutif de la Ligue. On aperçoit également sur la photo, l'instructeur du club champion. Sonny I revost.

GRECO des mains de Jack Hurness, membre de

Craig
Hodge

Les Résultats à la 
Piste Duflerin

N.Y. clôture sa saison par une vietoire
Les Golden Gloves se 
continuent au Y.M.H.A.

New-York. (AP). — Les Rangers de New-York, diri­
gés par Muzz Patrick, ont mis fin à leur saison de hockey 
dans la Ligue Nationale, ici hier soir, en l'emportant au 
compte de 3 à 2 sur les Maple Leafs de Toronto, devant 
4,360 spectateurs seulement.

En 70 parties cette saison, les Deuxième période
New-Yorkais ont donc gagné 17 3—Toronto, Nesterenko
parties, perdu 35. annule 18 fois. (Smith! ........................
réussi ‘in^^l.de lSO buts, en ont 4_NpW.York> Bathgate

(Conacher, McCreary)alloué 210 à l’adversaires et ont 
amassé un total de 52 points. . ,, , ,, ..

Le retord final du Toronto esl 5—New-vork. Howell 
de 70 parties, 24 victoires, autant! (Conacher, Guidolin) 
de revers, 22 nulles (pour un nou- Punitions : Bolton, 9.1- 
veau record dans l’histoire de la me, 16.28.
NHL.) 147 buts à leur actif, 135 Troisième période
contre eux et 70 points. Aucun but.

Lewicki, Bathgate et Howell ont 
été les compteurs des Punitions : Gadsby. 3 08

7.20 j j^PS éliminatoires des Goldenicor le plus intéressant à suryeil- 
Gloves de 1955 vont bon train et 1er sera sans aucun doute la ren* 

9 46 les combats de la catégorie om contre Bryan Falle. du Grenadier 
nium deviennent de plus en plus Guard, et Yvon Côté, du Mili­

ta 26 intéressants a mesure que le tour- craft. Tous deux boxent à 147 Ii« 
Réau- no' progresse. Après une cxcellcn- vres dans le groupe hors catégo- 

te ouverture au gymnase de la Pa rie et sont reconnus pour pojsé* 
les Nationale, le 9 mars dernier, der un bon coup de poing, 
les combats au club Deukania de . . , . ,
Rosemont ont attiré une foule en- ■* Uoccasion des combats a la

CHAMPION. •— Le joueur de Toronto.°nt übtCnU ^ ^ tlUb 

Voici les résultats des courses Première période
New-York, Lewicki

, ... 1 » (Gadsby, Raleigh) ... 2.18
saison, dans la Ligue de hoc- 2_Toronto, Thomson 19.46

Rancers ‘ |r‘ thousiaste. Cette semaine, soit de- Y.M.H.A. mardi soir, Morris B*i-
hier. tandis que Thomson et Nev ^ 1 Duff- 1733; Ezlniekl main soir, c’est au gymnase de la tel. du.club local, rencontrera fe-

1 1

bec, avec un tôt 
à son

Massacre des Braves

nard Geoffrion, c’est ce dernier proportions qua prises sun explo-sous harnais disputées, hier après- du Royal, a 1 emporte le (I am-
qui est le plus durement puni, sion de ressentiment, ne fournira midi, à la piste Dufferm Park, à pionnat des compteurs, cette
Drôle de justice. Une attaque de plus aux fiers-à-bras, aux fauteurs ;Toronto : saison, dans la Ligue de hoc
ce genre, que ce soit sur la glace de désordre, l’occasion de recom- Première course, bourse $400. |;ev Professionnelle du Que
ou ailleurs, est un assaut. Devant mencer les actes de vandalisme amble.
une cour criminelle, on permet-de jeudi dernier. Ce n’est pas ain-;Mr. D Grattan (F. Baise) 1
Ira, en légitime defense, d’em- si qu’on atteindra ie but recher-:Lady Normy (S. Geisel) 2
ployer ’’le même degré de force’’ ché : assainir le hockey Si le hoc Robert Havens (A. Pacey) 3
que celui employé contre l assail-key redevient qe qu’il devrait,Leon Baker (R. Turcotte) 7
li Si l’agresseur est plus légère- être, nous ne craignons pas d af- Bonnie Conover (M. Hunter) 4 
nient puni, c’est une invitation à firmer que Richard sera encore Cardinal Chief (M. Golden) 5 
la récidive, surtout quand des parmi les vedettes, parce qu’il Modern Vonian (Turcotte Jr) 6 
clubs ont intérêt à se débarrasser comptera encore plus souvent s’il Roan Prince (J. Robinette) 8 
du meilleur joueur du circuit. Ce ne reçoit <pas toutes les punitions1 Temps: 1ère épreuve, 6'i fur
fut une amère pilule à avaler, qu’on s’ingénie à lui faire méri- longs 1.57; 2e épreuve, 1 mille
Puis survint, la semaine dernière, ter par tous les moyens imagina-12.33.
l’affaire Laycoe-Richard. A p r è s blés. Pour le moment, il faut bien Deuxième course, bourse $500, 
beaucoup de tapage, on a organisé admettre que ce n’est pas Richard trot.
un simulacre de procès. L’issue qui compromet le hockey à Mont-1Silver Wally (P. Robillard) 
de cette tragi-comique rencontre réal, mais bien Clarence Cam'- |Scottie’s Echo 
a été le comble. Clarence Camp- bell. 11 n’a pas la confiance du (C. Mcllmurray) 
bell refuse d’admettre que Richard public. L’autorité qu’il exerce sur Joe Herbert (F Leboeuf)
n'a pas frappe l'arbitre délibéré- les joueurs n'est pas a base d Lafayette (V. AVaddell)
ment. “Il voyait bien qu’il ne s’a- respect, mais de crainte et de Malcolm Astra (F. Baise)
gissait pas d’un joueur de Bos-représailles. Dans les etreonstan Clever Truman 
ton. parce que ceux-ci sont costu-ces, on ne peut qu'insister sur le, (M. L'Heureux) 
mes de brun”. Pourtant, un arbi-départ de Clarence Campbell, cai ,Billy Rosecroft (G. Hammond) 8 
tre prononce un déblaiement in-à Montréal, il es| difficile de ! April Rose (R. Turcotte) 7

ARRETS
LUMLEY .......  8 7
WORSLEY . 9 7

9--24 
]2>—28

Punitions : Réatime. 5.48; Fon- 
ul de Tü points linalu, 6.50; Morrison, 7 22, Irwin, 

15.17: Kontinato, 15.52; Irwin et 
Klukay, 18.17; Caban, 19.09.

Honneur pour Labine

Gravelle a 5 points et le 
Chicoutimi ‘ ‘ r tt à 0

Y.M.H.A. mais à l’édifice Snow HeibI, du Grenadier Guard, 
don de la rue Westbury que se dans le combal d’ouverture chez 
transporte le tournoi alors que 13 ^es livres, classe novice. Quant 
combats dont trois dans la calé- a Harry Weissman il fera face à 
gorie omnium seront disputés. Jean-Claude (r I a d u, du Square

A.C., qui a connu d'excellents de- 
Le tournoi de cette année prend fonts |ors du programme d'ouvër* 

lune envergure de grande impor-; ture ^ la Palestre, 
tance alors que certains champions:

Boston (PC)__r éo 1 abine t*ps différentes catégories seront L'autre représentant de la Y.M.
-..li-r omit Aa oa .„,cprobablement appelés a represen- h.A. en action demain soir sen ailier dioit de „3 ans des Brum ,er la province de Quebec lors Ra|pfo Sundborg, qui fera face * 
de Boston, s est vu décerner le des championnats du Canada qui Bertrand Virn du Square A C., 
trophée Elizabeth-C. Dufresne auront lieu plus tard à Winnipeg, classe omirium’ehez les 156 livre»! 
pour avoir été désigné le loueur He plus, il ne serait aucunement
le plus remarquable rte. Bruins ^rpSn Aprè* rencon,re*
. . . . c*(*s CiOlden uxlovps an nomnic gps _n:_ y çn/xwricr» h* Y*dans le, mutes disputées a Bos- ath]ète, qili porteront les couleurs,5l0'r,T4I Snowdon de 1»

ton durant la présente saison. Le;du Canada lors des prochains Jeux ■ M.H A., le tournoi se continue» 
choix a été fait par les rédacteurs olympiques de 1956 en Australie, ra au gymnase du centre de ITm» 
et commentateurs sportifs de Demain soir, à la Y.M.H.A., le maculé-eConcepüon, vendredi soif' 
Boston. match qui semble vouloir s'annon- le 25.

Gajçnon (matPura) 13.01.
Deuxième périodeChicoutimi (CP) — Les Sague- re) 13 01 ^

o 3 néens de Chicoutimi ont remporté 5—chicoutîm'r^QraveUe 
r o la plus écrasante victoire de la! >Hicks. Roy)
3 4 saison 1954-55 de la Ligue profes-, «-cmcouttmi. Glaude

‘ • ____ 11» J.. /'Y.•AK»**, c- o rv, ri i c/xir4 k sionnelle du Québec, samedi soir. 
° en blanchissant les Braves de Val-

3:31

»:4Î(Dussault. Léger»
Chicoutimi. Gravelle

____________ (S. Smrke. Htcksi
5 6 fey field, détenteurs de la dernière Ugtw ve 11 e^™

.......  4 compte de 9 .-Chicoutimi. Loca*
iGlHude. DuwauII) :s 5)

Punitions : Leclerc 4 .W. Ernst (ma-

en blanchissant 
leyfield. détenu 
place du circuit,

a " o.

m 39
17:13

le hlanchwsaoe a été enreg stréiJeurei 13:00) Power (mineure et. ms- tm omncnissage a ete eniXKi. il !eure) ,gnn Bartlett (mauvais* non­
par Joe Ihiffault, louant sa pce dulw) 13 no

Troisième Période

tordit contre le Canadien, quand, accorder la confiance qu ■ devrait Temps : 1ère épreuve. 1 mille
en réalité, et ceci a été admis, il inspirer celle fonction. S’il refu- 2 29; 2e épreuve, 11/16 mille
fut causé par un joueur de Bos- se, que !es corps publics instituent 2.42 2'5
ton. L’arbitre n’avait pas vu le ce dont nous traiterons dans une Troisième course, bourse
brun de l’uniforme des Bruins, colonne future : une commission amble.
Deux poids, deux mesures. athlétique indépendante.' Evergreen Guy (J. Nero)

Peter G. Grattan (K. Waples) 2 3 à'■‘bloquer" Alïy "PavëtteT dans la , iNmitîÔM
Jean Blee (T. Turcotte Jr) 5 2 eage des Braves, a dû effectuer 40 1<>n 15 52
Globetrotter (R. McDonald) 3 4 arrêts. Payette

: Mr. Counsel (M. Featherstone) 4 bl , ’ iThiifautt
jTrue Dust (F. Turcotte) 6 5; Thiffault était le septième gar
jChepstoye Boy (W. Craig) 7 7 dien de buts utilisé par les Sague-

Temps : 1ère épreuve, (Pét f"r-i néens depuis que Phil Hughes, ie 
longs 1.57 3/6; 2e épreuve, 1 mille gardien de buts régulier du club,
2.33 1/5. a été blessé après avoir été à son

Le rude Big Bill Miller, l’athlè- sans aucun avertissement Miller . Quatrième course, bourse $700, poste pour les 42 premières par-

Big Bill Miller contre Berg 
en semi-finale mercredi soir

_ mière partie dans les filets des Sa 
-500, guenéens. Sa tenue n’a cependant Kt-^tçoutimi.^p^oii 

rien eu de sensationnel si l’on con-i 11_ch,coutlniii topoii
1 sidère qu'il n’a eu que 15 lancers iLéger» ...........° - « 1 - • Dussault

Arrêts :

^3
. 51

15:36, Bi «aU-

12
4

9 29
5—15

, trot.te fougueux de l’Ohio qui a fait est vraiment un athlète ultra ru . ,
ses débuts à Montréal il y a quel-de et Berg devra déployer tout e RÔ"lOn(RMcDonaM)

ties de la saison.
^ 1 Jfiiin Bartlett, Stan Smrke, Léo

Gerry Rochon 
élu président

Gerry Rochon a été élu président.

mercredi
4
rev_____
prochain quand il s'attaquera cet- voudra faire 
te fois à Sammy Berg. Dans la l’emporter. Il 
grande finale de la soirée, on

que.s semaines et qui l'a emporte sa force et sa science pour 1 cm- > 
mercredi soir dernier contre porter. Sammy, un jeune athlète ‘"“ “'''“T 'tL narp 

homme fort Lionel Baillargeon. hebreu de Montreal, compte des R R^‘SP
■eviendra en lice mercredi soir milliers d’admirateurs ici ^ '^V’ictorv McF^wvn

l’impossible pour
la remporter, il n’a pas lutté à rp„nH y
le Montréal depuis longtemps, ayant Friseôwvn

sait, le champion Pat O’Connor! été fort en demande un peu par-J m claveau)
disputera la victoire au bien con-tout aux Etats-Unis et il est ar- tra|| (;uv Featherstone) in 8nu Yukon Eric, dans un match tuellement en grande condition. Il ^ BalLin (I Pettigrew) 4 dnf
cour ie titre a même laisse entendre qu’il vou T„mnsa. Inre.Tu» i minipuui ic uiix.. _i_- j. uiemps . lere épreuve, 1 mille 3—<micouumi. »a

Il semble bien que Miller se lait remporter une sene de belles 2 28 2/5* 2e épreuve 11/16 mille (Glaude. Rovi 
plait énormément à Montréal et victoires localement pour, lui aus-^ 39 3 j ’ v ‘ «
qu’il a la ferme intention d’exiger si. s’assurer un match de cham-;J-----U------------------------------------
un match de championnat sous pionnat.
peu Mercredi soir dernier, il se Yukon Eric, qui effectuera un re pour lui résister. H est vrai 
présenta dans le ring au début de retour dans le ring local après que Pat, i’habile athlète de la
la finale Kowalski vs O’Connor une absence de plusieurs mois, ajNouvelle-Zélande, est loin d’étrel*
afin de lancer un défi-au vain-hâte d’affronter O’Connor. Fl esCpremier venu et il saura proba- 
queur du match mais quand il devenu passablement plus rude'blement riposter aux attaques
constata qu on l’ignorait, il se di- depuis quelques mois et il semble d’Eric de façon adéquate. Chose

......... 15:29
4—Chicoutimi. S Smrke

(Power, Glande> 19:10
Punitions : Roy 10:21, Kicks tmajeu-

Lesiège brille
Dans la troisième joute de la

» Mu .. — -• —r-— . i , . - série finale 3 de 5 de la Ligue
rigea vers O’Connor qu’il assaillit bien qu O’Connor aura fort à fai- certaine en tous cas, les amateurs ^ foockev Indépendante du C.N.

__________ _____________________ assisteront à un match absolument R ]cs Castors onl blan(.hi ,es Ai

pour

Adams
UN WHISKY 
VRAIMENT 

MERVEILLEUX

Adams Antique
N

Adams Expart 

Adams Private Stock 

Adams A No.l 

Adams Silver Fizz Gin

//tti Sfrii/MeU Sêfa/.
AMMKRSTrauRa. ont. vancouvo*. a- a orrn

_ _ jrm Raruen, aian omiivr, , ; , .„2 2 GraVeiie et Del Topoll ont Compté;de a ligue cabarets de
i 5 chacun deux buts. Les autres nuit de Montreal loi s de la recente 

j compteurs des Saguenéens ont été;assemblée annuelle^
Greig Hicks, Jacques Locas et Ger- C ette ligne qui e *

* zjtrtrvtésrikss ssamfvpr.
" »k>'“ txrÆ7; i—Chicoutimi. Kicks ne saison, quatre durant le mois de

(Graveiie. s. Smrke) ........... 4 34 jujn< deux durant le mois de juil-
Pettigrew) 4 rinf 2_^a^nem‘’lSuif'ert) ........... « 36 Int .deux en août et quatre en sep-

Temps : 1ère épreuve, 1 mille 3—Chicoutimi, Bartlett tembre.
” 11 y aura encore quatre catego

ries, soit A-B-C-D.
Les membres de la ligue évolue 

ront sur les parcours de Ville Mt- 
Royal, Ville LaSalle et Lakeshore.

Ronald “Molson” Fortier, vice 
président et trésorier de la ligue, 
a fait remarquer que ce circuit 
était !e seul du genre au monde. 
"Seulement vingt joueurs ont pris 
part à notre premier tournoi en

t ____ ___  1953. mais la ligue a tellement ae-
intéressant. ;gjès 7 à 0. Lesiège 'avec 3 buts, cru de popularité qu'il est arrivé

Dans les autres matches au pro- f>0jrjcr et Killbright ont été les en certaines occasions l’an dernier 
gramme, Billy McDaniels, de St- vedettes des gagnants. Les Cas que 123 garçons de table onl par-
Louis, sera en lice contre Timothy çnrs mènent dans la série avec ticipé à nos concours", a fait re-
Geohegan, de Toronto, tandis que deux victoires et une nulle. marquer Fortier.
Don Lee engagera la lutte avec i,a prochaine partie sera jouée Emile Marion a été élu secrétai
Mickey Gold, dans le premier samedi prochain au centre spor re et Roland Guertin, "starter” 
match de la soirée. rtif Laval. pour la prochaine saison.

Les As affronteront lo Royal
Québec (CP) — Les As de Qllé- Une foule de quelque 3.0(H) per Deuxième période

bec ont défait hier les Braves de sonnes a assisté à une joute en 1 în'n!^'
Valleyfield au compte de 5-3, pour nuyeuse à l’extrême. l.es deux 2 Quebec, oroieau
terminer le calendrier régulier de équipes se sont trainé les pieds iBuchenan. m»io) ..........  11 sa
la saison 1954-55 en deuxieme pla sur la glace du commencement à )(| ^
re de la Ligue professionnelle du la fin de la joute, et personne ne Punition : Ehmen « 47
Québec. (.semblait intéressé a gagner. Les Troisième period»

Us As ont fini la saison avec Braves sont d ores et déjà hors C£ï,r^moni ........ 22
un total de 65 points, deux de plu» des euminatmres. s- Quebec. Ehman
que le Royal de Montreal. Ces der-L Michel Labadie, Manus Groleau. iResan Tremblay, .............  212
mers auraient pu finir le eaten- £,m ^niac; Gerry Ehman et Larry {Corriveau! Bou«i«) ...........  9 01
drier sur un pied d’égalité avecl“e^an on* compte pour les As 7-Québec, R^«an
les As. mais ils ont perdu leur!Bruce Cime a compté deux fois (Oroie»u Arbour ............. n 19
joute d’hier, contre le» Saguenéens|P^ur. •c* Braves, tandis qu André iHsworth.’coiiin»> n m
de Chicoutimi au compte de 3-2. Comveau a enregistré leur autre Punitions Arbour i oi. cro;-.i*r

;bUt. 8.26. Bouille 19(48
I,e Royal et les As commence- premiere period* Arrets

ront une semi-finale de cinq dej ^lone,t ftrm ss. Bven. ii W- Pevett. ' , ^
.neuf, demain soir, à Québec. iehmon 17 oo. Leciere 17(30. iBvan* ........................ 7 7 v-is

sont tout ce qu'il faut pour payer 
votre nouveau complet printanier chez 
Harry Cold . . . notre collection de nou­
veaux tissus est si jolie que tous les 
hommes qui la verront afficheront un 
sourire de satisfaction. Au lieu d'un 
simple complet, ce printemps, obtenez 
cette satisfaction que procurent les 
fins vêtements si bien ajustés à la façon
unique de *3?* JxJeïaet ^Âixn. *
... et naturellement dans la coupe et 
façon de notre fameux

î

mod
e7Aê X/cu/ùAed, Jirut"

PORTE VOISINE DU THEATRE PRINCESS 

Stationnement gratuit à 1215 Square Phillips

m

semaines pour poyer
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LE DEVOIR, MONTREAL, LUNDI 21 MARS 1955 TREIZE

Us Canadiens l’emportent sur les Rangers par 4-2

; ■*

La partie est jouée devant la plus petite assistance 
depuis 1947 — Geoffrion est en tête des compteurs

(par Bert SOUUERE)
une réalité, par Huile du triomphe de 1 à 2 
que les Canadiens ont remporté aux dépens 
des Rangera de New-York, samedi soir, au 
Korum, devant 13,540 spectateurs, soit la 
plus petite assistance à une partie locale 
du Bleu. Blanc, Rouge, depuis 1947.

Quatre constables gardent l’entrée principale du Forum.

Il y a tout près de trois mois déjà, Dick 
Irvin nous avait prédit que l'issue de la 
course au championnat dans la Ligue de 
hockey Nationale se déciderait le soir du 
20 mars, à Détroit, alors que les Red Wings 
doivent recevoir la visite des Habitants.
Cette prédiction est maintenant devenue

Cette victoire a permis aux Ca- Geoffrion rompt* la ligne formée de Geoffrion, Be
nadiens de rejoindre le Détroit . * j liveau et Olmstead se mit ài
en première position Et c'est hier Les Canadiens continuèrent de ]'oeilvre bombardant Worsley de! 
soir qu'a eu lieu à Détroit la dominer facilement le jeu et apres'(0us jes *ngles, mais ils jouèrent; 
partie décisive. Les Canadiensionze minutes d’hostilités, Ils de malchance, 
n'avaient besoin que d'un verdict comptèrent leur troisième but. Geoffrion eut une excellente 
nul pour devenir les nouveaux Jean Béliveau déjoua habilement occasjon ^ cnmpier son deuxième
champions dans le circuit Clarence une couple d adversaires en terri-^ ja partje- alors qu’il se 
Campbell. jtoire des Rangers et fit une pa8se trouvajt devant un filet désert.

Tes deux émiinps terminaien1 pr^c‘Se ^ Bernard Geoffrion Qui jjy {ajt que Worslev gisait sur laCes deux équipés terminaien,| trompa la vigilance de Worsleyi , ‘ H à faire
alors avec le meme total de points,, lanrer d'une dizaine de gla. ' .al* r ei? a ,ta,re*1)4 chacun, mais les Canadiens se ^dsU^n££*r 4oüm Boum” en! Aprfs av0lr laissé pas"er <*»*'■' 
raient proclames champions pour,?^ à snn 38e but (ie la Saison,Sc|ue those comme une demi-dou-

ex

JOHNSON et OLMSTEAD nettoient le territoire de PLANTE

avoir compté plus de buts que »o*IVrmet’tanraiMi de 'rejô'îndr'e falne d'infractions mineures, no-
ri_i._* j__ _ «i io lammeniactuels de la coupe jê Rocket dans ce dom.inê et 

devancer par un point dans

I i

détenteurs 
Stanley.

Bernard Geoffrion a dirigé l'of-jCOurse ^pour « '““|trébucher Mosdell. C'était la troi-l
fensive des vainqueurs, samedi, compteurs - „ème fois dans la partie que le
avec un but ft deux assistances Moins d'une minute apres le but • joueur de défense des Ran-
Pour ainsi se hisser en première de Geoffrion, Larry Popein profita "l eur Pe ^ Kan.
place des compteurs, un point en d'une mêlée devant la cage <>e f.6”;„r 1 reposer au pem
avant du Rocket, inactif jusqu’à la:plante pour combiner ses efforts e,i.... ' . r.offriftn t„ntAront

.fin des éliminatoires pour la cou- avec Bill Gadsby et Ivan Irwin et *;cI'vea,, et «Poffrion tentèrent; 
ne Stanley Geoffrion a actuelle- faire allumer la lumière rouge'ainerncnl
ment 75 points à son crédit, en|derrière les buts du Tricolore, ré . .. , ... ,, .
comparaison de 74 pour Richard duisant à deux buts l'avance de ‘<‘s p“orts possibles pour attein- 
et 73 pour Béliveau, qui samedi, ce dernier, 
a obtenu un but et fourni une 

| assistance

le championnat' désira sévir Rmsque Howell fit

d’augmenter l'avance; 
de leur équipe. Ils fournirent tous;

rire leur objectif, mais Worsley,
Peu avant que

I

■ , 7^1

Les placiers sont également à l'oeuvre

Shawinigan perd 
contre Royal, 4à3

Shawinigan-Falls, (CP). — Le Royal He Montréal a

HARVEY protège PLANTE contra RON MURPHY
(Photos “L* Devoir”)

. , is'avéra invincible. C’est par un
, , •- , .nei véritable hasard qu'il bloqua deuxPrenne !e du cachot moins foudroyants lancers de Jean ^

Curry et Mackay ont ete les au- de deux minutes avant la fin ijveau. 
très compteurs du Tricolore, tan- la première période qui se ter- Hn * u venait d#» tprminpr ça 
dis que Popein et Prentice ontj mina au compte de 3 à 1, Jacques sentence quand prentlCP, as!!js,é 
enregistre ceux du club gère par. Plante eut une couple d arrêts dans sa t|chc dp vjc Howe et Ron 
Muzz Patrick Lome Worsley a|difficiles a effectuer maia il sauva; Mu h , dj e dans ,a
joue une partie de toute beauté chaque fois la situation cagp du Tricolore ur le 2(, bu,
dans sa cage, alors que le veteran Le debut de la seconde reprise ^ visiteurs Le jeu reprit et:
Butch Bouchard a etc le pilier on fut un assez ipontone. et rien Mosdent posté "devant une cage
wr, niiniLi t,anad‘!.n: J- arb,t" d'excitant ne s est produit au totalement déserte, fut incapable
Jerry Olinski a impose dix sanc-courg des cinq premieres minutes j0„cr disque dedans L ac-
•nndMl,RaUn«er*d0nl tr<>‘S * H°W'de i.eu' Une passe de Paul Ronty üon reprit de façon un peu p|us 
" ’ ° " destinée à Dickie Moore faillit intéressante quand les Rangers

C'était la dernière partie locale être convertie en un but, mais décidèrent de jouer un peu mieux
du Canadien pour la saison régu- Worsley se jeta tête première sur au hockey. Mais leur beau travail 
lière. Les éliminatoires commen la glace pour bloquer le raout-fut vite interrompu par des sen- 
ceront au Korum demain soir. Le chouc. Puis quelques instants plus!tences accordées simultanément à 
joueur de défense Jean-Paul La- tard, le même Worsley se mit en i,e(.|ajr et Bill Ezinicki. Le gro- 
mirande fut blessé samedi et son évidence devant un Kenny Mos-:jvan irwjn a]ja ies rejoindre quel- 
coéquipier, Jean-Guy Talbot, du dell très bien posté po.r te pren- qUes secondes plus tard. Le dé
Shawinigan, devait prendre l’avion dre en défaut. part de ces trois coupables n'af-
hier matin à destination de Dé Vers la mi-période, le jeu de- iac(a en rien le oointage et la
troit pour aider la cause des C'a- vint un peu plus enlevant, du fait'partie qui avait débuté dans un 
nadiens. quo ipS joueurs des deux camps calme parfait a pris fin de la mê-
p.,attaquèrent sans répit Et en me façon. Les 60 minutes de jeu 

moins d'une minute. Plante dut terminées, le tableau indicateur
rmwé uni. c.-n.wi. n„v nuisante CnturuMoc ,i„ La première punition de la par-faire prouve d'une vitesse remar*'indiquait un triomphe de 4 à 2 Toronto. (AP). — Les Maple Leafs deran se une suiptisc aux puissants ( ataractes de Shawim- tie fut ,mposoe à Harry Howell nuahle entre scs poteaux pour ar-on faveur des porte-couleurs de ’i'or0nto ont l'acilement blanchi les Black 
gan-rails, samedi soir, en leur glissant une défaite de l-..spar l’arbitre Jcrrv Olinski. Et sans rêtes deux dangereux boulets. ^ick Irvin. Huwks de Chicago au compte de 5 à 0, ici
dans la demieie joute de la saison régulière de la Ligue plus tarder, les Canadiens mirent „ , PREMIERE PERIODE na K,. . , „ no.tie régulière deProfessionnelle du Québec, dans celte ville de la Mauricie> Profit cet avantage numérique But du "Gros Bril 1-Canadjen : Curry samed. ' "omphe

'pour déjouer deux fois Lome Wror- ouand Harrv Howell écopa de (MacKay, Geoffrion) . . 1.06 la Ligue de hockey Nationale, te titompn
. Quelque 3,500 personnes ont vu Dans les filets du Royal, Charlie sley. Ce fut Curry, qui après avoir nmiitum de la oar- 2—Canadien : MacKay , Pr»mi*r* nériod*les Montréalais remporter leur Hodge a bloqué 39 lancers. A l au-accepté une magnifique passe de ^ dw ?.anadPionà déc1enchèrent 1 (Geoffrion. Mosdell) . . 2.25 Harry Lumley a enregistre sonj Pr*m,èr. pérlou.

jiremière victoire de la saison tre extrémité de la glace, André Mackay. décocha un lancer de;’. ' n t . nffon^jVPS majs jjs 3—Canadien: Geoffrion huitième blanchissage ne la si j_Toront0: Smith1954-55 à Shawinigan Kails. Binette en a arrêté 34. courte distance pour loger le dis-|d^.p|)( ^ Cpru prps ^tout Autour8des■ ^'iveau) . . • Je mnëe^de "(Armstrong, Kennedy)
. . Ray Laplanle a enregistre le but ... que dans la forteresse des Ran- . , , h» le dé 4—Rangers : Popein e rvant ainsi sa maigre ax,* p dnliivande la victoire, 31 secondes avant Première période gors. Puis 79 secondes après le 1.’ul"/v,^0rsJe-Vno worslev ne (Gadsby. Irwin) . 12.04 «'ux buts sur Terry Sawcmik Punitions. Bolton, Sullivan,
4a fin de la joute. Les Cats étaient 1—Shawinigan Kails, Desaulniers but de Curry et sept secondes , coup dôvant Punitions: Howell 0.32; John-«ans la course pour la c q Wilson,
alors à court d'un homme. Kelly (j.p Denis Perreault) 13 17 avant la fin de la sentence à P°uval;. ma'"tc""'Jf./.oup, son 4 22: Bouchard 18.29. <b' trophée Vezina. Lumley la
Burnett. Ernie Roche et Skijipy 2-Royal, Burnell Howell, Mackay réussit à pousser' h * i* „ DEUXIEME PERIODE Ragne de justesse 1 hiver dernier.
Burchell ont compté les autres (Bownass)
4)uLs du Royal. 3—Roval. Roche

Gerry Desaulniers a compté (Masnick) ....................... 17.00 -lcs Ma huants, curry en était a .. . , ,- ..
deux fois pour les Cataractes, tan- Punitions: Shvetz 10.15, Loger snn .llp but de la saison en corn- a s [mpar i R q 6—Rangers : Prentice
dis que Connie Broden a réussi 15.07. para.son du 14e pour Mackay. égaré près des { lets des Rangeis (Ho*ell Murphv)
l’autre but. Kern Perreault a nb- Deuxième période A signrler que ‘Boum Boum'',Polir tiomper la vigilance ....... . ,,----
lenu des assistances sur chacun des 4—Shawinigan Kalis, Desaulniers Geoffrion obtint une assistance sur Worsley, portant 
buts de Desaulniers

Sid Smith a deux buts et les 
Leafs s’assurent la 3e place

a permis aux Leafs de s'assurer la troisiè­
me position dans le classement final. Les 
éliminatoires pour la coupe Stanley com­
mencent demain à Détroit et au Forum 
respectivement.

—Toronto: Smith 
(Nesterenko, Kennedy) , 16.00 

Punitions; Caban, Timgren. 
ARRETS :

Roll in* ... 11 14 #--31
Lumley . . 6 4 8—1S

1528;

répétées. Il restait
]4 39 un disque égare dans la forteresse 'J10"15 de ,rieux. jr," 5—Canadien : Béliveau

new-yorkaise pour le. deuxième but dans ce deuxieme engagemen . ....... .— u«,.,„n t
les Habitants. Currv en était à (l»and ,e &rand Jean BellvMl117.00 

Léger
naraicnn •n 11 tan rvnur xzi a c* te a \r tcagatv m» x«s.o *•*'-- «•->

igilance
ainsi le compte

(Perreault légcrl ‘qioîchaque but pour ainy rejoindre 4 à 1. Pour le "Gros Bill ’ cétait
Punitions Talbot 2.10,' BU me ('n premiète position chez les son 37 e but de la saison et portait 

g57 • iCompteurs, son coéquipier Maun-ainsi a 73 son total ne poinis ne*
Troisième période f<* Richard. Tous deux ont un puis le début de la course *u Woi.gIey

5—Shawinigan Falls, Broden total de 74 points à leur actif, championnat. ,, plante
(Wrav, HodTs n) ......... 2.07 Une punition à Tom Johnson ne Bien .que le ieu fut parfois de-

Sydney. (AP)-Ramon Kuentes, Burchell iioKfut aucunement défavorable aux
de Los Angeles, qui a défait par (Shretz. Harnmn. ......... ll^^.nadtens^l 'n^uejeur^tek Ir- -6lom|ant pas moins d.une
decision, le champion poids mi- ‘ 
moyen de l'Australie, George Bar 
nés. samedi soir, rencontrera

Punition: Howell 11.31. 
TROISIEME PERIODE

Deuxième pèrlod*
18 41 ( e trophée signifie également un Tm.ont<>. stewart loni de $1,000 accorde par les/—Toron to. Stewart

«autorités dans le circuit Clarence (Klukay) ........................ s -w
( ampbell. Punitions: Mortson, Kennedy,

ii9i , . „ Bolton, Mocrison1121 line foule de 12.826 personnes
Olm- „ Smith diricer l'atlaoue Troisièm* périod#

Fuentes contre 
Scortichini

, Une foule de 12.826 personnes 
Punitions : Howe 4.12; Olm-f vu Sld smith diriger l'attaque 
stead 4 12; Howell 9 04; Ezimc-, Ps Maple Leafs avec ses 32ème ^ 
ki 12.08: Leclair 12.08; et Ir t 33ème buts do la saison. Arm-3—To|-onto: Armstrong 
win 13.27. s rong a également compté deux (Kluicay)

Verdun gagne
club féminin de ballon »ti 

panier, le Verdun Argyles, cham­
pion provincial intermédiaire, a 
vaincu, samedi, le St-A.'^an

ARRETS I uts, tandis que
• • a 29 L3—41 oussi l’autre.

. 6 7 12—25

Ron Stewart a 4—Toronto: Armstrong(Klukay) ........................  12.24 icial.

de
Vermont, par 46 à 30 Samedi 
soir prochain, au Catholic High 
School, le Verdun rencontrera le 
Brockville ou le Cornwall, dan» 

8.09 la prepremière partie de la série 
pour le championnat interprovin-

uuicvu. au.c ŒUA;cousu dans cette seconde reprise,
(Shvetz. Harmon) ......... 11.35 Canadiens et l'instructeur Dick Ir- W orsley fut fort occupé dans sa

—Royal, Lapiante vin en surprit plusieurs quand il c?Re- bloquant pas moins d une
(Tessier) . 19.29 envoya dans la mêlée une ligne vingtaine rie lancers en compaiai-

Punitions : Shvetz 12.42, Binette formée essentiellement de joueurs son de sept pour Jacques >. arl,<’-
l'Italien, Halo Scortichini, le 
mars prochain.

La bataillesera dismitée 
Australie.

31 Arrets :
eni Hodge 13

Binette ......... 9

Succès de l'Ecole des 
Arts Graphiques

L'Ecole des Arts Graphiques

phiques, a grandement contribué 
à la victoire de son club en en­
registrant 17 points. Yvon Le­
blanc a également joué une bon 
ne partie et a enregistré 10 points.

14
16 — 34

rie centre, en l'occurrence, Paul Plante effectua deux arrets de ~ „ -, .
1 Ronty, Jackie Leclair et Don Mar-toute beauté dès le commence- remporté son premier champion- Raymond Brochu, du Mont-Saint 

39 shall. Le trio ne fit pas fureur, ment de 1 engagement final, puis ng( |ors de |a {jnale qui a été dis- Antoine, qui a remporté le cham-

"Pleine
saveur99

r:

Ce soir au Mont-St-Louis

Courchesne favori

putée, mardi soir dernier, dans la pmnnat des compteurs, a brille 
Ligue de ballon au panier des Eco- maigre la défaite de son club en | 
les de l'enseignement spéaialisé, enregistrant 10 points, 
en la Palestre Nationale. | cette joute mettait fin aux ac-

En effet, I Ecole des Arts Gra tivitos de la Ligue de ballon au 
phiques a remporte le champion- „„ df j onseigne-
nat en disposant du Mont-Saint K r . .. f
Antoine par le compte de 32-21 «pècialtaé pour 1a saison
Lucien Descoteaux, de* Arts Gra-i 1954-55.

MEIÔIBS
distillateurs de produits de grande qualité.

Ctnièvr**, Dry Gin* et eéntoW** *y* WfciaèiM,

BIERE DOREE

Voici une nouvelle bière qui est "légère comm*

la brise". Plus délicate et mieux équilibrée, elle n'a 

conserve pas moins toute la saveur, toute ta 

"vigueur" d'une vraie bière.

y S Q
£

Le promoteur Raoul Godbout 
présentera l'un des meilleurs 
programmes d» boxe de l'an­
née, ce soir, à l'Auditorium du 
Collège Mont-St-Louis, alors 
que dans le combat de dix 
rounds le sensationnel Bobby 
Courchesne rencontrera Pat 
Marcune, de Brooklyn.

Courchesne, qui n’a pas en­
core subi la défaite depuis ses 
débuts è Montréal, est légère­
ment favori è 6 contre 5 pour 
battre Marcune, un boxeur qui 
a fait fact aux mailleurs poids 
plumes des Etats-Unis. Mar­
cune pourrait fort bien eausar 
une surprise, car il est un pugi­
liste très expérimenté.

Le promoteur Godbout a ré­
vélé qua les deux finalistes 
devront faire le poids de 128 
livres, c'est-è-dire pas plus que 
cette pesanteur.

En plus de ta finale de dix 
rounds, quatre autres excel­

lents combats sont è l'effiche. 
H y en aura deux de huit 
rounds et deux eutres de six 
assauts.

Barry Allison, un sutre 
boxeur de Holyoke, Mess., dis­
putera la victoire è Bitty Wash­
ington, de New-York, dens le 
premier match de huit assauts.

Jerry Simpson, un jeune 
boxeur de Montréal, qui fait 
beaucoup parler de lui depuis 
un an, aura Young St. Georges, 
de Holyoke, Mass., comma ad­
versaire dens le seconde ren­
contre de huit rounds.

Dans le combat spécial de la 
soirèa, un six rounds, Jterry 
Buchanan, champion amateur 
du Canada chez les poids 
lourds, fera ses débuts profes­
sionnels contre Frank Moscaro, 
de Buffalo.

Dans le premier combat de 
six rounds, Gaspard Bouchard, 
de Montréel, fera face à Rocky 
Beauregard, de Holyoke.

ifjv
UJ

/ £> E îi.
MOlSON'l GOLDIN ALI tSEWEXY LIMITED

DANS LE JUNIOR

Québec champion
Il élimine les Trifluviens en gagnant 2-0

Québec, (CP). — Le Frontenac Première période
de Québec a blanchi, samedi soir, Aucun but.

.les Flambeaux de Trois-Rivières Punitions : Langlois. 3.08; Han- 
au compte de 2-0 pour remporter na, 8,43; Dudych, 11.51; Presley, 
le championnat de la Ligue .lu- 15.04; Harbinson, 17.37; Hanna, 

!nior ‘‘A'’ du Québec, dans la cin- 10-58. 
quième partie de ia série finale. Deuxième période
Le Frontenac s'est assuré le titre 1—Québec, Bradley 
par quatre victoires contre une. (O'Rec, Lagacé) ........... 18.25

Walter Bradley a compté les 2—Québec, Bradley 
deux buts des Québécois en les- (Lagacé, Amadio) 19.23
pace de moins d’une minute, dans Punitions : Lagacé, 15.40; Lam­
ia deuxième période. bert, 15.40: Bouchard. 19 43.

Six des douze punitions de la Troisième période
; joute ont. été décernées au Kron- Aucun but. 
tenac. mais aucune, n'a figuré Punitions: Dénommé, 9 27; 

i dans le pointage. iHuneault, 11,55; Labrosse, 14.30.

Nouveaux coins 
des revers classiques 

à ÇO" d'angle

fàese/téçé/Q/t 4!/rfÂQC/lrfÇdC/
MC* LOOK

le plus élance et le plus élégant qui soit !

Wcuvtfaux etr
impeccables revers 

élances

Coupe plus basse, 
devants plus droits

dos à plis ouvert 
pour plus de confort

le nouveau "M-G LOOK" eil la conception

d'un style complètement inédit, tes fin» revers 

dernier cri rendent l'aspect plus soigné — et le* coin* 

des revors classiques à 90 degrés d'angle procurent „ 

une apparence plus élancée. Ces innovations apportent 

au profil plut d* fraîcheur, d'élégance et de cachet.

50COMPTE COURANT ! ICQ50 CO
26 semaines pour payer |ilV et 111#

KorétioU
créations Jistmctim pour hommes

OU 1ST, RUS STi-CATHERINC
S T f A l’OUfi» 01
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La querelle chez les travaillistes anglais

Le président du "Trades-Union Congress 
accorde son aux modérés du parti

a acrnrdp hier \1 Bevan a été désavoué, la se de semaine, en vue. de mener la ion appuFà l’aile modérée du par’ maine dernière, par le groupe;lutte «»n^e i;^«U^n de toute
M^anS M 1Utle C°nlre P8ir.l-emSée exécutiV du meuve-

Les mots croisés du "Devoir"
7 8 9 10 11 12

1

2
3
4
5

I.'un des membres du cabinetLe "Trade-Union Congress" est ment travailliste doit décider ^ ^ uc 
e mouvement ouvrier qui sert en mercredi. s il y a lieu d exP}{ sel ' travailliste, M. Harold Wilson, qui1 
quelque sorte de pilier économi-M. Bevan du parti, vu qu u a est reconnu comme un associé de 
que au parti travailliste. souvent ete contre ses decisions. (jevan a affirmé samedi que l'ex-

M. Geddes a affirmé notamment Une violente demonstration pU]sj0n de son collègue aurait des 
que chacun a le droit d'écouter •bevanite” a éclaté par ailleurs à conséquences désastreuses pour 

la propre conscience, mais que < lasgow où se déroulait hier un |es travaillistes, 
i'autre part la conscience person-congrès régional du parti travail-
telle doit être sacrifiée au parti iste. On souligne que la majeure par-
iorsqu’elle compromet son ave- plusieurs partisans de M. Bevan M6 ,des conseils régionaux du par- 
air". . .ont hué les orateurs et se sont U travailliste sont en faveur de

Le parti travailliste est finance mis à taper du pied «'>i« a» Bevan. Leur attitude est souvent 
oar le TUC qui prélève des fonds désapprobation, 
mus forme de déductions syndici.-| La c()hue a debuté lo,,sque ,e 
es avec ses 8,000,000 .d adhérenLî. |)rdgjdent national du parti, le

a

en guise de, ,renversee toutefois, lors des reu­
nions du Conseil national, parce 
que les importants “Trade-

Le président du TUC a fait cette“KdiTh°‘summe7skiïl ‘à'Vnionf’ ,quL détienf,ent 'f* cor; déclaration au suiet de l’affaire * r?les"'eur oummersKin, a dons de la bourse du parti, sont
BevanàToccasiondu premiercen. îfpn du tlan m(>déré de M'
enairc du Conseil des Métiers de J s aeusIons ae 1 tJteculu- 

Manchester. , Plusieurs délégués à ce congrès
11 a fréquemment été interrom- régional ont vainement tenté de 

pu durant son discours par des faire approuver des résolutions en 
partisans de M. Bevan. D'autres faveur de M. Bevan. Le présidei t 
orateurs de l'aile modérée ont aus- de la réunion, le député George 
si été conspués. W'illis, a entravé ces mesures.

H

R
□

□mj

34 autres mises Décès du R. Frère 
à l'enchère Joseph Drolet, c.s.v.

Hospitalisé à la Maison Ctiarle- 
' Le service municipal de la poli- bois, de Rigaud, depuis bientôt J4 
ice mettra à l’enchère, le 7 avril, ans, le RF. Joseph Drolet y est

7—Quand elles sont mouilléesj 
elles manquent de courage. — j 
Divertissement chez les civili-} 
ses et les sauvages.

B—Fera feu. — Aident à porter. |
9—On ne s'y rend pas à pied sec

— Avait sés chiffres. w» „ . ------ - r -
10— Comprimé. — En France. 34 automobiles saisies et qui n'ont décédé samedi, le 12 mars, a 1 age
11— Refus anglais. — Gaie. —| pas été réclamées depuis au moins de 73 ans. Le défunt était ongi

Dans.
12—Utilisas des dents, 

gaires.
Non vul-

un an.

Attlee.

10

11

12

VERTICALEMENT
1— Introduction.
2— Changement.
3— Fréquente avec

Sur une girouette.
1 4—Financièrement intéressant.
1 5—Se déplaça. — Réaction.

6—Métal souvent chimérique. —12 
le dégel. — Existe.

HORIZONTALEMENT
1— Suppositions souvent erronées.
2— Fin de verbe. — Ancienne; 

langue du nord de la France. <
— Ancienne langue du sud de 
la France

3— On y cultive certaine céréale.
4— Ivre. — Fera du tort.
5— Extirper une tumeur. — Sym-1 

bolisent la bonne humeur.
6— Répondra non — Entre la 

France et l'Allemagne
7— Pronom. — N’est utile que 

lorsqu’il est cassé.
8— Centre mondial du commerce 

des diamants. — Imagine.
9— Pronom familier. — Arbre 

toujours vert. — Recueil de 
mots. — Dans.

10 Qualificatif rarement employé 
pour un lion en vie.

11—Supprime. — Extraits
Ne brillent pas par leur in-j u 
telligence.

naire de l’Ancienne-Lorette et 
était entré au juvénat d'Outre- 

Le plus ancien modèle parmi la m0nt en 1900 puis au noviciat de 
série des tacots qui seront mis en Jolietle en 1902. 
vente, est une Plymouth de 1931.1 Le R. F. Drolet a servi durant

de longues années, soit comme 
professeur, soit comme infirmier.

Solution du problème 
de samedi

HEaQQIlBEJElIigCia
□ S B n B n Q Ü3 Q D 3 ZI 
nïaBZ] uajnn
H a as a an
Q D □ □ Q □ Q .Q.Q QJÈ1
aauum □□□aa a an .smala lantina
□ aaaofl ja.

dans diverses maisons de sa com­
munauté

Ca&/PuL

■ C *

-^ OÉSY U*
MONTRÉAL

Le sanctuaire du Mont-Royal 
devient ' mineure

Des milliers de fidèles ont assis-; milieu d'un profond silence reli- 
té. samedi matin, à la proclama- gieux. Son Eminence l'a fait en 
tion officielle de l'Oratoire Saint- latin, le R. P. Emile Deguirc, su- 
tosepli du Mont-Royal au rang de périeur, c.s.c., en français et en 
basilique mineure. Après la cèle- anglais.
oration d'une grand-messe pontifi- Immédiatement après cette céré- 
■ale, S. E. le cardinal Paul-Emile monie, il y eut procession au mi- 
Léger a lu le rescrit de Sa Sainte- lieu de la basilique supérieure de 
lé Pie XII élevant à cet honneur l’oratoire. Le "pavillon" et "la 
le sanctuaire dirigé par les RR cloche" en étaient le centre. Ces 
PP. Ste-Croix. deux ornements religieux consti-

("rst à l'occasion de la fête du tuent en effet les privilèges hnno- 
Patron de l'Eglise universelle que rifiques d'une basilique mineure, 
le sanctuaire est devenu la huitiè- Le pavillon avait été bénit, ven 
me basilique mineure du Canada dredi soir dernier, par Mgr Rc.il 
11 n'existe présentement que sept Tnomassin. supérieur du Petit Sé- 
hasiliques majeures, et elles se minaire de Québec et assistant- 
trouvent toutes en Italie recteur de l’université Laval. La

Le rescrit pontifical a été lu au clochette, souciée à un bâton de la 
--------------------------------------- longueur d’un homme, porte en

36ème liste...
(suite de la page 1)

$10.00

HEURES D'AFFAIRES : 9 H. 30 A 5 H. 30 — OUVERTS LE VENDREDI SOIR JUSQU'A 9 H. 3Q — LE SAMEDI 5 H. 3Q

relief, d'un côté l'image du (itu- 
laire de la basilique, et de l’autre, 
l'écusson de la maison.

Pendant le saint sacrifice de la 
messe, Son Eminence était accom­
pagnée des RR. PP. Henri Barabé. 

o.m.i., supérieur du Cap-de-la-Ma- 
deleine, et Pierre Marie Poisson.

Sté St-J -Baptiste. St-Gabriel-de- c.s.e.
Brandon; Curé O. Thouin, St-Re- Dans le choeur, on remarquait 
mi; Gagnon et Gosselin. St-Cyril- un grand nombre d'éveques, ainsi 
le: St-Louis. Antonio, Cobalt. On que plusieurs prélats et dignitai- 
lario; Gagnon Mme J.C., West- res ecclésiastiques. Parmi les évê- 
mount; Renaud et Frères Inc., ques. mentionnons S. E. Mgr A.-B 
Mtl; Renaud, Horace A., prés.. Leverman. évêque de St-Jean, 
MU; Maheu André, Pont-Vian; n b. : S. E. Mgr Martin Lajeuncs- 
Hamel, Adrien, P B., pire, Mani- se o.m.i.. évêque titulaire de 
toba; De Lanauze, H., Mtl; Desco-,Bünusta ; s E. Mgr Limoges, Mt- 
leaux, Isidore, ptre. Iberville; fa- i.aurier. P.Q. ; S. E. Mgr N -A La- 
nulle J. Lavoie, Strickland: Coté, brie, évêque du Golfe St-Laurent ; 
Louis, Xéogami (2e souscription);-S E Mgr .i.-Alfred Langlois, evé 
Morin, M.L.. Edmonton; Dufour, que Valleyfield, P.Q. ; S. E. 
los., Gde Baie; Leduc Electrical ^(fir percjvai caza, évêque auxi- 
Ltd.. Mtl; Un pretre du Sault-Ste- |jajrp (jg va|jeyfield : et S. E. Mgr 
Marie; eleves de philosophie, coll. \!aurjce rov archevêque de Qué-
w I «« A m m m *4 I n. o t « A »**\ • L? r> • ^ LSle-Anne-de-la-Poratière; 
Québec; pharmacien P, bec.

Exposition artisanale 
néo-canadienne

, „ ... 7 î;!en' Au premier rang de l'assistance
dcau. Bce (2e souscription ; Clou- jaïque on apercevait les délégués
vCi' ril, ,p[>e'( ^uellr,c- S7c'e„a des principaux ordres pontificaux. \at. l'Assomption Mo net on F ^ jèrp pressaient une mut-

«rA/ass * - •»Mtl; Delwaide. Yvon, Québec; coins dc la metropole- 
Landry, Arthur. Carlcton; Cou- Patronage
turier et Fils. Liée, Matane; Ano- cours de s'»a allocution le
nyme; Bellefleur, G., Mtl (~e sou- cardinal a expliqué aux fidèles le 
script ion LVachon. lyan, MU; Gé- spns du pa|Tonage de saint Joseph, 
nh Lajoie, Jean Mtl; Lapointe, ,, a parlé dp ,ui comme le protec-
Raymond. ML: l mon. (an. d^'jeur. le guide par excellence de 
Ouvriers de ( onstruction; C mted , enfant De la paternité, Jo-
n„erir Mil- réHnas' seph est le parfait modèle.
Pierre.'Ls„ Mtl: Lamoureux. R.-J.’, 11 es.t .le modele par{?lt dden1a
MU; Joncas. pharmacien, Lon-

Joseph est un vrai pore, puisqu il 
$7.00 ressent les angoisses et les joies

de la paternité terrestre. Mais 
Painchaud. Aldège, Shawini- l'enfant Jésus n'a gu'à s'ahandon- 

gan: Mme et Mlles Dionne. St-Ger ner à lui pour retrouver l'étreinte 
main: Pères des Sacrés-Coeurs, éternelle du Père des cieux qui 
Contrecoeur. ne l’abandonne jamais.'

Puisque l'Eglise est l image du 
$5-00 Christ en croissance, les Papes

confient depuis cent ans. les desti 
Trudel. R L t'o. Mtl; Boily, Noël, nées de l'Eglise à saint Joseph. 
Sl-Gedéon. Conseil Amical St- Tout comme il a été le gardien de 
Louis. L’Assomption; Caisse Pop. Jésus, les Papes croient qu'il saura 
Bienville. Bienville; Montreuil, conduire à son but ultime l'Eglise 
Y., L'Assomption; Sauvageau. au prjse avec les difficultés ter- 
Emile, Trois-Rivières; Dr Moisan. restres
O. , St-Raymond; Hôpital St-Jean,
St-Jean; Blais, Jean, Mtl; Laguey 
Alphonse, Sherbrooke; Manny,.
Hercule, St-Sébastien; Lepage, \
André, Ste-Eoy; Pilon, Gérard, St- 
Jean: Perron, Geo. E . Jonquière:
Proulx. Théophile, Saint-Pierre; Le service des néo-Canadiens
Anonyme, Jonquière; Gagné, M. de la Commission des Ecoles ca- 
Blanche. Hudson; Coailier, J A . tholiques de Montréal organise 
ptre. Sudburv (3e souscription); une Exposition artisanale néo-ca- 
Sté St-J.-B., section de St-Etienne nadienne, du 24 au 27 mars pro- 
de-Beauharnois; Laroche. Ernest, chain, dans la salle St-Louis de 
St-Jean; Baudrv, l-éopold. St-Ba l'Apostolat liturgique, 4Ô8 est, 
sile; Roussel, A., c.j.m., Campbell rue Lagauchetière, 
ton; Rioux, Paul-Emile, ptre, St Le but de cette Exposition est 
Charles-de-Caplan; Couture. Gé de montrer l'apport culturel des 
1 ard, ptre, Gravelbourg; Sté Ami- Néo-Canadiens à la vie artistique 
cale Aveugles, Mtl; Bouchard, R. montréalaise. Nous pensons que 
L , Mtl; St-Pierre, T.J . Ottawa: le grand public voudra en profi- 
Ptre de la Gatineau; Morin. Emi- ter pour prendre contact avec nos 
le, Shaw.-Falls; C.B. of RE. Mont nouveaux concitoyens. Voici les 
Joli; Un ami. St-Rémi; Potvin, Ro détails qui intéresseront ceux qui 
drigue, St-Rémi; Parent, Paul, Al- se rendront à la salle St-Louis: 
bert, Québec; Archambault. Do- Tous les groupes nationaux
nat, Montréal. peuvent prendre part à cette ex­

position, pourvu qu'ils soient de
Moins de $5.00 religion catholique ou possèdent

une minorité catholique impor- 
Dion, Eugène: Dussault, J.. Qué- tante, 

bec: Cloutier, C.J.. Mont-Joli; R II y aura des comptoirs natio-
G., pire. Nicolet; Une lectrice as- naux et individuels. Les natio- 
sidue; Dumont, Fernande. Qué- naux représenteront l'art et le 
bec. Mme Lemieux. M.-Louise,• folklore des nations françaises. 
Québec; Berger, Pierre, St-Jean; polonaises, ukrainiennes, hongroi- 
Neault. Sinai. Shawinigan: Pnn ses. lettones. tchèques, japonaises
ce. Pierre: Denis, Roger. Mtl; Re- et allemandes. Des oeuvres artisa- 
naud, Jean, Laval; Dr Paquet, A. nales de fer forgé, de sculpture. 
K . Mtl; Gagnon, R. Grand-Mère: de tissage, d'architecture, de céra 
Loiange. Louis-A., Mtl; Lachapel- mique, d'orfèvrerie, de broderie 
le. Yvan, St-Esprit: Rose, J. et de peinture, seront exposées 
Edouard, Cartienille; Langlois, dans des comptoirs individuels.
P. -E., Lauzon: l^nglois. Mac.j Huit nationalités différentes 
Richmond; Dr Jean, Claude, Gas- prendront part, ainsi que vingt- 
pé: curé Plgnte, A., Shelter Bay; cinq artisans de premier ordre 
Baillargeon, Maurice, Lennoxvil-jLe public pourra de plus y retnar 
le; Gosselin, Hélène. I.ongueuil;|quer douze peintures des écoles 
Couture, J.-O., Nicolet; Poules, C..!européennes.
Mtl: Goulet, Jean, ptre. Rouyn; Le vcrniisage de l'exposition 
Brunet, Maurice, Mtl; Bouthilier. sera donné, jeudi. L- 24 mars. 
Roger, Mtl; Duperré, Albert. Ro- 4 h. 30 p m ; l'ouverture le même 
bcrval; R. L„ étudiant de Québec; soir, à 8 heures. Le public y sera 
Belzile, J. Alfred, Saint-Léon-le ensuite admis gratuitement, du 
Grand; Harmegnies, René, Qué- 24 au 27 mars, de 2 heures à 10 h. 
bec. - . 30 d'i soir.

A UJOURD HUI...
jour de

Au rayon de l'ameublement

dupuis

reconnaissance
Véritable journée de reconnaissance 
A NOS CLIENTS qui ont répondu si généreuse­
ment à nos offres sensationnelles durant 
la vente anniversaire. Comme preuve, nous 
leur offrons les soldes de notre vente anniver­
saire, les séries désassorties de nos stocks, le tout
A UN AUTRE RABAIS SUPPLEMENTAIRE# DE

33 1/3%

m

Cherchez les étiquettes annonçant un

rabais
En plus de ces réductions extraordinaires, 
nous vous invitons à vous prévaloir de nos 
modes de paiement différés si accommodants 
pour chaque budget :

versement
comptant

Tase de vente payable au moment de l acèist

jUSQU A 130 SEMAINES
pour completer te paiement de v«

MARCHANDISE MISE DE CÔTÉ
• lay away)

moyennant un léger acompte

r

Ne manquez pas de visiter tous 
les rayons d’ameublement 
mentionnés plus bas.

Ayez l’oeil ouvert sur les 
étiquettes annonçant 33 l/3% 
de rabais.

Grandes économies sur chaque 
item.

r
insurpassables économies à ne pas manquer, 
dès ce matin CHEZ DUPUiS à l’ouverture 
étiquettes annonçant 33 1 3% de rabais . . 
sommaire des incroyables spéciaux de saison

w

. . Cette offre extraordinaire en vigueur 
des portes, peut être identifiée par les 

. Nous vous donnons ci-dessous une liste 
pour tous les foyers et les futurs ménages :

VISITEZ (ES RAYONS:
QUI VEUT EPARGNER

COMME JAMAIS AUPARAVANT
♦ *

SERA CHEZ DUPUIS 
AUJOURD'HUI

il sera impossible 
de répéter pareilles offres

d’ici longtemps . . . profitez-en!

• ATMON0 OU.tU«4

0 cadres et miroirs 6e étage
• tapis et prélarts, linoléums 6e U

0 réfrigérateurs, poêles 4e m

0 machines à laver, repasseuses 4# m

0 mobiliers de chambre 5e M

0 sectionnels ultra-modernes jj 5e a»

0 articles électriques 3e M

0 lampes et obot-jour 3e m

0 literie, chaises hôtesse 5e M

0 chaises d'occasion, flâneuses 5e H

0 matelas, sommiers, Davenport 5e m

O meubles juvéniles variée * 1 4e H

0 aussi chaises, couchettes ' 4e m

0 matelas, sommiers (enfante) 4e m

0 poufs, porte-chapeaux 4e M

0 ensembles de Bridge", porte-journaux 4e m

0 meubles de cuisine, bore, chromés 4e M

0 meubles non peinturés •4e «a
0 les disques de toutes sortes mezzanine

9

00


